
La petite fille de Seveso
Il y a maintenant 18 jours qu'Alice Senno, de Seveso, est soignée dans

un hôpital de Milan. A là suite du nuage toxique qui s'est répandu dans son
village, elle souffre de douleurs aux jambes. Ses jambes sont également atteintes
de mystérieuses plaques rouges que, pour l'instant, les médecins ne sont pas
parvenus à guérir. Lire nos informations en dernière page. (Téléphoto AP)

Moins d'enfants naturels en Suisse
BERNE (ATS). — Pour la première

fois depuis 1954, le nombre des naissan-
ces d'enfants naturels n'a pas franchi en
1975 le cap des 3000. L'année dernière,
en effet, 2927 enfants de parents non
mariés sont venus au monde, ce qui re-
présente une diminution de 161 par rap-
port à l'année précédente. Interrogé à ce
sujet par l'ATS, l'Office fédéral des sta-
tistiques remarque que les enfants natu-
rels représentaient en 1974 3,7 % de tou-
tes les naissances, mais que ce pourcen-
tage a tendance à décroître, et plus ra-
pidement que le nombre total des nais-
sances.

Selon M. Walter Ackermann, secrétai-
re général de « Pro Familia », cette évo-
lution est notamment due aux moyens

anticonceptionnels : « La pilule n'est plus
un tabou. D'autre part , les jeunes d'au-
jourd'hui semblent considérer les rap-
ports sexuels avec un sens des respon-
sabilités plus confirmé. L'ouverture de
l'information en général et les cours
d'éducation sexuelle à l'école en particu-
lier peuvent jouer un rôle positif dans
ce domaine. Cependant, il serait faux de
penser que le problème des enfants natu-
rels défavorisés dans la société est de
l'histoire ancienne. »

DE NOMBREUSES « PATERNITÉS
FINANCIÈRES »

Des 2927 pères d'enfants naturels en
1975, seuls 396 ont reconnu leur enfant,
soit 35 de plus que l'année précédente.

Mais l'expérience montre que neuf dixiè-
mes de ces pères peuvent être retrouvés.
Ces recherches débouchent le plus sou-
vent sur une sorte de « paternité finan-
cière ». Le nouveau droit de la filiation,
contre lequel un référendum a été lancé,
crée pour les enfants naturels une pater-
nité qui équivaut à l'actuelle « reconnais-
sance ».

Pour M. Rolf Scherler, secrétaire de
l'« Action suisse pour l'adoption », les
enfants naturels et leurs mères sont en-
core trop souvent méprisés dans l'actuel-
le société. Aujourd'hui encore, les en-
fants naturels ont de moins bonnes
chances dans la vie que les autres. Et les
préjugés contre les mères célibataires,
sont tout aussi vifs chez les jeunes que
dans la génération précédente.

(Suite page 11)

L'émeut, croule mm à Soweto I* ™al mystérieux de Harrisbu«,
JOHANNESBOURG (Reuter). — La police sud-africaine a de nouveau

tiré jeudi à Soweto sur une foule d'environ cinq mille Noirs qui s'étaient
rassemblés dans la cité-dortoir de Soweto, affirment des témoins. Un jeune
Noir aurait été tué.

Les manifestants se sont dispersés quand les policiers ont ouvert le feu,
puis, s'étant regroupés, ils ont tenté de poursuivre leur marche. Ils enten-
daient présenter leurs griefs au quartier général de la police, qui se trouve
sur la place John-Vorster du centre de Johannesbourg, à une douzaine de
kilomètres de Soweto, ont déclaré des journalistes noirs sur place.

Au lendemain des affrontements de mercredi, des Noirs ont entrepris
d'édifier des barrages à la hauteur d'Orlando, un secteur situé au nord du
quartier africain, sur l'une des principales routes conduisant à Johannes-
bourg. Ils arrêtent les voitures et déclarent à leurs conducteurs qu'ils
doivent rentrer chez eux.

Mercredi, une foule de quelque vingt mille Noirs avait tenté de
marcher sur les quartiers blancs de Johannesbourg dont le centre se trouve
à douze kilomètres de la cité-dortoir.

Le bilan officiel des affrontements de mercredi est de dix-huit Africains
blessés.

Le général Prinsloo, chef de la police, a déclaré qu'une enquête a été
ouverte pour déterminer si trois Noirs ont été tués. Mais des informa-
tions ultérieures font état de cinq morts.

HARRISBURG (AP). — La fièvre
mystérieuse de Harrisburg qui décime
des participants à un congres de l'Ame-
rican Légion a fait jeudi 24 morts mais,
suivant les médecins qui s'attachent à
déterminer les causes de cette épidémie,
il ne s'agit pas de grippe porcine.

« Bien que nous n'ayons pas de ré-
ponse définitive, il ne semble pas qu'il
s'agisse d'une épidémie de grippe porci-
ne », a déclaré le gouverneur Milton
Sharpp.

La maladie continue à décimer les
anciens combattants du congrès de
l'American Légion organisé il y a un
mois à Philadelphie : mercredi, les chif-
fres étaient de 22 morts et de 130 hos-

pitalisés. Jeudi, on en était à 24 morts
et 138 personnes à l'hôpital.

La maladie, qui a touché exclusive-
ment les participants au congrès, ne
s'est pas, chose étrange, répandue au
dehors de cette communauté. Ce qui
fait douter sur son caractère épidémi-
que.

Reste la question de son origine. De
Grande-Bretagne un expert en maladies
des animaux, le professeur Beveridge de
l'Université de Cambridge, affirme
qu'elle pourrait être véhiculée par des
oiseaux sauvages et que, dans ces condi-
tions, « U existe un véritable danger
d'épidémie mondiale » car, ajoute-t-il,
« la grippe est l'une des maladies les
plus mystérieuses ».

Un des malades atteint de la maladie parle de ce qu'il éprouve a
un médecin. (Téléphoto AP)

Nouvelle baisse
du franc français

ZURICH (ATS). — Le franc français,
faible depuis plusieurs jours, n'est pas
parvenu à se consolider. Jeudi matin, il
est même descendu au-dessous de la cote
de 0.50 franc suisse et, à midi, il mar-
quait 0.4990-0.5010. Cette faiblesse est
attribuée notamment aux conséquences
de la sécheresse en France et partielle-
ment à la perte de métal jaune dans les
réserves monétaires françaises et à l'in-
sécurité due à un possible remaniement
ministériel.

L'agitation sur le marché des devises
est encore alimentée par des interven-
tions massives de la Banque fédérale
allemande en faveur des monnaies nordi-
ques, belge et néerlandaise au sein du
« serpent » monétaire.

Par rapport au franc suisse, le « DM »
s'est maintenu à 0.9760-65.

Le dollar continue de rester faible à
2.4735-45. La livre britannique se main-
tient à 4.4325-4.4425. Pour l'or, l'once
de fin est cotée à 112.50-113.25 dollars.

Bonn : pour une...
« incitation au départ »

LES IDÉES ET LES FAITS

La sensible reprise qui se manifeste
dans presque tous les secteurs de l'in-
dustrie allemande n'empêche pas que
la situation reste, malgré tout, assez
précatre, en raison surtout des fluctua-
tions souvent imprévisibles des chan-
ges étrangers. Si le nombre des chô-
meurs partiels a baissé, du début de
l'année à fin juin, de 743.000 à 218.000,
il restait encore et toujours 921.000
chômeurs totaux contre près de 1,2
million il y a un an. Il est donc assez
naturel, dans ces conditions (et surtout
à quelques semaines des élections
générales), que le problème des tra-
vailleurs étrangers revienne sur le ta-
pis.

Bien que le nombre de ceux-ci ait
diminué de plus de 500.000 unités, de-
puis septembre 1973, il en reste encore
plus de deux millions dans le pays,
dont quelque 530.000 Turcs, 400.000
Yougoslaves, 310.000 Italiens et 205.000
Grecs. Nombre de gens, à gauche
comme à droite, trouvent ce nombre
d'autant plus exagéré que ces étran-
gers ont un taux de natalité bien su-
périeur à celui des Allemands, ce qui
crée une concurrence de mauvais alois
pour les jeunes indigènes en quête
d'un emploi et que, la récession aidant,
les nationaux hésitent de moins en
moins à accepter des emplois dits infé-
rieurs et jadis laissés sans regrets aux
« travailleurs immigrés ».

Mais comment s'y prendre pour ré-
tablir un équilibre plus conforme à l'in-
térêt de la main-d'œuvre nationale ? La
réponse est d'autant plus difficile à
trouver que les accords de Rome auto-
risent les ressortissants des pays du
Marché commun à s'établir librement
dans le pays et que, pour les autres,
on préfère éviter les mesures de coer-
cition. Plutôt le morceau de sucre...
Dans le Land du Bade-Wurtemberg,
nous en avions parlé en son temps, on
a opté pour une « prime de départ » de
quelques milliers de marks à tout
étranger disposé à quitter volontaire-
ment le pays. Le procédé semble don-
ner certains résultats, mais, comme H
se révélerait trop coûteux à l'échelon
national, Borm envisage aujourd'hui un
autre mode d'« incitation au départ » :
la création de places de travail dans
les pays d'origine des « Gastarbeiter »,
opération dans laquelle la RFA inves-
tirait une partie des sommes fort im-
portantes qu'elle consacre chaque an-
née à l'aide au tiers monde et qui se-
rait placée dans un fonds spécial. Il
est en outre prévu de disposer, en fa-
veur des « rapatriés volontaires », des
sommes souvent appréciables qu'ils ont
déposées, au cours des ans, dans des
banques allemandes, ce que certains
de leurs pays considèrent d'ailleurs
comme une « fuite de capitaux ». Ce
projet pour le moins original ne se réa-
lisera naturellement pas du jour au len-
demain et exigera encore bien des
marchandages autour du tapis vert,
mais les premières réactions des pays
intéressés (la Yougoslavie notamment)
paraissent assez favorabls.
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Liban: nouveau
cessez-le-feu

Garanti par la Syrie et la Ligue arabe

BEYROUTH (AP). — Un nouveau cessez-le-feu, dont la Syrie et la Ligue arabe se sont portées garantes, est
entré en vigueur à 6 heures (heure suisse), Jeudi au Liban. Il a fait suite à une nuit de combats, au cours
desquels les forces chrétiennes de droite ont annoncé l'occupation du bidonville musulman de Naaba.

Plusieurs heures après l'entrée en vi-
gueur du cessez-le-feu, on n'entendait
plus que des coups de feu isolés dans la
capitale.

Naaba et le camp palestinien assiégé
de Tall-al-Zaatar étaient les deux derniè-
res poches contrôlées par la gauche mu-
sulmane dans le quartier chrétien.

Le camp, qui contrôle la route me-
nant à l'enclave chrétienne au nord et à
l'est de Beyrouth, a été neutralisé mili-
tairement par un siège de six semaines
mais ses occupants ne se sont pas ren-
dus.

« Les prétendues forces nationales de
Naaba se sont rendues, a déclaré un
porte-parole de la phalange. Les opéra-
tions de nettoyage ont été achevées
avant l'entrée en vigueur du nouveau
cessez-le-feu. »

Par ailleurs, la Croix-Rouge interna-
tionale a suspendu pour 24 heures au
moins, l'évacuation des blessés du camp
deTall-al-Zaatar, après qu'une de ses
voitures eut essuyé le feu de tireurs
isolés et que des obus eurent explosé à
proximité d'un camion transportant des
évacués.

En deux jours, la Croix-Rouge a éva-
cué 333 blessés du camp, où l'on a es-
timé le total des blessés entre 1000 et
3000.

Elle pense reprendre l'opération, sur
une base quotidienne, après consulta-
tions avec les deux camps. D'après des
représentants de la Croix-Rouge, les
coups de feu de tireurs isolés seraient
venus du camp palestinien.

SCÉNARIO
Dans le cadre du nouveau cessez-le-

feu, les « casques verts » arabes doivent
prendre position dans des zones-tampons
entre les belligérants, à Beyrouth, dans
les 24 heures.

L'aérodrome de Beyrouth, fermé le 17
juin , doit rouvrir au trafic aérien inter-
national avant le 15 août et des élé-
ments de la force de paix arabe doivent
prendre le contrôle de toutes les routes
reliant l'aérodrome aux positions pales-
tiniennes.

Les « casques verts », composés actuel-
lement de Saoudiens, de Soudanais et de
Libyens, recevront des renforts venant
d'autres pays arabes et escorteront les
passagers entre l'aérodrom e et les deux
secteurs de la capitale.

L'accord prévoit aussi qee les auto-
rités libanaises et l'Organisation pour la
libération de la Palestine élaboreront de
nouvelles formules de coexistence paci-
fique.

La Syrie a pris publiquement l'enga-

gement que les Palestiniens respecte-
ront les accords signés en 1969 et 1973,
réglementant leur présence militaire au
Liban.

DÉJÀ
Plus de 50 cessez-le-feu ont échoué au

cours des 16 mois du conflit, qui a fait
plus de 30.000 victimes et dévasté l'éco-
nomie libanaise, naguère prospère. Un
porte-parole du général Ghoneim, com-
mandant égyptien des « casques verts »,
a déclaré que les effectifs de la force de
paix arabe seraient portés de 1500 liom-
;es actuellement à 6000 hommes. Les
renforts viendront principalement d'Ara-
bie Saoudite et de Syrie.

UN CAS
Mme Eva Stahl, l'infirmière suédoise

grièvement blessée au camp de Tall-al-
Zaatar , et qui avait été évacuée il y a
deux jours, s'est présentée jeudi au QG
de la Croix-Rouge internationale à Bey-
routh. Mme Stahl , mariée à un Pales-
tinien a perdu un bras lors des attaques
contre le camp et elle a eu une jambe
cassée. Enceinte de sept mois, elle a ré-
cemment perdu son enfant, alors qu'elle
était toujours dans le camp, assiégé de-
puis six semaines par les forces chré-
tiennes.

Pendant ce temps-là, des Libanaises se présentent à la frontière pour
aller travailler en Israël. (Téléphoto AP)

Tortionnaire
NICE (AP). — Surpris par

deux étudiants, à Nice, en
train de battre à mort son pe-
tit chien c Tornade >, M. Fra-
guier, 28 ans, originaire de
Grenoble et demeurant dans
cette ville, les avait menacés
d'un couteau.

Finalement, l'animal a suc-
combé. Quant à son maître, il
a été inculpé et placé sous
mandat de dépôt par le juge
d'instruction. Il a expliqué aux
p o l i c i e r s :  « J'aimais bien
« Tornade », mais j'avais bu et
je ne savais pas ce que je fai-
sais ».
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Exposition d'été au Musée des beaux-arts
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La grande exposition d'été du Mu-
sée des beaux-arts comprend cette année
trois secteurs nettement séparés : les tré-
sors des collections du musée, de Maxi-
mlllen de Meuron aux artistes contem-
porains, l'hommage à André Evard à
l'occasion du centenaire de sa naissan-
ce, et les poteries de Bizen , qui nous
viennent de la ville d'Okayama au Ja-
pon.

Il y a quelques années encore, de
bons amateurs d'art pouvaient en toute
bonne foi considérer comme définitive-
ment dépassée toute la peint ure neu-

châteloise du XIXe  siècle, car depuis
lors était venu l'impressionnisme que
ces peintres avaient généralement igno-
ré, et à sa suite, la révolution esthéti-
que du X X e  siècle, qui semblait devoir
tout bouleverser. Mais aujourd'hui, l'ar-
deur révolutionnaire s'est bien tassée,
et elle a fait place à de nouveaux aca-
démlsmes, si bien que c'est avec un
plaisir tout neuf, celui de les décou-
vrir, que nous renouons avec les grands
peintres neuchâtelois du XIXe.

DEJA LES ROBER T
Ce sont d'abord, évidemment, les Ro-

bert, de Léopold à Léo-Paul et à Théo-
phile, qui incarnent les impératifs éter-
nels de la peinture, l'esthétisme, le ro-
mantisme, le mysticisme, l'esprit de syn-
thèse et la lucidité critique. Toutefois,
en pénétrant dans la seconde des gran-
des salles du premier étage, nous com-
prenons soudain, sans équivoque et sans
illusion possible, où se situe le génie
particulier de ces grands Neuchâtelois.
Est-il dans les grandes compositions à
personnages multiples ? Est-il dans le
portrait ? Non. Encore que le Daniel
Jean-Richard d'Auguste Bachelin soit sin-
gulièrement savoureux, c'est dans le pay-
sage qu'ils fêtent leurs p lus parfaites
réussites.

Quel art dans la façon de « poser »
un paysage, de lui communqiuer l'équi-
libre, l'atmosphère, la respiration, l'im-
mensité, la profondeur, la vie, en l'im-
bibant tout entier de pat héisme et de
poésie. Qu'il s'agisse de « La vue d'Al-
bisbrunnen » d'Alexandre Calame, du
* Pâturage sur le chemin d'Iseltwald au
Faulhorn » d'Albert de Meuron ou du si
séduisant Charles-Edouard Dubois,
« Sous les oliviers à Menton », c'est par-
tout la même aisance souveraine, la

même manière superbe d'attaquer la na-
ture sans la violenter ni la déformer.
Le peintre est libre, la nature aussi, et
c'est de la rencontre de ces deux li-
bertés que naît l'œuvre d'art, qui est
comme une grâce de Dieu répandue sur
l'univers.

Mais s'il en est toujours de même
avec les Maximilien de Meuron que M.
Pierre von Allmen a groupés dans une
petite salle, les paysages romains, si
graves, et sa fameuse « Ile de Saint-
Pierre », si coquette et si lumineuse, il
n'en va plus ainsi avec les Edmond de
Pury : voilà un peintre qui sait cons-
truire grand quand il le veut, et pour-
tant c'est encore dans ses esquisses et
ses petits portraits qu'il est le plus sai-
sissant et le plus original. Quelle inten-
sité dans ces visages croqués sur le vif !
Et puis, dans cette grande salle, voici
les Anker qui arborent une nouvelle j eu-
nesse ; il a suffi en effet de les enlever
à leur environnement habituel, où ils dé-
périssaient un peu, et de les situer dans
un nouvel éclairage, pour qu'ils retrou-
vent immédiatement fraîcheur et vie.

CONTEMPORAINS
Après avoir admiré encore au pa ssage

les Girardet, nous pénétrons dans la der-
nière salle, celle des artistes contempo-
rains, où nous retrouvons avec p laisir
tant d'œuvres et de noms bien connus.
Hélas, comprimés dans un espace où
s'affirmen t tant d'esthétiques contradic-
toires, ils semblent vouloir se bousculer
les uns les autres. Et p ourtant, recon-
naissons-le, M. von Allmen les a grou-
pés de manière à les accorder le mieux
possible. PLU

(A suivre)

Monsieur et Madame Maurice Langer, leurs enfants et petits-enfants ; Monsieur
et Madame Raymond Perrot, leurs enfants et petits-enfants ; Monsieur et Madame
Jean-François de Morsier, leurs enfants et petits-enfants ; Monsieur et Madame
Gustave Grandchamp, leurs enfants et leur petite-fille ;

Madame Jacques de Saugy, ses enfants et petits-enfants ;
Monsieur et Madame Jean-Jacques Morin, leurs enfants, beaux-enfants et petits-

enfants ; Monsieur Jean-Marie Morin , Madame Jean-Marie Morin, leurs enfants ; le
docteur et Madame Henri Jeanneret et leurs enfants ; Monsieur et Madame Jean-
Michel Morin et leurs enfants ;

Monsieur Louis Bovet ; Monsieur et Madame Harry Poett, leurs enfants et
petits-enfants ; Madame Sick, ses enfants et petits-enfants ; Monsieur et Madame
Philip Dostal, leurs enfants et petits-enfants ; Monsieur et Madame Gilbert Bovet et
leur fils ;

Monsieur et Madame Gérard Bauer, leurs enfants et petits-enfants ; Monsieur et
Madame Jacques Wavre, leurs enfants et petits-enfants ;

Monsieur et Madame Max Petitpierre, leurs enfants et petits-enfants ; Monsieur
et Madame Denis de Rougemont , leurs enfants et petits-en fants ; Monsieur et
Madame William-Jean Bouvier et leurs enfants ;

Madame Dora Franco et sa famille ;
Les familles Morin, Berthoud, Bovet et DuPasquier, parentes et alliées,
ont le chagrin de faire part du décès de

Madame Henry BOVET
née Blanche MORIN

leur chère tante, grand-tante , arrière-grand-tante , parente et amie, enlevée à leur
affection dans sa 93me année.

2015 Areuse, le 5 août 1976.
(Route de Colombier 10)

L'incinération aura lieu samedi 7 août à Neuchâtel.

Culte à la chapelle du crématoire à 10 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame Lucien Robert-Passaplan ;
Monsieur et Madame Dominique Robert-Jaques et leur fils Laurent ;
Monsieur François Robert et sa fiancée, Mademoiselle Christine Lebet ;
Mademoiselle Catherine Robert ;
Monsieur et Madame Jean-Paul Robert-Challandes, leurs enfants et petits-

enfants ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-petits-enfants de Monsieur et Madame Léo-

Paul Robert - de Rutté ;
Les petits-enfants et arrière-petits-enfants de Monsieur et Madame Ernest

Miéville-Salvisberg ;
Monsieur Charles Passaplan ;
Monsieur et Madame Charly Passaplan-Sollberger et leurs fils,
ont la profonde douleur d'annoncer le décès de

Monsieur Lucien ROBERT
leur cher époux, père, grand-père, frère, beau-frère, oncle, beau-fils, parent et ami,
survenu dans sa 49me année, après une maladie courageusement supportée.

Saint-Biaise, le 5 août 1976.

J'ai cueilli ce brin de bruyère
L'automne est là, souviens-t'en
Nous ne nous reverrons plus sur terre
Mais souviens-toi que je t'attends.

Messe de requiem en l'église de Saint-Biaise le lundi 9 août, à 10 heures.

RI. P.

Domicile mortuaire : pavillon du cimetière de Beauregard.

Domicile de la famille : Saint-Biaise , Grand-Rue 23.

Cet avis tient Ueu de lettre de faire part

Madame et Monsieur Robert Jacot-
Boesiger et leur fille Véronique, à
Marly ;

Madame et Monsieur Clément Rochat
et leurs enfants, à Cortaillod ;

Monsieur Patrice Jacot et sa fiancée
Mademoiselle Marie-Josée Blanc, à
Villaz-Saint-Pierre ;

Madame et Monsieur Marcel Hoch-
strasser-Boesiger et leur fils Jacques, à
Birsfelden ;

Monsieur Dominique Hochstrasser et
sa fiancée Mademoiselle Franzciska
Kaufmann , à Birsfelden,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Monsieur
Armand BOESIGER

i
leur très cher papa, grand-papa , arriere-
grand-papa, beau-frère, parent et ami,
que Dieu a rappelé à Lui, dans sa 79me
année, après de grandes souffrances sup-
portées avec un courage exemplaire.

Neuchâtel, le 4 août 1976.

Ne crains point, car tu as trou-
vé grâce devant le Seigneur.

Luc 1 : 30.

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
samedi 7 août.

Culte à la chapelle du crématoire
à 9 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du
cimetière de Beauregard.

Domicile de la famille : Robert Jacot-
Boesiger, route de la Gérine 27,
1723 Marly.

Prière de ne pas envoyer de fleurs, mais
de penser au Foyer Saint-Camille à

Marly, CCP 17-1873

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur Georges Bovey, à Morges,
ses enfants et petits-enfants, à Bâle et
Lausanne ;

Monsieur et Madame Alfred Paris-
Daven, leurs enfants et petit-fils, à Ge-
nève et au Bouveret ;

Madame et Monsieur André Roulier-
Bovey, à Genève ;

Madame et Monsieur Jean Giacasso-
Bovey, à Genève, leurs enfants et petite-
fille, à Bâle ;

Monsieur Maurice Bovey, à Genève ;
Madame Auguste Bovey-Roulier, à

Genève ;
Madame Alice Buatois-Biicher et sa

fille, à Bondy ;
Monsieur et Madame Maurice Graf, à

Genève ;
Monsieur Paul Mathez, à Renens,
ainsi que les familles alliées et

amies,
ont le chagrin de faire part du

décès de
Madame

Henri PERREGAUX
née Bertha BOVEY

leur chère tante, grand-tante et amie,
que Dieu a reprise à Lui, dans sa
lOlme année.

Fresens, le 4 août 1976.
(Chantevent)

Vous êtes sauvés par grâce, par
la foi , et cela ne vient pas de
vous, c'est le Don de Dieu.

Eph. 2 : 8.
L'incinération aura lieu à Neuchâtel,

vendredi 6 août.
Culte à la chapelle du crématoire

à 15 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard .

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Dans l'impossibilité de répondre person-
nellement aux nombreux témoignages de
sympathie et d'affection reçus, la
famille de

Monsieur
Albert HUGUENIN

remercie très sincèrement toutes les per-
sonnes qui, par leur présence, leurs mes-
sages, leurs envois de fleurs ou leurs
dons, l'ont entourée dans sa douloureuse
épreuve , et leur exprime de tout cœur sa
sincère gratitude et sa vive reconnais-
sance.
La Brévine , juillet 1976.

IN MEMOR 1AM

Madame
Blanche LEHMANN
6 août 1975 - 6 août 1976

Très chère maman et grand-
maman, une année déjà que tu
nous as si brusquement quittées.

Ton doux souvenir reste à ja-
mais gravé dans nos cœurs.

Ta fille , ta petite-fille.

Réception da* ordres : Jusqu'à 22 heures

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

Vous aurez des afflictions dans
le monde ; mais prenez courage,
j'ai vaincu le monde.

Jean 16 : 33.
Mademoiselle Berthe Claus, à Lau-

sanne ;
Monsieur et Madame Claude Borel et

leurs filles, Katia , Laurence et Monique,
à Enges ;

Madame Yvette Spangenberg-Borel et
son fils François, à Cormondrèche,

ainsi que les familles parentes et
amies,

ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Madame Hélène CLAUS
leur chère sœur, mère adoptive, grand-
maman , parente et amie, que Dieu a re-
prise à Lui, dans sa 78me année.

2000 Neuchâtel, le 5 août 1976.
(Pierre-à-Mazel 56)

L'incinération aura lieu samedi 7 août.
Culte à la chapelle du crématoire

à 11 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard .

Cet avis tient lieu de lettre de faire part
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BERNE (ATS). — Sur invitation du
chancelier fédéral d'Autriche, M. Kreisky,
les conseillers fédéraux Graber et Brug-
ger se rendront, les 12 et 13 août 1976
à Salzburg pour une rencontre amicale,
à laquelle participera également M. Biel-
ka, ministre autrichien des affaires étran-
gères.

MM. Graber et Brugger
en Autriche
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EK3 NEUCHÂTEL - CENTRE
Bffi J TOUS LES JOURS OUVRABLES

Service gratuit de mini-bus
Parc des Jeunes-Rives - Centre ville (rue du Bassin)

Horaire : lundi 14 h - 18 h
du mardi au vendredi 8 h 30 - 11 h 30 et 14 h - 18 h

samedi 8 h - 12 h et 13 h 30 - 17 h
Service continu au quart d'heure

Avec la collaboration de la Ville, du C.I.D., du Groupement des Grands
magasins et de la Quinzaine de Neuchâtel.

? 

Prévisions pour
toute la Suisse

Ouest : temps ensoleillé. Est et
sud : quelques formations nuageuses
le matin , ensuite ensoleillé.

La zone de haute pression centrée
au sud de l'Irlande, s'étend encore
vers l'est et continuera à influencer
le temps dans nos régions.

Dans l'ensemble du pays. — Le
temps sera ensoleillé mais quelques
bancs de nuages passeront encore
dans l'est et le sud du pays.

La température en plaine sera voi-
sine de 13 degrés la nuit et sera
comprise entre 24 et 28 degrés
l'après-midi. Limite du zéro degré
vers 4000 mètres. Vent du nord fai-
blissant en montagne.

i ,,. Evolution probable
Temps ensoleillé et plus chaud.

. . .... .. ^u..u.' t ' ; .  . ¦ , -  : ; i i s

mm m M i Temps
PP̂ * et températures
^̂ » l Europe
1 ^l_lil et Méditerranée

A 13 heures sous abri :
Neuchâtel : serein, 22 ; Z/urich-Klo-

ten : nuageux, 19 ; Genève-Cointrin :
serein, 22 ; Locarno-Magadino : se-
rein , 26 ; Saentis : brouillard, 1 ;
Berne : nuageux, 20 ; Bâle-Mulhouse : .
nuageux, 20 ; Copenhague : très nua-
geux, 17 ; Stockholm : très nuageux,
17 ; Londres : très nuageux, 20 ;
Bruxelles : très nuageux, 19 ; Amster-
dam : nuageux, 18 ; Paris-Orly : se-
rein, 23 ; Nice : très nuageux, 26 ;
Berlin : très nuageux, 18 ; Munich :
nuageux, 17 ; Vienne : très nuageux,
18 ; Barcelone : serein, 28 ; Rome :
peu nuageux, 27 ; Belgrade : couvert,
16 ; Athènes : serein, 28 ; Moscou :
très nuageux, 21 ; Madrid : serein,
36 ; Malaga : serein, 33 ; Lisbonne :
serein, 29 ; Istanboul : nuageux, 26 ;
Las Palmas : serein , 30 ; Tunis : se-
rein, 34.

HfJ l̂ Observations
m 1 météorologiques
? H à Neuchâtel

Observatoire de Neuchâtel : 5 août
1976. Température : moyenne : 18,5 ;
min. : 12,8 ; max. : 24,6. Baromètre :
moyenne : 724,8. Vent dominant : di-
rection : est, faible ; dès 17 h 30,
nord faible. Etat du ciel : clair.

Niveau du lac : 429,21

Température de l'eau : 20°

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 3 août. Gassmann,

Thomas-Marius,, fils d'Aloïs-Rudolf,
acheteur, Cornaux, et de Sandra-Bli-
zabeth, née Curtis ; Iseli, Adrien, fils de
Claude-Roger-Noël, professeur, Boudry,
et de Pierrette, née Schild ; Pfenninger,
Michaël-David, fils de Romain, impri-
meur, Bevaix, et de Luigia-Elesa, née
Virgadamo ; Gisiger, Olivier, fils de
Claude-Charles, étudiant en lettres, Neu-
châtel, et de Brigitte, née Lanz. 4. Haus,
Nicole, fille d'Urs-Peter, machiniste, Le
Landeron, et de Verena-Rosa, née Gei-
ger.
MARIAGE CÉLÉBRÉ. — 5 août. Pages,
Alberto, mécanicien de précision, Neu-
châtel, et Tebar, Sagrario, Cernier, en
fait et en droit.

Incendie près
de Lugano

LUGANO (ATS). — Tôt __fW„ ma-
tinée de jeudi , un incendie a éclaté dans
un magasin de papier et de jute de
Porza, près de Lugano. L'intervention
des pompiers de la région a empêché le
feu de se propager à un dépôt de car-
burant. Les dégâts sont importants, tou-
tes les machines ayant été détruites,
ainsi qu'un camion. Les causes du si-
nistre sont encore inconnues.

Décès après un accident
de la circulation

LUGANO (ATS). — Une ressortissan-
te allemande, Mme Erika Falk, 42 ans,
domiciliée à Waldheim (RFA), est dé-
cédée dans la nuit de mercredi à jeudi
à l'hôpital de Lugano où elle avait été
transportée à la suite d'un accident de
la circulation. Alors qu'elle traversait
mercredi soir, en compagnie de son
mari, le tunnel routier de Melide, un
pneu de son véhicule creva. Tandis que
M. Falk commençait à changer de roue,
la victime s'éloigna afin de poser le
triangle de panne. Une voiture alleman-
de surgit alors et happa l'estivante qui
fut grièvement blessée.

MARCHÉ MIGR0S
MORAT

OUVERT CE SOIR
jusqu'à 21 H 30

CAFÉ NATIONAL, BOUDRY
Réouverture 6 août à 15 heures

DANSE
à l'accordéon
tous les vendredis, samedis
et dimanches.

—--—-j  HOTEL DU DAUPHIN
y lj Serrières - Tél. 25 12 93
||JjL Famille SCHÛTZ

/ / Bar-dancing
/¦—jjj ]k_= Orchestre : Golden-Star

y ^ Neuchâtel

Ouvert tous les soirs
du mardi au samedi

de 21 h à 2 h

toiainlo tu Cc soir à 20 h 30
g ' ̂ f> - . au Jardin DuPeyrou :
; 0^2 A Musique enregistrée :

i
^l J) SCHUBERT
\&S/ e< BOCCHERINI

> <*1*̂  Entrée libre

_~'_¦¦_____________________¦______.

Centre sportif
HAUTERIVE
Samedi 7, dès 14 heures,
dimanche 8, dès 8 h 30

Grand tournoi
de football

SUPER-CENTRE
Portes-Rouges
Centres Coop
Fleurier - Boudry t

¦̂9̂ B______________ P_______Fr

EN ACTION
au discount viande
fraîche... 2 kg min.

Ragoût de bœuf 11
kg !*•"

Langue de bœuf Q ÛAfraîche kg 0."U

Saucisse à rôtir ç r*
de veau ies 10 pees O.0U

Fr. 3.30 par millimètre de hauteur
Réception dm ordres : jusqu'à 22 heures

Chute mortelle
au Lac-Noir

FRIBOURG

(c) Le Camp militaire du Lac-Noir est
occupé chaque été, de juin à septembre ,
par quelque 700 jeunes colons belges
qui y font par rotation des séjours de
dix jours. Hier matin , l'un d'eux, âgé
de 14 ans, a été porté disparu au retour
d'une promenade. Au cours de l'après-
midi, les recherches ont abouti à le
retrouver sans vie. L'adolescent avait
fait une chute dans un ruisseau, dans
la région de Seeweid. II semble que le
décès soit dû à la chute, plutôt qu'à
une noyade. Une autopsie a été ordon-
née.

Routes importantes
fermées au trafic

SAINT-MAURICE (ATS). — Le dé-
partement des travaux publics du canton
du Valais informe le public que la route
cantonale Saint-Gingolph-Saint-Maurice,
entre Massongex et Saint-Maurice, ainsi
que le vieux pont sur le Rhône, devant
le château de Saint-Maurice, seront fer-
més à toute circulation dès lundi ,
16 août 1976, jusqu 'à la fin de l'année.

Les véhicules légers, jusqu'à 3,5 ton-
nes, pourron t utiliser le parcours
Massongex-Bex.

Les véhicules dont le poids excède
3,5 tonnes utiliseront le parcours
Collombey-Saint-Triphon.

Une Française tuée
sur la route
de la Furka

SUISSE ALEMANIQUE

ALTDORF (ATS). — Une ressortis-
sante française de 22 ans, Mlle Colette
Caillou , domiciliée à Villefranche-sur-
Saône, a trouvé la mort mercredi dans
un accident de circulation qui s'est pro-
duit sur la route du col de la Furka,
entre Realp et Hospenthal. Mlle Caillou
était passagère d'une voiture conduite
par une automobiliste française qui,
après avoir roulé dans une rigole côté
montagne a été déportée sur la partie
gauche de la chaussée et est tombée
dans un ravin d'une vingtaine de mètres.
Avant de s'immobiliser, le véhicule a
fait plusieurs tonneaux. La conductrice
a été maintenue sur son siège grâce à sa
ceinture de sécurité. Grièvement blessée,
elle a été conduite à l'hôpital cantonal
d'Altdorf. Quant à Mlle Caillou , elle a
été éjectée et a succombé à ses blessures.



III. L'humanisation du travail : luxe ou nécessité?
Journée d'étude de la SODERAP à Neuchâtel ;

Le professeur M. Rousson, de l'Ins-
titut de psychologie, a traité récem-
ment , lors de la journée d'étude de la So-
ciété pour le développement et la re-
cherche d'applications pour la psycho-
logie SODERAP (voir la « FAN » du 31
juillet) un sujet qui lui tient, particuliè-
rement à cœur : « L'humanisation du
travail : luxe ou nécessité ? » Dès le
début, il a insisté sur l'importance des
options qui seront prises dans les an-
nées à venir. La crise économique in-
cite au repli sur soi-même en attendant
des jours meilleurs, quitte à revenir
aux mauvaises habitudes du passé.
Certains préconisent la croissance zéro
sous le prétexte que le développement
de la société industrielle se traduira
par davantage de pollution. Ils insistent
sur la qualité de la vie, sans se rendre
compte que l'immobilisme conduit à la
régression, à des frustrations, aux trou-
bles sociaux :

— Certes, un simple retour à une
croissance exponentielle ne sera pas
un facteur d'union, de confiance et de
progrès, mais le monde doit progresser
sur la base d'un développement quali-
tatif...

M. Rousson est un théoricien, mais
malgré les difficultés que cela impli-
que, il aborde son sujet en « entrant »
dans l'entreprise, en travaillant dans

son milieu, donc également en prati-
cien ignorant les dogmes. La relation
avec le travail ? Il s'agit de voir la
réalité. Les chefs d'entreprises, de par
leur situation, leurs responsabilités, ont
tendance à considérer le travail comme
un facteur de production. Ils se trou-
vent dans une situation ambivalente,
car lorsqu'ils se voient obligés de pro-
céder à des licenciements, ils sont
conscients des souffrances qui en sui-
vront. Parfois, ils ont recours à des so-
lutions empiriques par des reclasse-
ments plus ou moins bons, visant à
éviter le traumatisme du licenciement.

Puis, il y a le travailleur face à sa
propre vision de sa relation avec le
travail. C'est le travail qui donne à
l'homme une image positive de soi-
même. Le fait de se sentir « maître de
son boulot », de réaliser un travail uti-
le, de qualité, revalorise l'homme.
L'épanouissement personnel se mani-
feste également à l'extérieur de l'entre-
prise par ce que le travail permet d'ac-
quérir : biens, vacances, etc. Le travail
est-il sacré ? :

— Le fait de gagner sa vie est un
moyen fondamental de se donner de la
considération et il est courant de ren-
contrer des personnes licenciées qui
éprouvent un sentiment de culpabilité...

L'INTÉRÊT DU TRAVAIL
Le conférencier estime que l'intérêt

du travail est ce qu'il permet d'obtenir
au niveau de l'estime de soi-même et
de la vie sociale dans le cadre de
l'usine. Le psychologue se pose alors
une question :

— Si le fait, par exemple, de re-
trouver un emploi peut effacer toute

trace de traumatisme, est-ce simple-
ment parce que l'ouvrier retrouve un
salaire ? Son attachement à l'entreprise
serait-il donc secondaire et une telle
attitude ne nuira-t-elle pas aux valeurs
qu'il défend ?... ' ,

M. Rousson, lors de son exposé illus-
tré d'expériences vécues, a cité une
multitude de « variantes ». Il nous a
ainsi appris que pour certains cher-
cheurs (Norvège), il existait six exigen-
ces qu'un poste de travail doit satis-
faire pour être motivant :
• le besoin d'un contenu raisonna-

blement exigeant et varié ;
• le besoin de pouvoir apprendre

pendant son travail, ce qui est aussi
une question d'équilibre ;
• le besoin d'une certaine autonomie

de décision ; . g
• le besoin d'un certain support so-

cial minimal et de reconnaissance à la
place de travail ;
• le besoin de pouvoir relier ce que

l'on fait à la vie sociale ;
• le besoin de sentir que la tâche

conduit à un futur relativement dési-
rable.

Bien entendu, il y a d'autres théories
et expériences. Le professeur Rousson
sera appelé à réaliser des expériences
nouvelles dans le canton avec la col-
laboration de certains chefs d'entre-
prises acquis au développement et à la
recherche d'application de la psycholo-
gie du travail. Nous aurons l'occasion
d'en reparler.

L'autre jour, le conférencier a surtout
invité les participants au débat à la
réflexion. Une chose est certaine : le
travail est l'idéal du moi, un facteur
d'équilibre psychologique. Ce qui n'em-

pêche pas certains de faire du travail
bâclé :

— Souvent, le travail bâclé est un
geste de « protection », un signe de
« colère », un « moyen » de se valoriser
en« résistant »...

M. Rousson est un chercheur. Il ne
cite pas de recette-miracle permettant
d'humaniser le travail. Pour lui, il n'est
pas question de retomber dans l'idylle
« rétro » de l'artisanat, mais plutôt de
chercher de nouvelles solutions pour
l'enrichissement des tâches. Le profes-
seur mise sur l'avenir de la démocratie
industrielle dans le contexte de laquel-
le il faudra optimaliser conjointement
les aspects technique et social et pas
un seul élément au détriment de l'au-
tre :

— La théorie des systèmes socio-
techniques conduit au refus de la phi-
losophie de l'homme-machine. Elle dé-
bouche sur des concepts d'auto-orga-
nisation, de formation plus large des
travailleurs, d'enrichissement du t ravail
et de groupes de travail autonomes...

Bref, de cette journée d'étude, il res-
sort un bilan positif. La mission de la
Société pour le développement et la re-
cherche d'application pour la psycholo-
gie (SODERAP) est bien de tenter d'ap-
porter les réponses dont la société a
besoin I J. P.

Rue du Seyon, vers Z h 45 : une voiture
portes ouvertes et moteur en murche...

Au tribunal de police du district de Neuchâtel__ _ 
— ¦ __ _, _, ¦_» _

L.-P. L. a eu bien de la chance hier
lorsqu'il comparut devant le tribunal de
police du district de Neuchâtel, présidé
par M. Jacques Ruedin, assisté de
Mme Claire-Lise Jaquet qui remplissait
les fonctions de greffier. Le prévenu ne
paraissait pas se trouver dans un état
tout à fait normal, mais lorsqu'il se per-
mit d'interrompre un témoin, le prési-
dent le rappela sèchement à l'ordre, le
menaçant même de le faire soumettre
à... une prise de sang !

On reprochait à L.-P. L. d'avoir piloté
sa voiture dans la nuit du 24 avril, vers
2 h 45, rue du Seyon en étant pris de
boisson. Des agents de la police locale
qui patrouillaient dans le secteur avaient
eu leur attention attirée par une auto
stationnée portes ouvertes, mais dont le
moteur tournait... Ils s'approchèrent et
attendirent la venue de L.-P. L. qui
admit aussitôt avoir lui-même piloté la
voiture jusquà cet endroit.

TIRÉ PAR LES CHEVEUX ?
Hier pourtant, le prévenu avait une

autre version des faits. D'après lui, après
être allé manger dans un restaurant où
il but un apéritif et un verre de vin rou-
ge, s'être Tendu—dans un-tkmcrng où il'
consomma à nouveau un apéritif» il
avait pris en charge une connaissance en ,
désarroi et s'était rendu dans son labora-
toire pour travailler. A 1 h du matin !
Lorsqu'il quitta son lieu de travail, L.-
P. L. se fit conduire par cette connais-
sance jusqu 'à la rue du Seyon. Pourquoi,
dans ce cas-là l'auto fut-elle abandonnée
le moteur en marche ? Tandis que le
prévenu livrait son travail , la conductri-

ce aperçut un ami qu'elle s'empressa de
rejoindre, oubliant du même coup de
tourner la clé de contact !

Cette histoire, le tribunal fut bien for-
cé de l'accepter puisque la conductrice
d'un moment vint affirmer que c'était là
la stricte vérité. D'autre part, comme les
agents n'ont vu personne au volant
avant d'intervenir , tout devenait
plausible...

— Pourquoi avoir néanmoins accepté
de vous soumettre aux examens d'usage
si vous n'aviez pas conduit cette voitu-
re ?, demanda le président.

— La personne qui m'accompagnait
avait déjà passablement d'ennuis person-
nels. Je ne voulais pas lui en causer
d'autres...

Finalement, au bénéfice du doute, L.-
P. L. a été libéré de la prévention
d'ivresse au volant. Mais, comme devant
les policiers il avait admis avoir lui-
même piloté l'auto et que c'est cela qui
a déclenché toute l'affaire, il s'acquittera
de 170 fr. de frais.

CES CAPOTS...
Alors quHJ_ rentrait _de_ R.omont au vo-

lant de sa voiture dans la nuit du
23 avril , M. R. a, perdu la maîtrise de
son- véhicule • à1 Hauterive. Celui-ci - a
alors franchi la ligne de sécurité pour
buter contre un trottoir.

— Mon capot s'était soudain levé. Je
ne voyais plus très bien. L,a voiture a
heurté le trottoir et un pneu a éclaté.

Non sans s'être étonné qu'un capot
puisse s'ouvrir aussi brusquement, le pré-
sident demanda au prévenu ce qu'il
avait fait au cours de la journée
précédente.

— J'étais allé à Romont pour l'inau-
guration d'une fromagerie. Et
forcément...

Dans son jugement, le tribunal a
relevé que la prise de sang, faite plus de
deux heures après que le prévenu se fut
mis au volant , avait révélé une alcoolé-
mie supérieure à 2 %. Ce qui revient à
dire que durant tout le trajet , M. R.
devait avoir encore plus d'alcool dans
le sang. Mais les renseignements obtenus
sur le compte du prévenu sont bons.
C'est la raison pour laquelle M. R. a
finalement été condamné à cinq jours
d'emprisonnement avec sursis durant
trois ans, à 800 fr. d'amende et au paye-
ment de 250 fr. de frais.
CE N'EST QUE PARTIE REMISE !

P.-A. D. était lui aussi prévenu
d'ivresse au volant. Mais il se présenta
en uniforme militaire .

— Oui , je suis sous les drapeaux jus-
qu'au 6 novembre à Colombier.

— Dans ces conditions, lui expliqua
M. Ruedin , vous serez cité une nouvelle
fois. La loi interdit en effet aux
tribunaux ordinaires de juger une
personne qui accomplit ses devoirs mili-
taires, sauf autorisation spéciale du dé-
partement militaire fédéral. Et dans le
cas précis, cette autorisation n'a pas été
iequise.

Le 8 mai dernier, au guidon de sa
moto, F.G. suivait une file de véhicules
rue de la Dîme en direction
d'Hauterive. Soudain , le motocycliste en-
treprit le dépassement des véhicules. 11
en avait déjà doublé deux lorsqu'une
voiture postale bifurqua soudain à gau-
che.

— Je ne pouvais plus me rabattre sur
la droite, car j'aurais été renversé par
les autos qui me suivaient expliqua le

prévenu. Alors j'ai tout de même tenté
de passer par la gauche.

PAS DE PRÉSÉLECTION
Mais cette manœuvre ne lui apporta

pas le résultat escompté. La moto percu-
ta d'abord l'avant du véhicule des PTT
puis heurta le trottoir nord de la chaus-
sée avant de se coucher. F.G. contestait
toute faute, prétendant que le conduc-
teur n'avait indiqué que tardivement son
intention de bifurquer et qu'il n'avait
pas placé son véhicule en présélection.

— C'est exact, reconnut l'automobilis-
te. La chaussée était trop étroite pour le
faire. Mais j'ai mis mon clignoteur et
j'ai ralenti. Je n'avais pourtant pas aper-
çu le motocycliste.

Le fonctionnaire postal a payé le
mandat de répression qui lui fut envoyé.
Quant à F. G., il a été libéré faute de
preuves et les frais ont été laissés à la
charge de l'Etat. Mais, dans son juge-
ment , le tribunal a regretté que les auto-
mobilistes qui suivaient eussent jugé bon
de s'éclipser plutôt que de venir en aide
au motocycliste qui avait fait une
chute. J.N.

La 25me j ournée des malades
et amis de Notre-Dame de Lourdes
aura lieu à Cressier

Organisée par l'Amicale des brancar-
diers neuchâtelois et quelques membres
bénévoles, la 25me journée des malades
et amis de Notre-Dame de Lourdes, aura
lieu cette année à Cressier, le dernier
dimanche d'août. Le but de cette mani-
festation est de donner aux malades qui
ne peuvent se rendre à Lourdes la pos-
sibilité de se retrouver dans une atmos-
phère de pèlerinage semblable à celle
que l'on ressent dans la cité des Hautes-
Pyrénées.

Le comité d'organisation, sous la pré-
sidence de M. René Persoz, de Cressier,
a mis tout en œuvre afin que cette jour-
née soit vraiment une réussite pour cha-
cun et Cressier est prêt à recevoir les
200 à 250 malades qui s'y retrouveront
ce jour-là. Le programme de cette jour-
née commencera le matin par la récep-
tion des invités devant l'église (les mala-
des se rendront directement dans la cour
nord du château) suivie du départ du
cortège que conduira la société de musi-
que « L'Espérance » de Cressier. Dans
la cour du château, une messe sera chan-
tée par le chœur mixte de la paroisse
avec homélie par Mgr Jean-Baptiste
Coudray.

Après le repas offert , qui sera pris
en commun, il y aura la méditation du
chapelet et la bénédiction du Saint-sacre-

ment par l'abbé Aubry, aumônier. Puis
une partie récréative comprendra notam-
ment un goûter et des chants.

A cette occasion, il faut souligner
qu'une grotte sera construite dans la
cour du château. Au départ des loca-
lités suivantes : Le Locle - La Chaux-
de-Fonds - Bevaix, des autocars seront
stationnés, puis complétés le long du par-
cours.

Le dernier délai d'inscription est fixé
au 20 août. Pour tous renseignements
complémentaires, M. René Persoz, ou
les autres responsables de district sont
à la disposition de toutes et tous et
vous attendent nombreux, en ce jour
qui s'annonce déjà magnifique par la
ferveur, la foi et l'ambiance qui y règne-
rnnt

A 18 h 20, une voiture conduite par
Mme M. M., de 'La Chaux-de-Fonds , cir-
culait rue du Stand en direction sud.
A la hauteur de la rue du Nord , elle
entra en collision avec la moto con-
duite par M. J.-B. G., 22 ans, de La
Chaux-de-Fonds, qui circulait sur cette
dernière rue en direction est. Blessés,
M. G. et sa passagère, Mlle M. O, 23
ans , de La Chaux-de-Fonds, ont été
transportés à l'hôpital. Après avoir re-
çu des soins, ils ont pu regagner leur
domicile.

Un motocycliste
et sa passagère blessés

Encore une grève
à la SNCF !

FRA NCE MKME

La grève de 48 h à laquelle appellent
depuis cette nuit les agents de conduite
des syndicats CGT et CFDT des Che-
mins de fer français , affectera davan-
tage les liaisons Atlantique-Méditerra-
née que Taxe Paris-Méditerranée, indi-
que-t-on à la direction de la SNCF.
Certains trains de la liaison Bordeaux-
Marseille-Nice et de celle de Genève-
Marseille-Perpignan ont été supprimés
ou limités en raison des débrayages pré-
vus, précise la direction qui ajoute que
tous les convois de pèlerinage seront
assurés. De légères perturbat ions sont
également prévues en ce qui concerne
le trafic des marchandises ordinaires.

TOUR
DE
VILLE

Collision
• VERS 18 h, une voiture con-

duite par M. P. F., de Corcelles,
montait l'avenue de la Gare, avec
l'intention d'emprunter la rue Louis-
Favre. En bifur quant à gauche, il
entra en collision avec la moto con-
duite par M. M. D., de Neuchâtel ,
qui descendait cette avenue. Dégâts.

Exposition
• PEINTRE , créatrice de mode et

décoratrice, Eliane Schenk expose ac-
tuellement à Crans-sur-Sierre. En
1975, une de ses toiles avait été sé-
lectionnée, pour le Salon d'automne
et exposée au Grand Palais, à Paris,
et cet été, ses « vêtements-vitraux » et
sa première sculpture , « Le Costier »,
ont été exposés au Musée des beaux-
arts de Lausanne.

Bienvenue a Neuchâtel...

Joyeuses vacances ! Voilà le tableau qui attend le touriste descendant
de Pontarlier et du Val-de-Travers... Pris dans ce p iège, il n'a heureusement
pas le temps de lire le panneau fich é au carrefour de Vauseyon et qui,
imperturbable, lui souhaite la bienvenue à Neuchâtel « ville de tourisme,
étape idéale et séjour heureux »... Oui, mais pas cet été !

(Avipress-J.-P. Baillod)
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Au tribunal de police du Locle
Le restaurant à bon compte...

Le tribunal de police du Locle a te-
nu hier après-midi son audience heb-
domadaire sous la présidence de M.
Jean-Louis Duvanel , assisté de M. Jean-
Michel Riat , greffier.

M. G. est poursuivi pour banqueroute
simple par un restaurateur du Locle
qui a eu le prévenu comme pension-
naire. Après avoir payé durant plusieurs
mois régulièrement son dû, G. a changé
de restaurant , laissant une facture im-
payée de 323 fr. sans parler des frais.
Le tenancier a tenté à plusieurs repri-
ses de récupérer son argent, mais en
vain. Ayant laissé passer le délai de trois
mois pour déposer plainte contre G.,
le tenancier s'est adressé à l'Office des
poursuites et par ce canal, il a réussi
à obtenir une centaine de francs. Tou-
tefois, après une année, la saisie de sa-
laire a été périmée et le tenancier au-
rait dû attendre jusqu 'au mois de mai
1977 pour pouvoir à nouveau obtenir
du numéraire. Estimant alors que G.
fait des dépenses exagérées, il a déposé
plainte.

G. a donc comparu hier. Un arran-
gement est intervenu. La plainte est sus-
pendue pour une durée de quatre mois
durant lesquels G. a promis de verser
80 fr. par mois jusqu 'au montant dû
de 323 francs.

LA ROUTE...
O. F. paiera 40 fr. d'amende et 26 fr.

de frais pour avoir pris un virage trop
à la corde. C'était le 16 mai alors qu 'il

venait de quitter en voiture son heu de
stationnement , rue des Jeanneret , pro-
voquant une collision avec un autre
véhicule. Le 1er juin , circulant en voi-
ture rue Daniel-JeanRichard , artère à
sens unique et empruntant le centre de
la chaussée, F. R. a bifurqué à droite
pour s'engager dans une cour sans se
mettre en ordre de présélection et sans
manœuvrer ses clignoteurs. Il provoqua
ainsi une collision avec une autre voi-
ture. Quelques préventions tombent mais
il reste la faute de présélection qui vaut
à R. une amepde de 50 fr. et le paie-
ment de 26 fr. de frais.

P.-A. F. n'a pas payé le solde de sa
taxe militaire de 1975 (36 fr.) pas plus
qu 'il n'a répondu à la correspondance
des autorités, faisant ainsi preuve d'une
coupable négligence. Le tribunal lui in-
flige deux jours d'arrêt, et le payement
de 10 fr. de frais. F. bénéficie d'un sur-
sis d'un an.

On reproche à P. B. d'avoir tenu des
propos diffamatoires à l'adresse de son
ex-femme. Après une courte discussion ,
le président réussit la conciliation. Le
prévenu s'engage à ignorer totalement
la plaignante et à ne plus parler d'elle.
Aussi la plainte est-elle retirée et l'Etat
prendra à sa charge les quelques frais.

A. G. est un pauvre type qui est en-
lisé dans les dettes pour un montant de
près de 30.000 francs. Naturellement ,
il n'a pas versé la somme qui lui était
mensuellement saisie par l'Office des
poursuites du Locle. Les lésés ont dé-
posé plainte, mais ne se sont pas pré-
sentés à l'audience. Que de paperasses
dans les dossiers du prévenu ! Le pro-
cureur a requis trois mois de prison et
le jugement sera rendu jeu di prochain.

P. C.

LA BRÉVINE

(c) Comme chaque année, la tradition-
nelle fê te  de la mi-été se déroulera , ce
week-end , à La Brévine. Des centaines
de participants sont attendus et le co-
mité d'organisation est, depuis plusieurs
semaines, sur les dents pour préparer
dignement la plus grande manifestation
d'été des Montagnes neuchâteloises.
Comme d'habitude , les assoiffés se dé-
saltéreront aux bars, des orchestres fe-
ront danser ceux qui en auront envie et
de nombreux stands de saucisses et pou-
lets rôtis seront prévus pour calmer les
app étits les p lus féroces.

De plus, on aura l'occasion de voir
ou revoir de nombreux habitants de La
Brévine qui ont émigré ailleurs en Suisse
romande ou à l'étranger, car cette ma-
nifestation est le traditionnel rendez-
vous des gens de souche brévinoise.

Fête de la mi-été

Au guidon d'un cycle, la jeune Sa-
brina Sparacino, née en 1963, du Locle,
circulait sur la route du Locle au Col-
des-Roches. A la hauteur de l'immeuble
Edouard Piccard, elle a heurté la four-
gonnette de cette maison qui était sta-
tionnée sur le bord de la chaussée.
Blessée, cette jeune fille a été trans-
portée à l'hôpital du Locle.

Cycliste blessée

Décès : Spaeni, née Pellaton, Hélène
Fernande, née le 28 mai 1890, veuve
d'Auguste.

Etat civil du Locle (2 août)

La Chaux-de-Fonds
CINÉMAS
Corso : 20 h 30, « L'incorrigible » (16 |

ans).
Eden : 20 h 30, « Le corniaud » (12 ans)

23 h 15, « Femmes vicieuses ». ,
Plaza : 20 h 30, « Je reviens de l'enfer »

(16 ans).
Scala : 20 h 45, « Robin des bois » (en-

fants admis).
DANSE ET ATTRACTIONS
Cabaret Rodéo : 21 h 30 à 4 h.
Le Scotch : 21 h 30 à 4 h.
La Boule d'or : 21 h 30 - 4 h.
Chez Jeanine : 21 h 30 - 4 h.
EXPOSITIONS
Parc des musées : sculptures en plein

air de Poncet, Wiggli, Dominique
Froidevaux, Fred Perri n, André Ram-
seyer, Vignando et Condé.

Musée d'histoire : les collections.
Permanences médicale et dentaire t en

cas d'absence du médecin de famille,
tél. (039) 22 10 17.

Pharmacie d'office : Bourquin, 39, ave-
I -•'hue Léopold-Robert, jusqu'à 21 h ;

ensuite tél. 22 10 17.

Le Locle
CINÉMAS
Casino : 20 h 30, « Le conseiller » (18

ans).
Lux : 20 h 30, « La traque » (16 ans).

23 h 15, « Les rapports intime s dans
les collèges de jeunes filles » (20 ans).

EXPOSITIONS
Pharmacie de service : Breguet , Grand-

Rue 28; dès 21 h, tél. 117.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin traitant,
tél. 117 ou le service d'urgence de
l'hôpital , tél. 31 52 52.

Ferme du Grand-Cachot-de-Vent : ré-
trospective Aimé Montandon.

Evénement musical à La Chaux-de-Fonds
Le directeur du Conservatoire de La

Chaux-de-Fonds, M. Robert Faller, s'est
fait l'ardent défenseur d'une audition
publique des lauréats du prix des solis-
tes de l'Association des musiciens suis-
ses, qui jusq u'ici se déroulait à huis-
clos, devant des expert s et membres de
l'AMS. Il s'agit d'un concours national
annuel récompensant de jeunes artistes
(jusqu 'à 30 ans maximum) pour la haute
qualité de leurs interprétations. Il a
obtenu en outre, ce avec quoi le comité
de l'AMS a été pleinement d'accord , que
cette audition se fasse à la salle de
musique de La Chaux-de-Fonds, en rai-
son d'une part de son excellente acous-
tique , et aussi de l'effort considérable
consenti par cette ville et sa population
en faveur du développement de la musi-
que. Elle est publique et gratuite, se
déroulera le dimanche 29 août et
deviendra annuelle , toujours dans ladite
salle de musique, sacrée pour un jour
« capitale de la musique suisse ».

Onze prix seront distribués , cette
année, aux pianistes Olivier Sorensen
(Neuchâtelois), ancien élève des maîtres
chaux-de-fonniers Harry Datyncr et
André Perret ; Werner Bartschi, de
Zurich, J.-G. Jacomet, de Lugano. La
seule fille récompensée est Mlle Chris-
tina Grossniklaus, de Berne. Puis vien-
nent le baryton Fr. Reinmann , de Berne,
l'hautboiste chaux-de-fonnier Roland
Perrenoud , ancien élève du Conserva-
toire de sa ville natale, la classe Fran-
çoise Faller et Edgar Shann , le violo-

niste Thomas Furi de Berne. D'autre
part , Christophe Schiller, altiste, de
Zurich sera aussi récompensé ainsi que
Markus Nyikos, de Bâle ; Eva Pedrezzi ,
de Lugano ; Maurice Senn , de Genève ,
tous trois violoncellistes.

Le répertoire des œuvres que l'on
entendra , dimanche , à la salle de musi-
que de La Chaux-de-Fonds se situera
en général dans la musique classique.
En effet , les jeunes interprètes préfèren t
d'abord confirmer leur talent dans ce
genre de musique, avant de passer à la
musique classique contemporaine qui est
bien plus difficile à interpréter, contrai-
rement aux apparences. Néanmoins,
quelques incursions dans ce genre per-
mettront aux auditeurs d'apprécier le
talent de ces jeunes gens.

i DEMAIN SOIR j

Croisière dansante j
\ à bord de la «Ville-de-Neuchâtel» <

orchestre de 5 musiciens <

\ DANSE A BORD DÈS 20 h <
{ DÉPART de Neuchâtel 20 h 30 (
f  RETOUR 23 h <
i Société de navigation <è sur les lacs de Neuchâtel et Morat i
i Tél. (038) 25 40 12 i
__<*--#_-w---̂ _̂*-_^̂ _«̂ _«_-̂ --̂ ^_<__*__<i__*—_̂ __^̂  -__ ,¦!

SAINT-BLAISE

(sp) Dans la journée de jeudi , l'ancien
moulin dans le haut de la rue du même
nom, sa fontaine couverte (qui , pour la
circonstance avait retrouvé son eau jail-
lissante !) et le Ruau bien amaigri, ont
reçu la visite d'un groupe de jeunes
cinéastes français. Venus de Paris, ces
cinéastes se spécialisent sous la raison
sociale de Poévision dans la production
de films pour enfants. Avant de tourner
ici la dernière séquence de ce court
métrage, ils avaient opéré déjà au Val-
de-Ruz, sur les bords du Seyon , dans
les parages de la Borcarderie . Ce film
intitulé « Nounours » et que l'on verra
peut-être un jour dans nos salles obscu-
res, avait comme principal acteur un
bel ours en peluche, que l'on tenta
d'installer dans ce mince Ruau fleuri
de mimulus et sur la fontaine témoin
d'un autre âge !

Le passage
de « Nounours » !

LE LANDERON

Vers 10 h 20, hier , une voiture, con-
duite par Mme R. R., de Bâle, circu-
lait rue du Bourg au Landeron avec
l'intention d'emprunter le pont Saint-
Jean en direction sud. A la hauteur de
la route d'évitement ouest du Landeron ,
son véhicule entra en collision avec
l'automobile conduite par M. P. D.,
d'Hirschberg (Allemagne). Dégâts.

Collision

I_Tiflaclnffic *'d'Etat r&MMqut
que le Conseil d'Etat a nommé, avec
effet au 1er juillet :

M. Claude Desbœufs aux fonctions
d'adjoint au chef de l'Office du per-
sonnel de l'Etat ; M. Oswald Brand aux
fonctions de premier substitut au gref-
fe du tribunal du district de La Chaux-
de-Fonds et M. Régis Chollet aux fonc-
tions de secrétai re au même greffe.

.jO-IK>itim ' . cil Je* -=3=>V'*ÇS_»

Nominations

A NEUCHATEL ET DANS LA RÉGION

MARIN

(c) Le cadavre d'un renard a été dé-
couvert mercredi dans la forêt des grè-
ves de Marin. Il a été évacué par la
police cantonale et expédié à Berne
pour examen. Les résultats seront con-
nus dans quelques jours.

i «^Renard suspect; _«s:>*::,j
mort en forêt
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Département

y \J de l'intérieur
Par la suite de la mise à la retraite, un poste

-'INFIRMIÈR E
au Service médico-social neuchâtelois, à
Neuchâtel est mis au concours.
Travail indépendant au sein d'une équipe
pour traitements ambulatoires.
Ce poste conviendrait particulièrement à
une infirmière en psychiatrie ou assistante
sociale s'intéressant aux problèmes de l'al-
coolisme.
Traitement et obligations: légaux.
Entrée en service : 1 " octobre 1976 ou date
à convenir.
Les offres de service manuscrites, accom-
pagnées d'un curriculum vitae et des copies
de diplômes et certificats, doivent être
adressées à l'Office du personnel de l'Etat,
rue du Château 23, 2001 Neuchâtel, jus-
qu'au 18 août 1976.

A louer immédiatement
ou date à convenir

NEUCHÂTEL,
rue de la Maladière 94

- BELLE CHAMBRE
INDÉPENDANTE
au 4mo étage, loyer mensuel 90 fr.,
charges comprises.
S'adresser à:
Gérance des immeubles de l'Etat,
rue du Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16.

Brasserie
de la Rosière
cherche

1 serveuse
1 fille
pour aider
au buffet
et différents
travaux.

Se présenter
ou téléphoner
au 25 93 73.

MIOROS
f \ UNE AFFAIRE SOLIDE j ^̂

Nous cherchons }.. > 
s

pour notre centrale de distribution à Marin '• ' "':'-. ., . -

- dame de buffet m
- emballeuse I

au dépt. produits carnés WM
- boucher-désosseur m
Nous offrons: ; " v; : î
- Places stables 8SBH
- Semaine de 44 heures î ??* K I

. ,. m «—Salaire intéressant .. .̂ —,. -,.. .  „ • 9
- Nombreux avantages sociaux ¦' • W '

qj_i M-PARTICIPATION |||
Remise d'un titre de Fr. 2500.— qui donne droit l.̂ i. g3J
à un dividende annuel, basé sur le chiffres d'af- ¦- .. . '
faires. __«!«

Veuillez téléphoner au 33 31 41 ou écrire à : !¦': ,-VIA
Société Coopérative MIGROS NEUCHÂTEL, Ser- 11W$
vice du personnel, case postale 223, 2002 Neu- :, .'" .̂  "¦

V châtel. «PëIS

Etes-vous le collaborateur
pour notre service externe?

- Avez-vous une formation commerciale ou équiva-
lente?

- Etes-vous disposé à vous occuper de la clientèle exis-
tante et à gagner avec habileté de nouveaux amis pour
nous, par votre engagement intensif?

- Avez-vous une opinion positive et propre sur la vie et
vos prochains?

- Etes-vous prêt à prendre domicile dans la région de
l'agence (ou mieux v habitez-vous déjà) ?

Dès lors, vous aurez un travail qui vous donnera beau-
coup de satisfaction , ainsi qu'une situation économique
intéressante.
Si vous n'êtes pas de la branche, vous serez préparé à vo-
tre futur travail dans notre agence.
Votre âge idéal : 28-40 ans.
Nous vous prions, d'envoyer votre offre, avec les certifi-
cats habituels, à:

HELVÉTIA-ACCIDENTS
AGENCE GÉNÉRALE FRANZ SIDLER
RUE DU SEYON 10, 2000 NEUCHÂTEL.
N.B. Nous vous assurons une discrétion absolue.

i. ZSS i

Nous cherchons pour le 1e' novembre 1976,
à La Neuveville

concierge
à titre accessoire. Appartement de 5 piècesà disposition.

Offres sous chiffres 79-1534
aux Annonces Suisses S.A.,
Neuengass-Passage 2, 3001 Berne.

RESTAURANT
JEAN-LOUIS
Saint-Biaise

cherche

1 sommelière
et 1 extra
Tél. 33 34 98.

Bar de la ville cherche

sommelière
garçon de buffet

Tél. 24 02 98.

On demande

sommelière
de métier.
Place à l'année.

Tél. 25 33 80.

Je cherche tout
de suite

sommeliâre
ou extra
Tél. 41 21 98.

Bar Au Métro, face
à la poste Neuchâtel
cherche

sommelière
(éventuellement
remplaçante; deux
horaires).
Fermé le dimanche.

Tél. 25 18 86.

Café-restaurant
•cherche- — — -*_- •

sommelière '
congé tous
les dimanches
et lundis.

S'adresser
au N° de tél.
(038) 31 66 98.

On cherche

quelques
personnes
pour la cueillette
des fruits (minimum
14 ans)
Fruits Roethlisberger
Wavre.

Tél. (038) 33 21 33.

A vendre
La Luy sur Saxon

chalet
à terminer
100 m2 d'habitat.
Construction maçon-
nerie et bois, y
compris 1300 m2
terrain, accès voiture,
vue, Fr. 68.000.—.

Tél. (026) 6 26 95.

Je cherche à acheter

maison
pour 2 familles ou

ferme
pour 2 familles avec
terrain autour.

Faire offres sous
chiffres HA 1712
au bureau du journal.

FOLLONICA
Italie
Face à la mer, bel
appartement pour
5 personnes.

Tél. (021) 22 23 43,
heures de bureau.

Je cherche

terrain
à bâtir
ou maison 5-6 pièces.
Région Saint-Biaise
- Le Landeron.

Tél. (038) 33 73 92.

A vendre à proximité
d'Yverdon

bâtiment
comprenant 10 appar-
tements - garages.
Café-restaurant
placé sur route
à grand trafic. Grand
parking.
Possibilité de déve-
loppement facile.
Agences acceptées.

Faire offres sous
chiffres 22-970220,
à Publicitas,
1401 Yverdon.

Beau choix
de cartes
cie visite

t npnmene
¦ lournal

A vendre

GRANDE FERME
EN BLOC
OU PAR APPARTEMENT

comprenant 3 appartements de 4 et
3 pièces.
Grand rural transformable en atelier
ou en dépôt. Gros œuvre en bon état.
Terrain 2000 m2. Bonne situation,
Val-de-Ruz.
Tél. (038) 53 38 91.

A vendre à Dombresson

petite maison
de 2 appartements.
Situation tranquille.

Faire offres sous chiffres EY 1721 au
bureau du journal.

A vendre

magnlfiq'ue¦ . . r.«_»\
maison
vigneronne

en partie rénovée, nombreuses dé-
pendances, grange susceptible
d'être aménagée en maison de cam-
pagne; verger, parc arborisé, vi-
gnes, champs, bosquets, coteaux ,
source privée et ruisseau. Superficie
totale 50.000 m2.
Situation tranquille à l'ouest de Neu-
châtel et à proximité du lac.
Prix de vente 1.100.000 fr.

Faire offres sous chiffres F2 1722 au
bureau du journal.

A vendre
Val-de-Travers
centre village,

ancienne maison
avec cachet - 3 appartements
+ plain-pied 150 m2 + terrain
+ jardin 2000 m2.
Prix à discuter.
Hypothèque à disposition.

Tél. (038) 33 46 86,
heures de bureau.

Ecole professionnelle
des arts et métiers
La Chaux-de-Fonds

Année scolaire
1976-1977

Début des cours : lundi 16 août 1976

Les jeunes gens qui entrent en apprentissa-
ge doivent s'inscrire au secrétariat du
Centre professionnel de l'Abeille, rue de la
Paix 60, La Chaux-de-Fonds, tél. 23 10 66,
du lundi 9 au vendredi 13 août 1976.

Selon la loi fédérale sur la formation profes-
sionnelle, l'obligation de suivre l'ensei-
gnement s'applique à toute la durée de
l'apprentissage, y compris la temps d'essai.

Situation tranquille
(Charmettes 31-33-35)

DEUX PIÈCES, 2mc étage, très belle vue, tout de suite ou à
convenir, Fr. 411.— + charges Fr. 30.—

DEUX PIÈCES, rez-de-chaussée, tout de suite ou à
convenir, Fr. 366.— + charges Fr. 30.—

GARAGES ET PLACES DE PARC DISPONIBLES:

S'adresser à M""' Schwaar, Charmettes 33.
Tél. (038) 31 39 92.

A louer , tout de suite ou pour date à
convenir, à Neuchâtel ,

BEAUX STUDIOS
meublés ou non meublés

I loyer intéressant.

- , j- 'Fiduciaire Leuba & Schwarz ,
.̂  fbg de l'Hôpital 13, 2001 Neuchâtel,
I tél. (038) 25 76 72.

A louer pour le 30 novembre 1976, à
la rue des Berthoudes
(sous La Coudre),

magnifique studio
cave, buanderie, grande terrasse
avec vue imprenable. Ascenseur.
Loyer: Fr. 350.—
charges: Fr. 50.—

Tél. (038) 25 30 23.

A louer à Cernier ,

bureaux 31/2 pièces,
tout confort. Installations téléphoni-
ques et électriques. Pour date à
convenir.

- RÉGENCE S.A.. rue Coulon 2.
2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 25 17 25.

A louer pour le 1" novembre 1976 ou
date à convenir ,

magnifique appartement,
bord du lac, 4!4 pièces, 4me étage,
Fr. 750.— par mois tout compris.

Téléphoner à M. Mamie concierge
au (038) 24 53 57.

A louer, rue des Saars, Neuchâtel,
date à convenir, au rez-de-chaussée

appartement
de 31/2 pièces

tout confort.
Loyer 380 fr. + charges.
Garage disponible, loyer 70 fr.
Case postale 420, 2001 Neuchâtel.

A louer immédiatement ou date à
i convenir

CORTAILLOD,
rue des Draizes

- APPARTEMENT DE 2 PIÈCES,
tout confort , service de conciergerie.
Prix de location mensuel 280 fr.
charges comprises.
S'adresser à :
Gérance des immeubles de l'Etat,
rue du Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16.

Situation tranquille aux Charmettes

SPLENDIDES
STUDIOS

tout confort, cuisine installée , salle
de bains, cave, balcon, vue. Tout de
suite ou date à convenir.
Chaque studio entrée indépendante.

Loyers, tout compris,
au rez-de-chaussée: Fr. 320.—

-, ajutage: Fr.,£55,-. ,.,r_, „ ,

%itf • fc.v.i,;__4_ a

A louer immédiatement ou date à
convenir

CORNAUX,
rue du Vignoble

- STUDIOS, APPARTEMENTS
DE 3Vî ET 4Vi PIÈCES,

service de conciergerie.
Prix de location mensuel :
studios 250 fr.
3'/2 pièces 390 fr. et 410 fr.
4y2 pièces 460 fr.
charges comprises.

S'adresser à :
Gérance des immeubles de l'Etat,
rue du Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16.

A louer à Bôle pour le 24 septembre
1976, avec service de conciergerie,

très bel appartement
de 3V_ pièces

Loyer mensuel 430 fr.,
charges comprises.
Fiduciaire Léon Robert,
faubourg du Lac 2, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 17 17.

.i « >A louer immédiatement ou date à
."• ? 'convenir

CERNIER,
rue de Chasserai 4-6

* - APPARTEMENTS DE 4 PIÈCES,
cuisine équipée, service de concier-
gerie.
Prix de location mensuel, 560 fr.,

. charges comprises.

S'adresser à :
Gérance des immeubles de l'Etat,
rue du Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16.

A louer, à proximité de la gare de
Neuchâtel, beaux appartements de

3 PIÈCES
rwt "B î ,n<l t!<> <*»

spacieux (81 m2), tout confort, W.-C.
séparés, cuisine équipée, tapiSntenT
dus, balcon. Utilisation de'lâTîuârfde-
rie gratuite.
Libres tout de suite ou à convenir.

S'adresser à *
LA NEUCHÂTELOISE-Assurances
Bassin 16,
Neuchâtel Tél. 21 11 71.

( _BQR_n__HH____R

A louer à Champréveyres 14,
Neuchâtel tout de suite :

1 appartement
de 3V- pièces

„ _j. tout confort, loyer Fr. 573.—r, ,,..,. „t
charges comprises.

»;_aa» t*)èVfrJferïat octobre

1 appartement
de 31/2 pièces

tout confort, loyer Fr. 583.—,
charges comprises.

1 appartement
de 2V- pièces

loyer Fr. 407.—, charges comprises.

Tél. (038) 24 56 93, aux heures des
repas.

A louer à Couvet
un studio

cuisine agencée, salle de bains;

un appartement de 3v_ piè-
ces

cuisine agencée, lave-vaisselle, salle
de bains.

Û 

S'adresser: CCAP
Service
des gérances
Rue du Môle 3 ».
Tél. (038) 25 49 92
2000 Neuchâtel.

A louer immédiatement ou date à
convenir

TRAVERS,
rue Sandoz-Travers

- beaux appartements de 1, 3 et
4 pièces, tout confort , garages
chauffés.

Très belle situation.
S'adresser à :
Gérance des immeubles de l'Etat,
rue du Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16.

A LOUER
Vy-d'Etra 30 La Coudre-Neuchâtel

Dès le 1e' octobre 1976 4 pièces, 3™. Fr. 560.—,
charges comprises.
Pour visiter et renseignements. M"10 Stotzer,
tél. 33 66 16.
Vy-d'Etra 44-46 La Coudre-
La Coudre-Neuchâtel
Immédiatement 3 pièces, 2mo. Fr. 455.—.charges
comprises.
1°' octobre 1976 1 pièce, rez. Fr. 310.—, charges
comprises.
T" octobre 1976 3 pièces, 2""\ Fr. 455.—, charges
comprises.
Pour visiter et renseignements,
M""-' Colliard, tél. 33 32 75.
Rue des Cerisiers 32-34
La Coudre-Neuchâtel
Immédiatement 4 pièces, rez. Fr. 591.—, charges
comprises.
Immédiatement 1 pièce, 4mo. Fr. 347.—, charges
comprises.
Pour visiter et renseignements,
M"" Romanens, tél. 33 47 05.
Egalement seront à louer dès 1" septembre 1976
et le I" octobre 1976 3 places de parc à Fr. 16.—r.

PATRIA-Gerance , Vaud-Neuchâtel-Fribourg, 1,
av. de la Gare,
1002 Lausanne, tél. (021) 20 46 57.

A louer à Neuchâtel
Rue des Carrels

très bel appartement
de 4 pièces

cuisine complètement agencée avec
cuisinière à gaz, frigo, machine à la-
ver la vaisselle. Bains, toilettes, bal-
con, cave. Fr. 565. 1- charges. Li-
bre tout de suite.

très bel appartement
de 3 pièces

cuisine complètement agencée avec
cuisinière à gaz, frigo, machine à lavei
la vaisselle. Bains-toilettes. Balcon,
cave. Fr. 404.— + charges. Dès le
24 décembre.

Rue du Seyon.

studio 1 pièce,
cuisine, bains-toilettes. Fr. 180. 1-
charges. Dès le 24 septembre.

S'adresser à Agence 13 * 13,
Orangerie 8, 2000 Neuchâtel.
Tél. 25 13 13.

A louer immédiatement ou date a
convenir

DOMBRESSON,
allée des Peupliers

- APPARTEMENTS DE 2 ET
3 PIÈCES,
cuisine équipée, service de concier-
gerie.
Prix de location mensuel,
2 pièces 425 fr.
3 pièces 420 f r. et 490 fr.
charges comprises

S'adresser à :
Gérance des immeubles de l'Etat,
rue du Seyon 10, 2001 Neuchâtel,
tél. (038) 22 34 16.

A louer, à Cormondrèche immédia-
tement ou pour date à convenir,

bel appartement
de 4 pièces

tout confort , situation tranquille ,
loyer mensuel 755 fr.
charges comprises.

Tél. (038) 31 49 22,
du lundi au jeudi de 9 h à 12 h.

LA NEUVEVILLE,*! j} '
Mornets 55-59 3 f!

Pour visiter :
Magnin N" 57, ï V.
tél. (038) 51 10 70

2 pièces
tout de suite â
Fr. 287.—

2 pièces
1" novembre à
Fr. 287.—

3Vi pièces
tout de suite à
Fr. 414.—

garage
1" novembre à
Fr. 30.—
atelier-bureau (propre)
1" novembre à
Fr. 283.— (charges
en sus)

Pour traiter : TOSALLI ,
tél. (038) 41 23 12.

LA NEUVEVILLE

A louer pour le
1"' octobre 1976

21/2 pièces
non meublé, tout
confort. Fr. 300.—
+ chauffage.

Tél. (038) 51 44 94.

COLOMBIER
tranquillité, verdure

appartement
de 3 pièces
rez-de-chaussée,
tout confort, loyer
340 fr. + charges.

Tél. (038) 25 61 44.

A louer tout de
suite ou à convenir
A MONRUZ
au rez-de-chaussée
inférieur

appartement
de 1 pièce
tout confort, loyer
245 fr. + charges ;

appartement
de 2 pièces
tout confort, loyer
320 fr. + charges.

Tél. (038) 25 61 44.

Exceptionnellement i
J avantageux I
I A CRESSIER |

Logements spacieux, modernes
état de neuf. Cuisine agencée, bains, cave , galetas, place
de parc. Situation tranquille. ;|

! 4 pièces Fr. 450.— + charges Fr. 80.— IH
3 pièces Fr. 400.— + charges Fr. 70.—
Studio meublé ou non, charges incluses Fr. 220.— 9
Studio meublé ou non, charges incluses Fr. 290.— n
Garages Fr. 60.— '- '
Chambre meublée Fr. 90.—

Tél. (038) 47 18 33. |

A louer pour le 25 août 1976 à la rue des Saars 83,
à Neuchâtel,

APPARTEMENT DE 2'/2 PIÈCES,
attique. Prix de location mensuelle Fr. 520.—
+ charges Fr. 67.—. Garage Fr. 65.—.
Et pour le 25 septembre 1976

APPARTEMENT DE 2 PIÈCES
Prix de location mensuelle Fr. 380.—
+ charges Fr. 64.—.
Pour visiter : C. Mamie, concierge, tél. (038) 24 53 57.

A louer pour le 30 septembre,
à la rue des Berthoudes
(sous La Coudre)

magnifique
studio meublé

cave, buanderie, balcon avec vue
imprenable. Ascenseur,

i
Loyer Fr. 350.— + Fr. 50.— charges.

Tél. (038) 25 30 23.

A louer au centre
de la ville
studios meublés
dès Fr. 350.— charges
comprises, (eau
chaude, électricité,
chauffage).
Tél. 33 55 55.

Boudry
urgent, appartement
4 pièces, confort,
522 fr. charges
comprises. 2 mois
gratuits.

Tél. 42 18 16.

ESCO S.A.
Fabrique de machines
2206 Les Geneveys-sur-Coffrane

engage, pour mi-août ou époque à convenir:

jardinier
ouvriers spécialisés

ou à former sur les diverses opérations de la méca-
nique.

Logements à disposition.

Prendre contact par téléphone (038) 57 12 12 jusqu'au
9 juillet ou dès le 10 août 1976.

A louer à Marin route des Tertres 2

chambre
indépendante

mobilier neuf. Part à la douche. Pos-
sibilité de cuisiner.

S'adresser à
LA NEUCHATELOISE-Assurances
Bassin 16, Neuchâtel.
Tél. (038) 21 11 71.
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Avec Acryl «Auto-Spray»
les retouches de peinture
deviennent un jeu d'enfant

* - La meilleure des qualités: polissable, ne se décolore
DUPLI-COLOR Acryl et ne jaunit pas. H
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m Ouvert samedi - Lundi fermé toute la journée M

CAMPING /.

Chaque matin
avant 6 heures,
achetez

FAN ma
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COLOMBIER
CORCELETTES
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MARIN
LA NEUVEVILLE
SALAVAUX
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une petite attention sera Maison GigandeT'offerte a chaque visiteuse. a
D'avance nous vous remercions
de votre visite, ceci sans Rue D.-Jeanrichard 10,
engagement de votre part. LA CHÀUX-DE-FONDS .

Si vous oubliez
de faire de la publicité

vos clients vous oublieront 



La police cantonale a-t-elle reçu l'ordre
de «se croiser les bras» en cas d'émeute?

Question d'un conseiller de ville de Moutier

De notre correspondant :
L'ancien président du Conseil de ville

de Moutier et militant séparatiste,
M. Maurice It rallier , avocat et notaire,
vient de soulever par le biais d'une ques-
tion écrite au Conseil municipal, un pro-
blème fort intéressant à propos de la
police cantonale et de son intervention
en cas d'émeute. Voici ce que le conseil-
ler de ville écrit :

« Depuis plusieurs semaines, les bruits
les plus divers circulent à Moutier, affir-
mant que la police cantonale aurait reçu
des ordres stricts de ne pas intervenir
dans les manifestations de rues, mais
de laisser cette responsabilité au corps
spécialisé (grenadiers) que l'on doit appe-
ler.

» La commune est-elle au courant de
cette décision ? Dans l'affirmative, com-
ment l'autorité peut-elle accepter cette
carence, car avant l'intervention du corps
spécialisé, tout peut être cassé, volé,
spolié (voir la soirée du 3 juin 1976) ;
or, elle doit veiller, comme le canton

d'ailleurs, selon la loi sur les commu-
nes (article 99) « à la protection des
personnes et de la propriété contre toute
atteinte ou menaces illégales » ? L'auto-
rité communale serait-elle, ce que nous
ne saurions approuver, propice à la créa-
tion de corps privés de protection ? »

Voilà pour l'essentiel de cette ques-
tion. En bref, cela signifie deux choses.
Premièrement, si la police cantonale a
effectivement reçu l'ordre de ne plus
intervenir en cas de troubles cela favo-
risera les actions rapides de groupes
d'émeutiers, car il est certain que les
grenadiers n'auront matériellement pas
le temps d'intervenir. Mais il y a un
autre aspect de la question. Veut-on que
le corps spécialisé des grenadiers ber-
nois soit cantonné à Moutier ? Cela
pourrait se produire sous le prétexte
qu'il faut une force d'intervention qui
soit capable d'intervenir rapidement en
cas d'émeute. Mais comment les habi-
tants de Moutier, et surtout les sépara-
tistes prendront-ils la chose ?

La réponse est ébauchée dans la ques-
tion de M. Brahier. La création d'une
police d'intervention privée. Avec raison
le parlementaire prévôtois se prononce
d'ores et déjà contre une telle solution,
car elle amènerait inévitablement à la
constitution de deux corps, l'un autono-
miste et l'autre pro-bernois. On risque-
rait alors de se trouver confronté à une
situation de type irlandais où TIRA est
appuyée par le gouvernement d'Irlande
du sud et la « Spécial lt ranch » (milice
protestante) par l'armée anglaise. Cette
solution conduirait forcément à un
déchaînement de violences intolérables.
Mais, maintenant la balle est dans le
camp des autorités et il sera intéres-
sant de connaître la réponse à la ques-
tion de M. Brahier.

AUTRES MOTIONS
En outre, deux motions ont été dépo-

sées sur le bureau du Conseil de ville.
La première émane de M. Dunner et
a été contresignée par 22 conseillers.
Elle demande l'adhésion de la ville de
Moutier à l'Association des responsables
politiques du Jura-sud et de Bienne
(ARP) éventuellement à l'Association
des communes qui en prendrait la
relève. L'urgence est demandée.

La seconde est signée de M. Schu-
macher et 23 conseillers et invite le Con-
seil municipal à déposer la candidature
de Moutier comme siège des bureaux
de l'administration cantonale bernoise
qui devront être déplacés du nord au
sud du Jura, en raison de la nouvelle
situation politique. Pour le motionnaire,
le bâtiment de l'ancien hôpital convien-
drait fort bien pour abriter ces admi-
nistrations. E. O.-G.

Le cheval sera à l'honneur ce week-end
lors du 73 rae marché-concours de Saignelégier

De notre correspondant :
Samedi et dimanche, le cheval, cet

animal que l'on disait en voie de dispa-
rition, attirera à Saignelégier une qua-
rantaine de milliers d'admirateurs. Car
on le sait, la petite foire locale d'il y a
70 ans. s'est transformée petit à petit en
une grande fête, célébrée bien au-delà
des frontières du Jura et même de la
Suisse. Une fête typique, qui n'est ni
raffinée comme un corso fleuri, ni dé-
bridée comme une braderie, ni solen-
nelle comme une revue, ni improvisée
comme un pique-nique, mais qui parti-
cipe un peu de toutes ces réjouissances
et sait demeurer populaire et insolite, ce
qui assure son succès renouvelé. Le
Marché-concours de Saignelégier, en ef-
fet, bénéficie de la ferveur de ceux et
celles qui aiment le cheval, la vie cham-
pêtre, le grand air des pâturages, la sim-
plicité. Les courses qu'on y dispute n'ont
pas le raffinement de celles que l'on
peut suivre sur les grands hippodromes
internationaux. Elles sont différentes, et
c'est ce qui en fait l'attrait. Cette année,
en particulier, les courses campagnardes
(et autres) qui se disputeront, dimanche
après-midi, seront attractives du fait de
la modification complète de la piste qui
a été allongée (800 m contre 670 ancien-
nement) et redessinée afin de présenter

deux rectilignes de 200 mètres. Les
épreuves de vitesse seront ainsi plus in-
téressantes non seulement pour les spec-
tateurs, mais également pour les chevaux
qui se mesuraient jusqu'à présent dans
un virage sans fin. Et puis l'amélioration
principale concerne la visibilité. Tous les
spectateurs seront désormais placés à
l'extérieur de la piste, ce qui leur per-
mettra d'embrasser du regard la totalité
des courses. La réalisation de la nou-
velle piste a nécessité le déplacement de
6000 m3 de matériaux , le décapage et le
remblayage de 30.000 m2 de terrain et a
coûté 150.000 francs.

CONCOURS DE VITESSE ,
ET DE BEAUTÉ...

Cependant , ce n'est pas uniquement
sur la nouvelle piste que s'affronteront
les chevaux. Au préalable, dès samedi
matin , ils auront à paraître devant les
experts qui estimeront leur morphologie,
On pensait limiter à 300 le nombre des
bêtes qui participeraient ainsi au con-
cours de beauté. Mais il y eut 385 ins-
criptions. C'est dire que les membres du
jury auront fort à faire , et que les spec-
tateurs seront comblés. Parmi ces 385
sujets , on compte 327 chevaux du type
des Franches-Montagnes et 58 demi-sang
de type anglo-normand. Les « Franches-
Montagnes » se répartissent en 13 éta-
lons adultes, 16 élèves étalons, 63 pouli-
ches et 8 hongres de 18 mois ; 55 pouli-
ches de deux ans et demi, 27 pouliches
de trois ans et demi, 9 juments non sui-

tées et 68 juments avec poulain de l'an-
née.

Quant aux « Anglo-normands », 15
d'entre eux seront présentés sous la selle
à un jury composé de MM. Henri
Chammartin et François Choquard et du
brigadier Louis Gisiger.

Dans le domaine du spectacle , signa-
lons aussi le carrousel des étalons et des
meilleurs sujets primés, ainsi que le qua-
drille campagnard qui seront présentés,
samedi en début d'après-midi , et le di-
manche matin. Et puis le grand cortège
de dimanche après-midi sera consacré à
la « beauté des forêts » et conduit par la
fanfare « L'Ancienne Caecilia » de Cher-
mignon , les « Armes réunies » de La
Chaux-de-Fonds et les fanfares de Sai-
gnelégier et des Pommerats.

SI VOUS ÊTES PA RIEUR...
Il faut signaler une innovation. Le

PMU, à peine esquissé l'année dernière ,
permettra aux joueurs de tenter leurs
chances de trois manières différentes : en
pariant sur le cheval gagnant, ou sur les
deux ou trois premiers chevaux placés,
ou encore sur le gagnant et le second
dans l'ordre exact. Six guichets seront
ouverts aux parieurs, qui emporteront
70 % du produit des enjeux. Les mises
seront de cinq francs et elles pourront
se faire entre 20 et 30 minutes avant le
départ des courses. Rien de comparable
bien sûr avec les grands tiercés des hip-
podromes français , mais ce jeu de ha-
sard ajoutera au plaisir du spectacle.

Dans le cadre magnifique des Franches-Montagnes, se déroule la présentation
des chevaux. (Avipress - Bévi)

La rage s'étend dans la vallée de Tavannes
C'est dans la commune de Reconvi-

lier, cette fois, qu'un renard atteint de
la rage a été abattu. Le vétérinaire can-
tonal, de Berne a décidé en conséquence
d'englober cinq nouvelles communes
jurassiennes dans la zone de protection.
Il s'agit de Reconvilier, Loveresse, Sai-
court, Saules et Tavannes.

Rappelons brièvement les règles de
conduite qu'il faut respecter dans les
zones de protection. Les détenteurs
d'animaux (en particulier de chiens et
de chats) doivent observer leurs proté-
gés très attentivement et signaler toute
constatation suspecte à la police ou au
vétérinaire. Tout contact entre les ani-
maux domestiques et d'autres bêtes
atteintes de la rage ou suspectées de
l'avoir doit également être annoncé.

Les chats ne peuvent être laissés en
liberté que dans les régions habitées et
à proximité des fermes, mais en aucun
cas dans les forêts. Les chiens doivent
être tenus en laisse. Ils ne peuvent cou-
rir en liberté que sous étroite surveil-
lance et munis d'une muselière solide
et bien ajustée.

Les propriétaires de chiens et de chats
doivent prendre garde que leurs ani-
maux n'entrent pas en contact avec des
renards ou tout autre gibier, ni avec
d'autres chiens et chats. Si leur chien ou
leur chat s'échappe, ils doivent annon-
cer immédiatement leur fuite à la police
ou au vétérinaire.

La diligence de la Radio romande
à travers le vallon de Saint-Imier

La diligence de la radio qui accom-
plit un p ériple en Suisse romande était
hier dans le vallon de Saint-Imier. Arri-
vée mercredi soir à Sonceboz où elle
avait été reçue par la fan fare munici-
pale, elle était repartie hier matin et
s'est arrêtée dans les villages du Vallon
pour distribuer cartes postales et divers
colifichets. Vers midi et demi, elle est
arrivée à Villeret où fu t  réalisée la tra-
ditionnelle émission en direct. Elle est
animée par Jean-Charles, Claude Froi-
devaux, Georges Glatz, Frank Musy,
Jean-Daniel Douillot et Maxence Quar-
tier.

A Villeret, trois responsables du chro-
nométrage des Jeux olympiques de
Montréal ont exp liqué les problèmes
qu 'ils ont dû résoudre pour donner
immédiatement les résultats des compé-
titions.

Après l'émission, la diligence est
repartie en direction des Pontins où elle
a passé la nuit. Aujourd'hui, elle sera
dans le Val-de-Ruz, notamment à Bou-
devilliers d' où l'émission de 12 h 30 sera
diffusée. Puis elle partira pour La Vue-
des-Alpes où elle sera stationnée toute
la journée de samedi.

Apollo : festival Charles Bronson
« L'évadé » ; 15 h et 20 h 15.

Capitole : « Le serpent ».
Elite : permanent dès 14 h 30, « Fem-

mes, femmes, femmes ».
Lido: 15 h et 20 h 15, «La scou-

moune ».
Métro : « Trop de risque pour un hom-

me seul - Supermen contre Karaté-
Mller ».

Palace : 15 h, «H. Winnetou » (dès
13 ans) ; 20 h 15, «La trahison ».
Nocturne « Das Todeslied des staeh-
lernen Kelers ».

Rex : 14 h 30 et 20 h, « Le jour le plus
long » dès 14 ans ; 17 h 45, « Le droit
du plus fort ».

Scala : 15 h et 20 h 15, « Attention,
on va se fâcher ».

Studio : 15 h et 20 h 15, « Usa, la
louve des , SS » (deuxième semaine).
Nocturne :' « Sex-night ».

URGENCES s
Pharmacie d'office : Stem, 8, rue des

Maréchau x, 7, rue du Canal, télépho-
ne 22 77 66.

Médecin : tél. 22 33 33.
FAN L'Express, rédaction biennoise :

tél. (032) 22 09 11.
MANIFESTATION CULTURELLE
Concert de la société d'orchestre à l'île

de Saint-Pierre, « Sérénade ».

REGION DES LAGS
LA NEUVEVILLE

Panne d'électricité
(c) Une panne survenue sur le réseau
des Forces motrices bernoises a privé
la ville d'électricité hier matin durant
presque une heure.

Notre franc se renforce encore

I rCONttWE ET FINANCES"
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Chronique des marchés

Confirmant l'évolution des jours pré-
cédents, le marché des devises présente
une nouvelle escalade de notre monnaie
nationale vis-à-vis des prinoipales espè-
ces étrangères. Hier, le dollar a encore
rétrogradé d'un centime suisse à Zurich,
de même que la livre sterling ; le DM,
qui avait su se stabiliser pendant quinze
jours, reprend son effritement en com-
pagnie de la lire ; le franc français voit
sa demande s'abaisser au-dessous des
deux unités contre un franc suisse. Ainsi ,
la victoire de notre pays dans la lutte
contre l'inflation se paie par un attrait
redoublé pour nos moyens de paiem ent
de la part des épargnants étrangers. L'on
ne sait que trop les inconvénients
majeurs provoqués par cette situation
pour notre tourisme et notre capacité à
exporter, indépendamment de quelques
avantages parm i lesquels il convient de
citer les conditions favorables de notre

approvisionnement en matières premiè-
res et énergétiques.

De son côté, l'or souffre d'une nou-
velle pression de l'offre aussi bien en
Suisse qu'à Londres.

Nos actions usuelles ont connu une
journée calme et irrégulière avec un
nombre inusité de titres campant sur
leurs positions. Quelques écarts de prix
méritent pourtant mention : Bally por-
teur, toujours favori de la spéculation
fait un bond en avant de 80 frs. ; Hero
progresse de dix écus, tandis qu 'Alu-
suisse continue à être l'objet d'une
recherche active, en compagnie de Win-
terthour assurances. En revanche, les
bancaires se sont ancrées à des niveaux
tenus depuis lundi. A Neuch âtel, Chaux
et ciments s'est traité à 510 et Hermès
nominative à 80.

Paris continue sur sa lancée dans un
mouvement attisé par l'inflation.

Milan savoure la majorité pourtant
précaire dont jouit le Premier ministre
Andreotti.

Francfort s'oriente vers la hausse avec
des plus-values surtout appréciables pour
les titres les plus déalissés récemment.

Londres marque un regain d'intérêt
pour les valeurs industrielles et commer-
ciales britanniques au détriment des
mines d'or.

New-York est plus confiant avec une
séance qui s'étoffe davantage.

E. D. B.

niFUCHÀTEL du 4 aoûl du 5 aoûl

Banque nationale ...... 570.— d 570.— d
Crédit foncier neuchât . 555.— d 555.— d
La Neuchâteloise ass. g. 275.— d 275.— d
Gardy 89.— o 89.— o
Cortaillod 1050—d 1050—d
Cossonay 1025.— d  1050.— d
Chaux et ciments 505.— d 510.—
Dubied 180.— d 190 — d
Dubied bon 190.— d  190.— d
Ciment Portland 2050.— d 2050.— d
Interfood port. ........ . 2575.— d  2575.— d
Interfood nom '..... 500.— d 500.— d
Navigation N'tel priv. ... 65.— d 65.— d
Girard-Perregaux 330.— d 330.—
Hermèsport. 260.— d 260.— d
Hermès nom 60.— d 80.—

LAUSANNE
Banque cant. vaudois o . mo.— 1105.— -
Crédit foncier vaudois .. 840.— 840.—
Ateliers constr. Vevey .. 645.— 645.—
Editions Rencontre 350.— 350.— d
Innovation 246.— 255.—
Rinsoz & Ormond 560.— d 565.— d
La Suisse-Vie ass 2560.— d 2650.—
Zyma 7go — 790 —

GENÈVE
Grand-Passage 290.— 290 —
Charmilles port. 650.— 650.—
Physique port 150.— 155.—
Physique nom 102.— d  105.—
Astra , 1.04 1.10
Monte-Edison 1.20 1.25
Olivetti priv 2 90 2.95
Fin. Paris Bas 77.50 77.75
Schlumberger 224.— 221.50
Allumettes B 52 50 d
Elektrolux B 7g_ 79!— d
S.K.F.B 71._ d 71 _

d

BÂLE
Pirelli Internat 173.— 175 —
Bâloise-Holding 302.— d 303.— d
Ciba-Geigy port 1450.— 1440.—
Ciba-Geigy nom 620.— 622.—
Ciba-Geigy bon 1130.— 1125—
Sandoz port. 5300.— 5325 —
Sandoznom 2175.— 2200 —
Sandoz bon 3925—d 3925 —
Hoffmann-L.R. cap 101.500.— 94.500.—
Hoffmann-LR. jee 88.250.— 84.750.—
Hoffmann-L.R. 1/10 8825.— 8500 —

ZURICH (act. suisses)
Swissairnom. 525.— 529.—
Swissair port 590.— 588.—
UBS port 3245.— 3250 —
UBS nom 512.— 510.— n
SBS port 456.— 456—
SBS nom 291.— 290.-
SBS bon 371.— 371 —
Crédit suisse port. 2625.— 2625.— .,-;. |
Crédit suisse nom 436.— 434.—
Bque hyp. com. port. ... 550.— 490.— 6/ '
Bquehyp.com. nom. ... 550.— 525.—
Banque pop. suisse .... 1830.— 1630.— 4' V
Bally port 1700.— 1780.—
Bally nom 890.— 880.—
Elektrowatt 1530.— 1530.—
Financière de presse .... 205.— 205.— *-
Holderbank port 418.— 426.—
Holderbank nom 390.— 390.— .d •
Juvena port 125.— 107.—
Juvena bon 7. 7.—
Landis&Gyr 770.— d 760 —
Landis & Gyr bon 76.— d 76.—
Motor Colombus g20. 930.—
Italo-Suisse 157.'— 15s'—
Œrlikon-Buhrle port 1940.— 1950.—
Œrlikon-Buhrle nom 586. 592.—
Réass. Zurich port 4400. 4400.—
Réass. Zurich nom 2305.— 2305.—
Winterthour ass. port. .. 1770. d 1790.—
Winterthour ass. nom. .. 1150. 1170.—
Zurich ass. port. 9125.— 9125.—
Zurich ass. nom 6460.— 6450.—
Brown Boveri port 1710. 1715.—
Saurer 930.— 920.—
Fischer 700.— 695.—
Jelmoli 1150.— 1160.—
Hero 3050.— 3100 —

Nestlé port 3530.— 3530 —
Nestlé nom 1860.— 1860 —
Rocoport 2390.—
Alu Suisse port 1385.— 1385 —
Alu Suisse nom 525.— 535.—
Sulzernom 2900.— 2880.—
Sulzer bon 474.— 472.—
Von Roll 575.— 560.—

ZURICH (act. étrang.)
Alcan,--"^,- 69-75 69 25
Am. Métal Climax 133  ̂Am. Tel&Tel 146;_ 146;50
Béatrice Foods g7 66 Burroughs 236.50 235.50Canadien Pacific 45 25 45 25
Caterp. Tractor 154 152 
Ç.hrvsjer

1 54.75 53!50Coca Cote 219.- 220.-Control Data . 59 75 59 25Corning Glass Works ... 188 50 193 —c.p.c.int. 117;_ 11850DowChemical 116 112 
DU Pont 344;_ 343;_
Eastman Kodak 244 242 
î **^:—; 184"— 134.50Ford Motor Co 143 50 m_
Gênera Electric 137 _ 135 50Genera Foods 81 25 8„General Motors -|73 171 General Tel. & Elec gg' 67 75Goodyear 54.50 55-
"0n.!VWel1 119.- 118.50

B
.-M- " 685.— 679.-

•*¦ Nickel 84.25 82.50
ÏÏÏPÏTri 170 5° 170-50
LinlpLV 76'75 75.75
fi9""600" 80.75 80.50
*£?" 38 25 37.50
\SSff 96.50 96.25
MnMi nû 150.- 149.50M.00'10'1 143.50 142 - dMonsanto 222 _ iîS _
National Cash Register . .c',,; „i en
National Distillers «™ -„?.. „. .. . bo./o 65.25Philip Morns 131 — un™Phillips Petroleum .)48'_ ]

4jj_Procter & Gamble 238.- 234.50SperryRand 118.- 115.50Texaco 68.75 69.-Union Carbide 156_
V&SL- 22.75 22.25U.S.Steel «..o, 1?R _
Warner-Lambert R4 ôê
woolworth F.W 57;_ |--

AKZO 155_ 156:50
Annlo rVTi 35.— 34.75Anglo Gold I R . ri .. .
Anglo Ameriç l  %Q "*£ 

d

Machines Bull 
Italo-Argentina QK «i
De Beers l 9°~ *-~
General Shopping 323 — d 194 —Impérial Chemical Ind. .. 1-

,
9S ri fï m

Kgr"* 55 ÎSS -
RoySbutth ::::::::: : 350 265°Soaee ...... 11J- 117-50
Unilever 45° d 475
A P G  109- 50 11°-
B A S F  83_ 84--oe^L ::::::::::::::: jgc ™.*>
Farben. Bayer *£•_ *f-~
Hcechst. Farben ]£ j 2? —
Mannesmann ™~ V* 50
RVV F •OTJ'— J4/\—
siemens'::::::::::::::: g£ £?-
Thyssen-Hûtte ^80. 281.-
Volkswagen \£Z 127

™

FRANCFORT
A "-_ 86.30 85.50
°A;=;r- 152 90 151.50
B-M.W 231 _ 232.-
Da,mler 340.50 337 —
Deutsche Bank 287.90 286 20
DresdnerBank 211 21070
Farben. Bayer -, 26.50 125.40
Hcechst. Farben 139 50 137 —
î$ar?u

adt 370.— 371.—
Kauf"Of 230.— 228.—
Mannesmann 354.50 354.—
Siemens 287.— 286.—
Volkswagen 130 _ i30._

MILAN du 4 août du 5 août
Assic. Generali 43.800.— 44.200.—
Rat , 1813.— 1815 —
Finsider , 267.— 270 50
Italcementi 21.000.— 21.400.—
Motta , 885.— 902.—
Olivetti ord ,.,., ngg 1221.—
P'"*»' 1536!— 1580.—Rinascente , 65.50 65.50
AMSTERDAM
Amrobank 69.80 71.—
AKZO , 38.80 38.50
Amsterdam Rubber ..., 63.— 64.50
Bols , 87!50 87.50
Heineken , 147.— 145. 
Hoogovens , 52.30 52.50
K.L.M , 122.50 121.20
Robeco , 196.60 196.—
TOKYO
Canon , 422.— 416 —
Fuji Photo 570.— 570.—
Fujitsu , 348.— 354 —
Hitachi , 219.— 217.—
Honda , 719.— 720 —
Kirin Brew '. , 363.— 363 —
Komatsu ...., 415. 415. 
Matsushita E. Ind , 651]— 645!—
Sony , 2810.— 2780 —
Sumi Bsnk , 358.— 360 —
Takeda , 218.— 217 —
Tokyo Marine , 569.— 569.—
Toyota , 850.— 850.—
PARIS
Air li?uide 352.- 353-
£.quit,alne > 336.90 336.50Cim. Lafarge , 213.80 210.—
£ltro

D
en."- - 54.- 53.60

É'n- Pans Bas , 155_ 157.50Fr desPetroles , 113 10 112.80LOreal , q.7 _ qcn_
^rr 8"" 33:80 M.»
SKwÏÏÏLii"? 1349.- 1350.-Pechiney-U.-K 92 _ 91 40
P

>
errier " 108.20 108.90

^eugeot , 275.80 279.50Rhone-Poulenc , 86 60 89 20Samt-Gobain , mi0 115 _
LONDRES
Anglo American 1.5242 1.5559
Brit. & Am. Tobacco .... 2.67 2.66
Brit. Petroleum 5.83 5.86
De Beers , 1.4371 1.4463
Electr. & Musical ....... 2.23 2.25
Impérial Chemical Ind. . 3.52 3.52
Imp. Tobacco , '74 —.735
Rio Tinto 1.97 2.01
Shell Transp 4.26 4.25
Western Hold , 9.2437 9.3138
Zambian anglo am —.18885 —.18863

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK du 3 août
Allied Chemical gg_ 4f>l/4
ffirneX"'!*.:::::::: 515;1/2 sft
ĉlndVrh.:::::::: : ̂  

Sffî
S&Myers ':::::::: *fc £$Burroughs «JT 

8?. 4

crr
d
D
ia
T
n
ra
P
c,

C
or

iC 
«** «̂

ttrîSer 61"1'2 61"1/4
coca-coia"::::::::::::: 22-i/4 2°-3/4
Colgate Palmolivè' '.'.'.'.'.', 5?1 % &lt '2
C"3* 23^8 24.-

Er^":::::::::  ̂ Zïï
Ê menKodak":::::::: «£ «MM

Ford Motors ™CZ 9
f7

3
^General Electric ™ /̂8General Foods „„ ;/4 32_1/2

"̂!r
alM<»°ra 69-1 2 

3
69-Gillette „, ,. „„ _issr 2"'4 22?1/4

PR 'J.0" 27-1/8 26-3/4
nt Nickd 275-7/8 274"5/8
« Slnlr 33-7/8 35-5/8int raper 6g _ 68 5/8

Int. Tel&Tel 31.— 30-3/4
Kennecott 32-1/4 33-1/4
Litton 15.1/2 15._
Merck 71-3/8 71-3/8
Monsanto 89-3/8 89 —
Minnesota Mining 60-1/4 59-3/4
Mobil OU 57.1/2 57-3/3
National Cash 34-3/8 34.—
Panam 6-1/2 6-1/2
Penn Central 1-3/8 1-3/8
Philip Morris 52-1/2 52-5/3
Polaroid 40.— 39-5/8
Procter Gamble , 95-1/4 93.—
R-CA 29-3/8 27-1/2
Royal Dutch 47-1/8 47-1/4
Std Oil Calf 37-7/8 37-7/8
EXXON 52-3/4 54-1/4
Texaco 27-3/8 27-5/8
T.W.A 13-7/8 13-1/2
Union Carbide 63-3/8 64.—
United Technologies ... 34-5/8 34-3/4
U.S. Steel 52-1/8 52-1/4
Westingh. Elec 16-5/8 16-1/2
Woolworth , 23. 22-1/2
Xerox 62-3/8 63-5/8
Indice Dow Jones
industrielles 990.33 986.68
chemins de fer 222.68 222.65
services publics 92.89 93.08
volume. 18.510.000 15.540.000

Cours communiqués
par Reynolds Securities S.A., Lausanne

Cours des billets de banque
Achat Vente

Angleterre (1£) 4 30 4 60
U S.A. (1 $) 2.43 2.53
Canada (1S can.) 247 2.57
Allemagne (100 DM) .... 96!25 99^5
Autriche (100 sch.). 13^55 13^95
Belgique (100 fr.) 5.— 6.30
Espagne (100 ptas) 350 3.8O
France (100 fr.) 49 _ 51 50
Danemark(100 cr. d.) ... 39.25 42,25
Hollande (100 fl.) 90 25 93 25
Italie (100 lit.) —.2850 —.31
Norvège (100 cr. n.) .... 43.25 46.25
Portugal (100 esc.) 6.50 8.50
Suède (100 cr. s.) 54 ,25 57.25

Marché libre de l'or
Pièces:
suisses (20 fr.) 85.— 97.—
françaises (20 fr.) 98,— 110.—
anglaises (1 souv.) 87 gg 
anglaises (1 souv. nouv.) g8' 11g ' 
américaines (20$) 435 485 
Lingots (1 kg) 8875.— 9075 —

Cours des billets de banque

Achat Vente

Etats-Uni 2.4575 2.4875
Canada 2.4950 2.5250
Angleterre 4-39 4,47
£/$ 1-79 1.80
Allemagne 9725 98.05
France étr 49-60 50.40
Belgique 6.27 6.35
Hollande 91-45 92.25
Italieest , —.2920 —30
Autriche 13.67 13.79
Suède 55-50 56.30
Danemark 4°.15 40.95
Norvège 44.45 45.25
Portugal 7.82 8.02
Espagne 3.57 3.65
Japon ..,.„ — 8300 —.8550

Communiqués à titre indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

WÊWm m - buuotiËi boursier - lIffi !l!|||||illll|[ |tilBf^gtMâ B

SYNDICAT SUISSE DES MARCHANDS D'OR

3.8.1976 or classe tarifaire 257/90
6.8.1976 argent base 360.—

KF ĵg/0  ̂

Le' 
comprimés Togal sont 

d'un prompt̂
soulagement en cas de ÀM

Rhuma t isma • Grippa - Sciitiqui LXXX
Lombago • Maux di ttte • Donliurs ntrviusis |̂

Togal vous liber* d* vos douleurs, un essai vous-^B
nvalncra mm\
me friction, prenez t» Uniment Togal très L-W
e. Dans toutes les pharm. et drogueries. ÂXm

SAULCY

(c) Présidée par M. Hubert Willemin ,
l'assemblée de la paroisse catholique de
Saulcy vient de siéger. Les comptes ont
été acceptés ; ils présentent un excédent
de dépenses de 6118 francs. L'assem-
blée a voté encore un crédit de 2000 fr.
pour la réfection du toit de l'église.
Enfin, dans les divers, il a été discuté
de la construction d'une petite chapelle
au hameau de la Racine. Deux projets
ont été présentés par un conseiller de
paroisse, M. Claude Lovis.

Crédit pour la réfection
du toit de l'église

(c) Le quotidien delémontain a si-
gnalé hier qu'une évasion s'était pro-
duite récemment à Delémont. Un
Italien incarcéré à la mi-juin , a,
semble-t-il, plié les barreaux de la
prison et pris la clé des champs, en
l'absence du geôlier attitré. Spécia- <
liste du vol des voitures, l'homme
avait été surpris alors qu'il venait
de fracturer la vitrine d'une armu-
rerie de Delémont Son complice (et
frère) avait réussi à regagner son
pays, mais il y a été, lui aussi, arrêté
à la suite du lancement d'un man-
dat d'arrêt international.

Evasion des prisons
delémontaises

BIENNE
i m ¦"" 

Au tribunal de district
(c) Le tribunal de district a rendu hier
son verdict dans l'affaire du jeune
H. H., pensionnaire de la maison d'édu-
cation de Diesse, accusé de vol et de
brigandage.

Suivant en quelque sorte les directives
du psychiatre, le tribunal a condamné
H.H., à retourner au foyer d'éducation
de Diesse pour y terminer son appren-
tissage de forgeron. Après son école de
recrue, le jeune homme, âgé de 20 ans,
sera placé sous tutelle. Il doit prendre à
sa charge les frais de la cause fixés à
4200 francs.

Quant à la jeune femme S.J., qui ac-
cueillait chez elle la bande de jeunes
délinquants (voir notre édition d'hier),
elle a été reconnue coupable de compli-
cité dans l'affaire de brigandage sur la
personne du maçon italien, et condam-
née à 10 mois de prison avec un sursis
de trois ans. La peine est relativement
sévère, mais la prévenue avait déjà été
condamnée une première fois. Le prési-
dent lui "afiîslillé de? c1iarige?'dê<rnétier
et de chercher un emploi « honnête ».
Ell&'aeVra'payèt 350 ff. de frais « sera
placée elle aussi, sous tutelle.

COURCHAPOIX

(c) Hier vers 13 h, à la sortie du vil-
lage de Courchapoix, le véhicule pos-
tal qui dessert le val Terbi n'a pas
accordé la priorité de droite à une auto-
mobiliste de Courchapoix qui arrivait
en sens inverse. Collision.

' Car postal contre auto
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Vers la reconstruction de la gare de Couvet
De notre correspondant régional :
Il y a longtemps qu'on en parlait, de

la reconstruction de la gare de Couvet
RVT ! Celle-ci ne répond plus guère, en
effet, aux exigences modernes du trafic
et de la sécurité.

Mais, pendant des années, on ne vit
rien venir, bien qu'un crédit de 5000
francs ait été voté par le peuple neu-
châtelois.

Les plans partaient de Fleurier pour
aller à Berne et la navette semblait in-
cessante. Toutefois, la patience va main-
tenant être récompensée. En effet , après
un dernier examen par l'Office fédéral
des transports, le feu vert a été donné.
Et les travaux sont maintenant attribués.

La gare de Couvet avait été ouverte
en même temps que la mise en service
du chemin de fer régional du Val-de-
Travers, c'est-à-dire il y a 93 ans. Elle
avait été construite l'année précédente et
était du même type que les gares de
Môtiers et de Saint-Surpiee, avec un seul
rez-de-chaussée. Puis elle subit deux"
transformations au début de ce siècle
pour prendre l'aspect qu'elle a actuelle-
ment.

En raison du trafic sur la ligne ré-
gionale, ce n'est pas sans risque que se
déroule la circulation des trains surtout
du côté « est » où se trouve encore un
passage à niveau non gardé et où un
employé de la compagnie doit, chaque

Croisement en gare de Couvet : au millimètre près ou presque... (Archives)

fois, faire office de garde, un drapeau
rouge à la main , quand les compositions
arrivent ou quittent la station.

Aussi, est-ce sans regret qu'on verra la
gare actuelle disparaître et être rempla-
cée par une bâtisse neuve, légèrement
décalée par rapport à l'implantation ac-
tuelle.

Les travaux de construction devraient
démarrer incessamment et dureront sans
doute quelques mois pendant lesquels les
services du chemin de fer devront émi-
grer et fonctionner tant bien que mal
dans une gare de remplacement, qui est
déjà sur place depuis pas mal de temps
et qui avait autrefois séjourné à La
Chaux-de-Fonds avant d'être transportée
par route à Couvet même.

G. D.

L'Ecole des parents du Val-de-Travers
pose les jalons de son uctivité 1976-77

De notre correspondant régional :
Lors d'une réunion pendant les va-

cances, l'Ecole des parents du Val-de-
Travers a posé les premiers jalons de
l'activité 1976-1977.

En raison du succès obtenu auprès
de la population, à la fin de la saison
écoulée de l'exposition de jouets « Pro
Juventute », elle a décidé d'offrir une
mise en pratique de certains problèmes,
plutôt que de la théorie pure.

Dans ce sens, cet automne, les jeunes
ou futurs parents pourront suivre à Fleu-
rier un cours de puériculture donné par
une nurse diplômée. L'Ecole des parents

a de plus en plus le souci de ne négli-
ger aucun des problèmes qui se posent
aux parents en particulier : le temps de
la grossesse, l'accouchement et les pre-
miers mois de l'enfant.

CONVAINCRE LES INDÉCIS
L'Ecole des parents a le désir de met-

tre en valeur tous les moyens à dispo-
sition au Vallon et toutes les bonnes
volontés pour préparer et réaliser son
programme. Au lieu de se tourner du
côté de la capitale, l'Ecole des parents
va faire appel à tous les convaincus
pour qu'ils répandent, jusqu'au fond des

campagnes, des informations et qu'ils
entraînent les indécis à s'inscrire à un
cours de puériculture. Appuyé déjà par
« Pro Juventute » — d'autres appuis
sont d'ores et déjà sollicités — ce cours
disposera d'un matériel approprié. Il se-
ra donc essentiellement pratique et se
déroulera en octobre et novembre,
moyennant une modeste finance d'ins-
cription par personne ou par couple.
Les jeunes mères, voire les couples, se-
ront plus aptes à soigner leur petit en-
fant, même si c'est le deuxième, au re-
tour de la maternité en évitant les pe-
tites maladresses du début, qui peuvent
parfois avoir des conséquences graves.
De plus lorsque le père est « dans le
coup », cela apporte à l'enfant une joie
et un épanouissement plus complet, tous
les médecins et psychologues le disent.
Ce cours de puériculture sera précédé
d'une conférence à Môtiers du Dr Pier-
re Borel, de Couvet.

Enfin, au milieu du cours, Mme Axel-
le Adhémar fera une conférence à Cou-
vet sur « Les relations entre frères et
sœurs » en collaboration avec l'Ecole
des parents et les associations féminines
du village.

Renaissance de la fête
du Premier août à Boveresse

De notre correspondant régional :
Alors qu'elle n'était plus célébrée

depuis pas mal de temps la fête du
Premier août a retrouvé, cette année, à
Boveresse, une nouvelle jeunesse grâce
à l'initiative du Conseil communal.

Elle s'est déroulée sur la place de
gymnastique où ont pris successivement
la parole MM. Maurice Baehler, prési-

dent du Conseil communal, et Jean Ruf-
fieux, ancien président du Grand con-
seil.

A L'ANNEE PROCHAINE
Autour du grand feu, la commune

a offert le verre de l'amitié à tous les
citoyens et citoyennes présents, puis, sous
la cantine, elle les a encore gratifié
d'une excellente soupe aux pois et de
saucissons. Cette manifestation et la
manière avec laquelle elle a été orga-
nisée a été particulièrement appréciée du
public qui ne demande qu'une chose :
que l'on recommence l'année prochaine.

Couvet, cinéma Cotisée : 20 h 30, cTe
deum » (parlé français) ; 23 h 15,
« Filles à cueillir » (20 ans).

Môtiers, château : exposition de l'éner-
gie.

Môtiers, musée Rousseau : ouvert.
Fleurier, le Rancho : bar-dancing ouvert

jusqu 'à 2 heures.
Médecin, dentiste et pharmacien : habi-

tuels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou téléphone

61 13 28.
Hôpital et maternité de Couvet : télé-

phone 63 25 25.
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Sage-femme : tél. 63 17 27.
Fleurier, infirmière-visitante : téléphone

61 38 48.
Fleurier, matériel des samaritains en

prêt : tél. 61 13 24 ou tél. 61 38 50. '
SOS alcoolisme : tél. 53 37 20 ou télé-

phone '(039) 23 79 87.
Les Verrières, bureau de renseigne-

ments : banque cantonale.
FAN, bureau du Val-de-Travers : Fleu-

rier, 11 av. de la Gare, tél. 61 18 76,
télex 35 280.

Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04
ou 118.

Collision
aux Mosses :
trois blessés
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(c) Hier vers 10 h, sur la route Aigle-
Cbâteau-d'Oex, à proximité du restau-
rant du Col-des-Mosses, dans la com-
mune d'Onnonts-Dessus, M. Bartoloméo
Lictta , âgé de 52 ans, domicilié à Ai-
gle, circulait en automobile en direction
de Château-d'Oex, lorsqu'il a pour une
cause inconnue, dévié à gauche. Son
véhicule entra en collision avec une voi-
ture arrivant en sens inverse, pilotée par
M. Jean-Luc Morier, 22 ans, domicilié
au Sépey. La passagère de cette voiture,
Mlle Marina Girardin, âgée de 18 ans,
domiciliée à Yens, souffrant d'une com-
motion et d'une fracture probable de la
colonne cervicale, a été transportée à
l'hôpital d'Aigle, où les conducteurs des
deux véhicules ont également reçu des
soins.

Fausse manœuvre
(c) Hier vers 17 h 15, M. D. S., de
Travers, circulait au volant d'une auto
Grand-Rue en direction est, à Fleurier,
avec l'intention de bifurquer à droite
pour emprunter la rue de l'Hôpital.
C'est pourquoi il se déplaça sur le cen-
tre de la chaussée, mais son véhicule
entra alors en collision avec l'auto de
M. B. B., de Fleurier, qui effectuait le
dépassement par la droite. Dégâts.

Vers la construction à Saint-Sulpice
d'une nouvelle usine électrique?

Après lu fermeture de la fabrique de
pâtes de bois de la Doux, à Saint-Sul-
pice, toutes les installations avaient été
rachetées par l'Electricité neuchâteloise
SA (ENSA), y compris une petite cen-
trale électrique.

Or celle-ci arrive à bout de souffle,
l'équipement technique ne correspon-
dant plus aux exigences actuelles. Aussi
un projet de construction d'une nouvelle
centrale a-t-il été élaboré.

On pense, du même coup, à augmen-
ter le débit d'eau en prolongeant la con-
duite. Celle-ci serait du reste entièrement
souterraine et n'entamerait en rien la
beauté du paysage. Il faut préciser que
c'est au Conseil d'administration de
l'Electricité neuchâteloise SA de décider
de la construction de la nouvelle usine
et, s'il le fait, de donner le feu vert
pour que les travaux puissent démarrer.

A la découverte
des Gorges de l'Areuse
La 8me édition de la marche popu-

laire des Gorges de l'Areuse qu'orga-
nise le Hockeyrolub Noiraigue aura lieu
les samedi et dimanche 28 et 29 août
Départ' 'et""arrivée"sbtft prévus Tes deux
jours à la . place^ de la gare de Noi-

-raigue. '-Une *nlédâilie,i"ôTlgm'ate,*ï-rT' TelîeT'
« Môtiers - Le Prieuré » récompensera
les marcheurs. La soupe aux pois sera
offerte et de nombreuses places de pi-
que-nique sont prévues tout au long des
parcours de 10 ou 17 km qui seront
balisées. Cette marche fait partie du
groupement IVV.

Passante renversée
par un cycliste

MISSY

(c) Hier vers 16 h 20, Mme Alice Rou-
let. usée de 69 ans. sortait de son d<>-
«ùaisJl ^sa^trjïejnsait imnruJémT
ment la chaussée, lorsqu'elle a été ren-
versée par un cycliste de l'endroit. Souf-
frant de fractures au crâne et à la cla-
vicule droite, ainsi que de contusions di-
verses, Mme Roulet a été transportée à
l'hôpital de zone, à Payerne.

(II ) A travers le rapport du département de l'agriculture
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De notre correspondant :
Les concours des 20 syndicats d'éle-

vage bovin de la race tachetée rouge
et blanche se sont déroulés du 8 sep-
tembre au 6 octobre 1975 sur 44 empla-
cements différents. Du 2 au 9 octobre,
les syndicats d'élevage bovin de la race

brune et de la race tachetée noire ont
procédé à l'expertise de leurs troupeaux.
Le rapport du département de l'agricul-
ture donne à ce propos quelques ren-
seignements d'ordre général sur les
effectifs soumis à l'appréciation des
experts.

Expertises d'automne : 181 taureaux
dont 166 de race tachetée rouge et blan-
che, huit de race brune et sept de la
race tachetée noire ainsi que 1435
vaches de la race tachetée rouge et
blanche, 126 de la race brune et 211
de la race tachetée noire. Pour le petit
bétail, les expertises ont porté sur 588
verrats et truies, 594 béliers et brebis,
27 boucs et chèvres.

Expertise de printemps : les experti-
ses de printemps ont été terminées avant
les vaccinations antiaphteuses. Elles ont
groupé les effectifs suivants : 2045
vaches et 40 taureaux de la race tache-
tée rouge et blanche ; 39 vaches de la
race brune ; 114 vaches et 7 taureaux
de la race tachetée noire, trois verrats
et un bélier.

Expertises spéciales : quatre taureaux
de la race tachetée rouge et blanche,
un de la race brune et un bélier furent
admis dans le canton en cours d'année
entre les expertises de printemps et
d'automne.

ÉLEVAGE CHEVALIN ET
DU MENU BÉTAIL

Les concours des trois syndicats d'éle-
vage chevalin du canton se sont dérou-
lés en août sur les emplacements habi-
tuels. En plus des primes de groupes
et des primes de garde allouées aux
syndicats porcins, ovins et caprins, le
canton a soutenu l'élevage du menu
bétail. Des campagnes préventives ont

été organisées dans le canton en zone
de montagne et en zone contiguë pour
l'élimination du bétail de rente de qua-
lité inférieure ; 1025 animaux ont été
éliminés durant l'année 1975 et les sub-
sides alloués se sont élevés à
413.774 fr. 95. Les subsides sont couverts
à raison de 82 % par la Confédération
et de 18 % par le canton.

EN FAVEUR DES RÉGIONS
DE MONTAGNE

La Confédération contribue aux frais
des détenteurs de bétail bovin de la zone
de montagne et de la zone préalpine
des collines, par des prestations allouées
pour les quinze premières unités de gros
bétai l de chaque exploitation.

Les contributions se sont élevées à
243.550 fr. réparties en 137 exploita-
tions.

Les marchés surveillés de bétail de
boucherie ont été organisés par le secré-
tariat de la Société cantonale d'agricul-
ture et par le département de l'agricul-
ture à La Chaux-de-Fonds, à Môtiers,
aux Hauts-Geneveys et aux Ponte-de-
Martel. Il y a eu 18 marchés avec
1062 animaux présentés. Le contrôle
laitier intégral revêt une importance con-
sidérable pour l'élevage du bétail et la
sélection. Pour la race tachetée rouge
et blanche , 11.904 vaches ont été sou-
mises au contrôle laitier et les frais à
172.016 francs . Pour la race brune, 301
vaches ont été contrôlées et 756 pour
la race tachetée noire.

INSPECTION D'ÉTABLES ET
DE FROMAGERIE

L'an dernier, le service d'inspection
et de consultation en matière d'écono-
mie laitière a procédé à de nombreux
prélèvements et contrôl es relatifs à la
qualité du lait. C'est ainsi que 385 ins-
pections de fromageries, de locaux de
coulage et de stations d'écrémage ont
été visitées avec prélévations d'échantil-
lons de lait. 11 y a eu également 521
visites simples de fromagerie (contrôle
des présures et des autres cultures de
ferments lactiques). Enfin signalons que
65.538 analyses ont été effectuées au
laboratoire du service d'inspection.

A. S.
(A suivre)

Ouverture du 29 me Festival de Locarno
par le nouveau film de René Gilson

LOCARNO (A TS). — Le 29me Fes-
tival du f i lm de Locarno s'est ouvert
hier soir par la présentation de
« Juliette et l'air du temps », du réa li-
sateur français René Gilson. Placé sous
le thème des « nouvelles perspectives
cinématographiques », ce festival de dix
jours présente cette année une sélection
particulièrement riche et intéressante.
Pas moins de huit premières mondia-
les (dont le f i lm d 'Alain Tanner
« Jou as qui aura 25 ans en l'an 2000 »)
et huit premières hors du pays d' origine
sont inscrites au programme. 18 pays
prennent part au concours officiel , dont

la Suisse avec le f i lm susmentionné
d 'Alain Tanner et avec « Der Ghuelfe »
(« L'homme de peine ») de Thomas
Koerfer et « Le grand soir » de Francis
Reusser.

A côté de cette « partie officielle »
se déroulent plusieurs manifestations
spéciales. La « Tribune libre » propose
un choix de filins remarqués, inédits en
Suisse , mais ayant — pour certains —déjà particip é à d' autres manifestations
cinématographiques. Dans le cadre de la
« semaine Fipresci », six sections natio-
nales de la Fédération internationale de

la presse cinématographique présentent
des filins particu lièrement représentatifs
des tendances actuelles de leur pays de
production. La « rétrospective » est
dédiée cette année au cinéaste italien
Pietro Germi. « Information suisse »
offre un choix de films proposés par
le Centre suisse du cinéma et destinés
à informer avant tout les participants
étrangers de l'état actuel de la produc-
tion suisse. Enfin , le festival se pro-
pose de rendre un hommage spécial à
Pier Paolo Pasolini, avec la projection
de sa dernière œuvre « Salo ou les 1?"
journées de Sodome ».

I Le Tilt de la semaine I
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Pharmacie de service : Marti , Cernier,
dès 18 h 30.

Permanence médicale : votre médecin
habituel.

Ambulance : tél. 53 21 33.
Aide familiale : tél. 53 10 03.
Danse: Les Geneveys-sur-Coffrane, le Gre-

nier , tous les jours sauf le mardi.
* HUB
S I COUVET 0 63 23 42mM " FLEURIER 0 61 15 47

28 - 29 août 1976
NOIRAIGUE (Val-de-Travers)

8me marche
des Gorges de l'Areuse

Deux parcours : 10 et 17 km balisés
Départ et arrivée : les deux jours,

Noiraigue, place de la Gare,
départ : dès 7 h et jusqu'à 14 h

Rentrée : jusqu'à 18 h. Membre : IW
Magnifique parcours : pittoresques
gorges de l'Areuse, La Ferme-Robert

au pied du cirque du Creux-du-Van
Médaille : en relief , dans la série

la ronde des villages du Val-de-Travers,
Môtiers - le Prieuré

Soupe aux pois offerte, cantines
Inscriptions : sur CCP 20 - 5769,
Marche populaire - Noiraigue

Adultes : 12 fr.,
enfants jusqu 'à 15 ans : 11 francs

Délai : 16 août
Renseignements et programmes :

Tél. (038) 63 32 09
Inscriptions tardives : les 2 j ours

Dans l'impossibilité de répondre person-
nellement aux nombreux témoignages de
sympathie et d'affection reçus, la
famille de

Monsieur
Albert HUGUENIN

remercie très sincèrement toutes les ;per-
sonnes qui , par leur présence, leurs mes-
sages, leurs envois de fleurs ou leurs
dons, l'ont entourée dans sa douloureuse
épreuve, et leur exprime de tout cœur sa
sincère gratitude et sa vive reconnais-
sance.
La Brévine, juillet 1976.

Les neveux et nièces ;
Les familles parentes, alliées et

amies ;
Monsieur et Madame Eric Candaux, à

Bru (Vaud),
ont le chagrin de faire part du

décès de

Monsieur Alfred ANDRIÉ
survenu dans sa 81me année.

Bru, le 4 août 1976.

Ma grâce te suffit.

L'ensevelissement aura lieu samedi
7 août 1976 à Saint-Sulpice.

Départ du convoi funèbre à 13 h
devant le collège.

Il ne sera pas envoyé de faire-part, le
présent avis en tenant lieu

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures
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immammammmmmmmma
Nous cherchons

employée de bureau
ayant si possible quelques années
d'expérience pour:

- réception
- central téléphonique
- facturation des voitures
- encaissements
Faire offre écrite avec photo

Le Vieux Vapeur
cherche immédiatement

un sommelier ou (ère)
pour remplacement jusqu'à fin août.

Tél. (038) 24 34 00.

Le plaisir
de
transformer
voire
inférieur...
-—! 
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C'esi savoir
choisir
les papiers
peinis
de notre
eollecfion
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papiers
pré-encollés
papiers «vynil»
pour cuisines
et salles de bain

ouvert
de 7 h. 30 à 12 h. 00
et 13 h. 30 à 18 h. 30
fermé le samedi

rxi papiers
I JtjDeints
ISl Iutriy+co

neuchâtel
fbg de l'hôpital 27
tél. 259177

tissus assortis
rideaux et
moquettes
couleurs et vernis
articles pour
peintres

PRIX CITÉ
POUR DAMES
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RAVISSANTE ET PRATIQUE ROBE
.fantaisie pour dame. Manches courtes. Se porte

avec ou sans ceintureW>

seulement

ï . 2 9 L-
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On cherche

jeune fille
pour garder garçon de 5 ans et aider
au ménage dans famille à Neuchâtel.

Tél. 25 85 40 ou 24 47 62.

Entreprise générale
d'électricité à Genève,
cherche

technicien-
électricité

possédant concession A
des P.T.T.
Entrée à convenir.

Ecrire sous chiffres
F 324162718 à Publicitas,
1211 Genève 3.

Fabrique de verres de montres
Huguenin et Folletête
cherche tout de suite

OUVRIÈRES
pour divers travaux faciles d'atelier.
Seraient mises au courant par nos
soins.

Se présenter ou téléphoner
au 25 41 09.

Nous cherchons pour date à conve-
nir, à domicile :

1 remonteuse mécanismes,
1 finisseuse,
1 logeage d'ancres,

expérimentés, si possible, avec
équip. Lanco pour grandes pièces.
En atelier: 1 contrôleuse-retou-
cheuse expérimentée.

Adresser offres écrites à BM 1679 au
bureau du journal.

Nous cherchons, pour un service de vente,

EMPLOYÉES
DE COMMERCE

ayant quelques années de pratique pour travail
varié et à responsabilités.

Langue maternelle française ou allemande
et bonnes connaissances de l'anglais.

Les candidates intéressées sont priées de faire
parvenir leurs offres sous chiffres 28-900215 à
Publicitas S.A., Terreaux 5, 2001 Neuchâtel.
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ENTILLES S.A.
GARAGE ET CARROSSERIE

Concessionnaire PEUGEOT

cherche pour entrée à convenir

un contremaître
d'atelier
qualifié

un mécanicien
sur automobiles
de première force.

Discrétion assurée.

Offres écrites à adresser :
Avenue Léopold-Robert 146
2300 La Chaux-de-Fonds.

Maison d'ancienne renommée cherche

représentant consciencieux
pour visiter les

exploitations agricoles
Nous demandons: Initiative

Ténacité
Facilité de contact
Bonne réputation
Voiture personnelle

Nous offrons: Mise au courant et soutien permanent
Possibilités de gain intéressants
Programme de vente à succès et varié
Rayon de travail fixe
Place stable et prestations sociales d'avant-
garde.

Seuls les candidats répondants aux exigences sont priés de s'an-
noncer.
La préférence sera donnée à personne parlant allemand et français.

-, niTnn Adresser offres détaillées avec photo à :
ul*=CHrCO case p0Sta |e 7, 3250 Lyss.

Fabrique d'horlogerie
SOHOREC S.A.
Poudrières 135-137 2006 NEUCHÂTEL
cherche

PERSONNE
pour nettoyages.
Prière défaire offres écrites uniquement avec références
et prétentions de salaire à l'heure.

Société d'administration financière à Fribourg cherche

comptable
qualifié, ayant si possible connaissances bancaires, âgé
de plus 25 ans.

Connaissances de l'anglais désirées et de l'allemand
souhaitées.

Ambiance de travail agréable
Bonne rémunération
Fonds de prévoyance

Faire offres sous chiffres P17-500442 à Publicitas S.A.,
1701 Fribourg.

'cherche pour entrée immédiate
ou à convenir

employée
de stock

pour la manutention de petits articles.

Faire offres ou se présenter sur rendez-vous ex-
clusivement à Rouges-Terres 23, 2068 Hauterive
(arrêt trolleybus 1, Rouges-Terres).
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INTERVIEWER... .. 1,-1
c est une } (

ACTIVITÉ SECONDAIRE
intéressante et variée.

En notre qualité d'important institut
d'études du marché et de sondages
d'opinion, nous réalisons constam-
ment dans toute la Suisse des en-
quêtes su ri es thèmes les pi us divers.
Si vous aimez le contact direct avec
toutes les couches de la population,
si vous êtes habitué (e) à travailler de
manière consciencieuse et minu-
tieuse et si vous disposez de quel-
ques loisirs deux fois par semaine le
soir, votre collaboration pourrait
nous intéresser.

Demandez notre documentation de
base !

Une carte postale comportant votre
adresse précise, votre profession et
le numéro-code 7, suffit.

PUBLITEST S.A. Scheuchzer-
Strasse 8, 8006 Zurich.

On demande tout de suite

sommelière
„,. f. 2,h,oraires. .

, Hôtel du Cheval Blanc,
2013 Colombier.
Tél. (038) 4134 21.

Pour une Société commerciale réputée
dans le domaine de l'hygiène publique,
nous cherchons un

REPRÉSENTANT
- expérimenté et motivé par la vente
- volontaire et travailleur
- bilingue français-allemand ou allemand-

français
- excellente présentation

Poste offert :

- secteur Neuchâtel-Bienne
- grande indépendance de manœuvres
- important soutien de la société-mère
- salaire au-dessus de la moyenne
- sécurité de l'emploi
- entrée immédiate

Pour de plus amples renseignements ou
pour un rendez-vous, appeler sans tarder
le (021) 20 68 11 - M. Ph. Grunder.

Idéal Job de Profil Conseils en personnel SA
1. Riponne, 1005 Lausanne, (021) 206811

Travail à domicile
(région Bevaix de préférence),
consistant à prendre des rendez-
vous partéléphone. Trois demi-jours
par semaine. Très bon gain.

Faites parvenir vos adresse et N° de
téléphone à case postale N° 1.
2022 Bevaix.

Nous engageons une personne de
confiance pour

travaux de nettoyage
à notre usine de Vauseyon,
le samedi matin.

Prendre rendez-vous au 25 34 87
GRANUM S.A. - 2001 Neuchâtel.

Boulangerie-pâtisserie cherche

vendeuse qualifiée
Entrée immédiate
ou date à convenir.

Tél. 41 23 45.

Garage de la place cherche pour
entrée à convenir:

1 LAVEUR-GRAISSEUR
qualifié.
JTWnL n» ï.r* »*r>Faire offre ou se présenter au
Garage des Falaises S.A.,
Neuchâtel.

I

Pour trouver le mot caché, rayez dans la liste les mots de la grille en * |
commençant par les plus longs. Il vous restera alors 7 lettres avec les- j »
quelles vous formerez le nom d'un animal. Dans la grille, les mots peu-
vent être lus horizontalement, verticalement ou diagonalement, de j l
droite à gauche ou de gauche à droite, de haut en bas ou de bas en haut.

Apaisante - Anémone - Are - Bis - Bombarde - Canada - Cas - Conduc-
trice-Druide-Diluvien - Embrayer- Eric- Ecusson - Flamande- Félicité - \ |
Gers-Jo-Jeanne - Louve - Litre - Magnésium- Orpailleur- Paul- Pin- < (
Pontarlier - Rainure - Ramon - Rillettes - Salage - Secrétariat - Sol - Si - \ J
Violette - Westphalie. J |(Solution en page 13) |l

| CHERCHEZ LE MOT CACHÉ



Chaussures football
RABAIS JUSQU'A 20 % sur certains

modèles (aussi junior)

ÏOSalli-SpOrtS Colombier

Le Locle - Red Fich : revanche ?
ca- —«- ' i OHSJHWI mite» île relais dis date

En fin d'après-midi, le Lido du Red
Fish Neuchâtel va s'animer à l'heure du
Championnat suisse de relais des clubs
En fait, il s'agit d'une tentative de huil
clubs (Le Locle, La Chaux-de-Fonds.
Bulle, Fribourg, Swing Boys Bienne,
Yverdon, Tramelan, Red Fishi afin d'ob-
tenir un temps en vue du classement gé-
néral établi en fin de saison, une fois
tous les résultats de Suisse parvenus au
siège de la Fédération suisse.

La formule même de ce championnat
est particulière tout en étant fort sim-
ple : chaque club est tenu de courir au
moins une fois dans la saison ces relais
(4 fois 100 m dauphin. 4 fois 100 m dos,
4 fois 100 m brasse, 4 fois 100 m libre,
filles et garçons, catégorie ouverte et
jeunesse. Il peut tenter sa chance à plu-
sieurs occasions, seul le meilleur résultat
entrant en ligne de compte pour le
classement général établi à l'addition des
quatre relais.

Neuchâtelois, Fribourgeois, Vaudois
d'Yverdon et Biennois se retrouveront
donc à Neuchâtel afin d'obtenir des
temps. Or, le fait de nager -en bassin de
25 mètres ne permettra pas, aux
Neuchâtelois principalement, de tenter
d'abaisser les records cantonaux. Toute-
Fois, la confrontation entre les trois et
uniques clubs du canton ne manquera
pas d'intérêt à moins d'un mois du

championnat neuchâtelois aux Mélèzes.

Et puis, cette confrontation entre na-
geurs du Red Fish et du Locle sera pla-
cée sous le signe de la revanche, l'été
passé les protégés de l'entraîneur Schmid
précédaient, tant chez les messieurs que
chez les dames, ceux de Léo Billeter au
classement général de la catégorie
ouverte— la différence était infime : 2"1
chez les messieurs, 0''5 chez les daines !
En revanche, dans la catégorie jeunesse,
Red Fish prenait largement le pas (13me
rang contre 20me pour 20"2) chez les
filles, alors que le club du bas ne se
présentait pas chez les garçons.

Marqué par ce duel entre les deux
grands clubs neuchâtelois, la réunion de
ce soir permettra de voir à l'œuvre
quelques bons nageurs, notamment le
Biennois Dagon, un espoir suisse en

brasse. A priori, l'équipe de la ville de
l'avenir devrait se révéler la plus homo-
gène des huit formations. Pour le reste,
les Zanetti (Manuella et Mauro), Rogon,
Nicole Buhler, les sœurs Sartoretti.
Annemarie Mayerat, le Chaux-de-
Fonnier Chaboudez et le Biennois
Tltenrillat seront des nageurs capables
de faire la différence au sein de leur
formation respective.

Un absent toutefois : Antoine Mayerat
le détenteur du record neuchâtelois du
400 m libre — il le détient conjointe-
ment avec Zanetti — du 1500 m libre,
du .100 et 200 m dauphin. Manquant de
persévérance aux entraînements, Léo
Billeter a décidé de se passer de ses ser-
vices aujourdhui. A noter pourtant
qu'Antoine Mayerat a battu, cette
semaine, de quatre secondes, son record
neuchâtelois du 1500 m libre alors que
sa sœurs Annemarie pulvérisait de 18"
celui du 800 m (10'40"7).

Ainsi, la confrontation de cette fin
d'après-midi permettra de juger de la
valeur des clubs, les relais étant un
excellent révélateur. Un seul regret :
les 25 mètres de la piscine du Lido ne
permettront pas d'établir des records.
Dès lors, il est probable que les clubs
prennent cette réunion comme un banc
d'essai en vue d'une tentative en bassin
olympique (50 mètres).

P.-H. BONVIN.

Coupe du Canada: programme et primes
l ¦->¦:¦¦// """r™——~ -WJ t%m •¦!• I f  I ¦¦cg hockey sur giace I 31 millions de francs de recettes

La Coupe du Canada, première épreu-
ve de niveau mondial à réunir profes-
sionnels et amateurs, aura donc lieu du
2 au 17 septembre. Le programme de
cette compétition, attendue avec le plus
vif intérêt par les amateurs de hockey
sur glace, a été établi comme suit :

2 septembre : Canada - Finlande à
Ottawa. - 3 septembre : Suède - Etats-
Unis à Toronto. - Tchécoslovaquie -
URSS à Montréal. - 5 septembre : URSS-
Suède à Montréal, Finlande - Tchécos-
lovaquie à Toronto, Canada - Etats-
Unis à Montréal. - 7 septembre : URSS-
Finlande à Montréal, Tchécoslovaquie-
Etats-Unis à Philadelphie, Canada - Suè-

de à Toronto. - 9 septembre : Suède ¦
Finlande à Winnipeg, URSS - Etats-
Unis à Philadelphie, Canada - Tchécos-
lovaquie à Montréal. - 11 septembre :
Finlande - Etats-Unis à Montréal, Tché-
coslovaquie - Suède à Québec, Canada-
URSS à Toronto.

Finales (au meilleur de trois, entre les
deux premiers du classement) : 13 sep-
tembre à Toronto, les 15 et 17 septem-
bre à Montréal.

Grâce à l'important apport de la té-
lévision, les organisateurs de la Coupe
du Canada peuvent compter sur une re-
cette brute de... 31 millions de nos

francs. Les équipes recevront, d'ailleurs,
toutes un joli pécule, comme en témoi-
gne le barème établi : 100.000 dollars
au 1er ; 75.000 au 2me ; 65.000 au 3me ;
55.000 au 4me ; 50.000 au 5me ; 45.000
au dernier. En outre, le vainqueur des
finales recevra encore 50.000 dollars
supplémentaires, le vaincu devant se
« contenter » de 25.000.

Sachez encore qu'aucun contrôle anti-
dopage n'aura lieu, ce qui , n'empêche
pas Sam Pollock, le « manager » de
l'équipe du Canada d'avoir déjà un gros
souci : le célèbre gardien Ken Dryden,
blessé, a dû subir une opération. Il ne
sera pas disponible pour le tournoi.

Quelques cavaliers de renom à Fenin
WBk hippisme | Premier concours officiel

• A Fenin, on s'active.-^aux^^Jerniers
préparatifs en vue du grand; week-end
hippique de ce début août.:, Le Comité
d'organisation du Centre équestre veut
mettre tout au point afin que concur-
rents et spectateurs puissent en avoir
pour leur argent. Pour ce premier week-
end équestre de Fenin, les concurrents
seront très nombreux, plus de 250 che-
vaux étant inscrits dans les diverses caté-
gories. De plus, pour ce premier
concours, le moins que l'on puisse dire
c'est que les épreuves sont très bien do-
tées, l'ensemble des prix atteignant le
montant de 13.000 francs environ !

Le président du Comité, Daniel
Schneider ne sera pas parmi les concur-
rents, il en a décidé ainsi afin de mieux

accomplir son activité ; il laissera donc
ces « craks » « Lake-Lanrj » et « Char-
leston » à l'écurie. Toutefois, en attrac-
tion, dimanche sur le coup de l'apéritif,
Daniel Schneider, membre du cadre
National « B » des cavaliers de concours
et les autres cavaliers du Centre, partici-
peront à une grande Farandole qui aura
lieu sur quelques obstacles du paddock
de sauts. Un beau spectacle en vue...

Pour la première édition de ce
concours, les organisateurs ont pu comp-
ter sur la participation de très bons
cavaliers ; c'est ainsi que Gerhard Etter,
présélectionné pour les derniers jeux
olympiques de Montréal sera de la
partie. Même si ce cavalier ne vient pas
avec ces meilleurs chevaux sa présence
vaut, à elle seule, le déplacement. Her-
mann von Siebenthal, les sœurs Erika et
Ruth Schirmer, Anne Simoès et Bernard
Perrin seront également là et seront
parmi les concurrents les plus redouta-
bles. Toutefois il est bien clair que la
majorité des cavaliers neuchâtelois
seront aussi présents. D'autre part, il faut
remarquer qu'en plus du canton de Ber-
ne, tous les cantons romands seront re-
présentés.

Si le manège de Fenin est le plus
grand du canton, les organisateurs, vou-
dront que ce premier concours soit par-
fait... ou presque. Nulle doute que la
dynamique équipe de Fenin l'a compris :
tout sera prêt pour le jour « J » et
.'heure « H » , Daniel Schneider, le prési-

dent du comité, ayant acquis une bonne
expérience lors de sa participation à de
grands concours.

Samedi matin, le constructeur, André
Matile, devra être matinal, car il devra
préparer son premier parcours pour
7 h 30 déjà (catégorie R 1) tandis qu'en
fin de matinée ce sont les cavaliers en
possession de la licence nationale qui
prendront le départ dans la catégorie
L2. Dimanche, ce sera au tour des
cavaliers des catégories «R2 » et
« M2 » d'évoluer. Souhaitons donc que
le temps continue d'être clément et que
les différentes épreuves rencontrent un
appui massif des amis du cheval et des
fidèles des concours hippiques. C.G.

—-

Brillante élection de P. Hirschy
H& ' tir > | Conseil de l'UIT

L'ancien commandant de corps
Pierre Hirschy, proposé par la Société
suisse des carabiniers à la succession de
son compatriote Kurt Hasler, dans les
hautes sphères de l'Union internationale,
mais non point à sa présidence, a été
nommé avec une majorité confortable
au conseil de la fédération. Du même
coup, le Da Kurt Hasler, à la tête de
l'UIT pendant seize ans, a été acclamé
à sa présidence d'honneur.

BARRÉ PAR UN CANADIEN
Le commandant de corps Pierre

Hirschy a même « failli » gravir un
autre échelon lors des élections des
membres du conseil exécutif de l'UIT,
mais il a trébuché au dernier moment
pour des raisons bien compréhensibles :
le congrès de l'Union internationale
siégeait à Montréal, en marge des Jeux
olympiques, et l'on avait opposé à
l'officier général neuchâtelois... un Cana-
dien. Ce dernier n'éprouva pas de gran-
des difficultés, le terroir aidant, à
l'emporter sur l'Helvète, aux qualités
pourtant largement reconnues.

Il n'empêche que l'incorporation du
commandant de corps Hirschy au con-
seil de l'UIT correspond très exactement
à ce que l'on espérait pour lui en le
proposant pour représenter la Suisse. Les
choses sont donc bien ainsi, conformes
aux vœux de la SSC, même si l'on peut
regretter qu'il n'ait pas eu un accès au
comité exécutif , où les places sont évi-
demment limitées.

NOUVEA U PRÉSIDENT MONDIA L
Pour remplacer le Dr Kurt Hasler

à la présidence de l'UIT, le congrès
de Montréal a fait appel au Grec Geor-
ges Vichos, jusque-là premier-vice-prési-
dent de la fédération internationale.
Mais cela n 'a pas été tout seul : au
départ, il n'obtint qu'un « score » hono-
rable sans plus, au premier tour du scru-
tin, alors que le Mexicain Vasquez le
battait de quelques longueurs. Mais il
y _ avait encore à leurs côtés le Nor-
végien Rodseth, candidat à la présidence

de l'UIT, lui aussi, qui se désista bien-
tôt en faveur du représentant de la
Grèce. M. Vichos fut donc élu grâce
aux conjugaisons des voix. Les délégués
sud-américains n'apprécièrent pas trop la
plaisanterie et quittèrent la salle... D'où
manque d'une trentaine de voix dans
les votations subséquentes !

C'est au cours de l'une d'elles que
le Suisse Otto Horber perdit sa place
(en vue) au sein de la commission tech-
nique et sa qualité de président de la
commission de tir au fusil. Le Zuri-
chois Karl Lang, président de la com-
mission technique des matcheurs suisses,
y entra, alors que Horber accédait à
la commission des juges en remplace-
ment du même Karl Lang !

Tandis que les vice-présidents Gavrila
Barani (Roumanie) et Chafik Mehanna
(Egypte) conservaient leurs fonctions, en
gagnant un rang dans la hiérarchie, le
troisième vice-président de l'UIT a été
désigné en la personne du Sud-Coréen
Chong Kyu Park, président du comité
d'organisation des prochains champion-
nats du monde de Séoul, en 1978 !

L. N.

Bjekovic à Rlice : remous
JPift football j Etrange procédé

Le transfert de l'international yougos-
lave Nenad Bjekovic de Partizan Bel-
grade à l'OGC Nice a provoqué une
vive réaction du olub hollandais Alk-
maar, avec lequel Bjekovic avait signé
un contrat en mars dernier.

M. Klaas Molenaar, membre du co-
mité directeur du club hollandais , a dé-
claré à ce sujet : « Peu après la signa-
ture du contrat, nous avons viré la moi-
tié de la somme du transfert à Partizan

Belgrade. La seconde moitié de la som-
me a en revanche été refusée par le
club yougoslave ».

Un porte-parole de la Fédération
néerlandaise a d'autre part déclaré
qu'une plainte a été déposée auprès de
la Fédération internationale. Il a con-
firmé que sa fédération avait été infor-
mée par la Fédération française que
cette dernière avait bien reçu de la Fé-
dération yougoslave la lettre de sortie
du joueur.

Junior neuchâtelois finaliste
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Depuis plusieurs années, la nette do-
mination alémanique au championnat
suisse juniors, dès les quarts de finale,
était évidente. Il n'en a pas été de même
cette année lors de ces championnats
qui se sont déroulés à Neuhausen.

En effet , chez les garçons, la Suisse
romande était représentée dans les 3 ca-
tégories et ceci au niveau des finales.
En catégorie I (1958-59), Faure de Ge-
nève a perdu contre Stadler (joueur de

classe internationale). Dans la catégorie
II (1960-61)

^ 
Wieland, également Gene-

vois, a lutté pendant trois sets avant
de s'avouer battu par la tête de série
numéro I Hiiberli. En catégorie III,
(1962 et plus jeune), Olivier Piana (TC
Mail à Neuchâtel) a fait le bonheur des
siens en arrivant aussi en finale de sa
catégorie. Ce jeune garçon de 13 ans
s'offrit le plaisir de sortir la tête de
série No I Ferrario (6-3, 7-5) en demi-
finale. Il s'est ensuite incliné (6-4, 6-3)
devant Utzinger qui ce jour-là était le
plus fort. Pour Olivier et pour le tennis
neuchâtelois, ce résultat est encoura-
geant.

Au cours de ces championnats, les
joueurs neuchâtelois étaient en outre re-
présentés par K. Huldi et C. Augsbur-
ger du TC Mail chez les filles et de
Y. Dupasquier du TC Neuchâtel et M.
Ritz du TC Mail, chez les garçons.
Tous ces représentants neuchâtelois sont
à féliciter pour leur participation au
championnat suisse, spécialement lors-
que l'on sait que ladite participation
est déterminée par les championnats ro-
mands où il faut être au moins finalis-
te pour être accepté au championnat
suisse.

L'avant-centre du FC Rosario et de
la sélection nationale argentine, Mario
Kempes, a été transféré au FC Valence
pour la somme de 600.000 dollars.

Le FC Rosario recevra un demi-
million de dollars, le reste allant au
joueur.

Récemment, les dirigeants du club ar-
gentin avaient refusé de laisser partir
Kempes en Espagne pour une somme
de 450.000 dollars. Kempes avait alors
décidé de ne plus jouer pour Rosario.

Kempes : c'est fait
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• L'Italie a pris une sérieuse option
sur sa qualification pour la finale de la
zone européenne de la Coupe Davis.
A Londres, elle a remporté les deux
premiers simples du match qui l'oppose
à la Grande-Bretagne.
• La Suisse participera au tour éli-

minatoire de la coupe Valerio, à Bad-
Woerishofen, avec une équipe formée
de Edgar Schuermann, Manuel Faure,
Peter Ferster et Christoph Stocker. Du
11 au 15 août, cette équipe sera oppo-
sée au Portugal, à l'URSS, à la Rou-
manie et à la RFA. Le vainqueur sera
qualifié pour le tour final qui aura lieu
en Italie.

HIPPISME
• Les championnats d'Europe junior s

ont débuté à Bruxelles par une épreuve
réservée

^ 
aux sélectionnés n'ayant jamais

participé à ces championnats. La Suis-
sesse Elisabeth Mosset, montant « Har-
Iey », a pris la septième place (0-41").
La victoire est revenue au Norvégien

P. A. Danielsen, sur « Happy Landing »
(0-34"6) devant l'Allemande de l'Ouest
Kristin Teich, sur « Tambour » (0-35"4);

DIVERS
• Le service des sports de la Télé-

vision romande signale que lors de son
émission « Les actualités sportives » du
dimanche 8 août à 19 h 55, les télé-
spectateurs auront l'occasion de revoir
le montage comique sur les Jeux olym-
piques de Montréal, réalisé par Charles-
André Grivet.

HOCKEY SUR GLACE
• La sélection suisse des novices a

entamé le tournoi international de
Landshut par deux succès sur la You-
goslavie et la Hollande. Voici les ré-
sultats des deux premiers tours : Suisse-
Yougoslavie, 12-1, Suisse - Hollande
10-1, RFA - Yougoslavie 17-0, RFA -
Hollande 16-2, Suède • Autriche 14-0,
Finlande - RFA II 5-2, Finlande • Au-
triche 16-2.

Et de dix !
Des Renford, un nageur australien

de 49 ans, est arrivé jeudi à Douvres
après avoir réussi, pour la lOme fois,
la traversée de la Manche à la nage.
Il a ainsi battu son propre record car
il était déjà le nageur qui avait mis
le plus grand nombre de traversées à
son actif. Son temps pour cette lOme
traversée : 12 h 02'30":

Stones: toujours plus haut

2 m 32 POUR STONES. — La barre a tremblé mais elle a tenu...
(Téléphoto AP)

-3h athlétisme I Record du monde
ii»asalu i i 

L'Américain Dwight Stones, l'un
des grands battus des Jeux de Mont-
réal (il a dû se contenter de la mé-
daille de bronze) n'a pas tardé à
confirmer qu'il était bien, et de très
loin, le meilleur sauteur en hau-
teur du monde. Au cours d'une réu-
nion à Philadelphie, il a amélioré
d'un centimètre son propre record
du monde, le portant à 2 m 32.

C'est sur un sautoir en excellent
état qu'il a réalisé cet exploit qui
vient quatre jours seulement après
sa défaite de Montréal. Stones a pas-
sé 2 m 32 à son premier essai. La
barre a légèrement tremblé après son
passage, mais elle a cependant « te-
nu ». Stones avait établi son précé-
dent record (2 m 31) sur ce même
stade Franklin Field de Philadel-
phie, il y a deux mois. Avant de
franchir 2 m 32, il avait passé suc-
cessivement à son premier essai
2 m 13, 2 m 18, 2 m 21 puis
2 m 26.

Quelques minutes après son re-
cord, Stones, s'adressant au public à
l'aide d'un micro, a déclaré : « Après
mon mauvais résultat de Montréal
et avant d'entamer la réunion de ce
soir, j 'étais plutôt soucieux, inquiet
et même déprimé. Je me demandais
si je serais capable de me remettre
de l'état de dépression qui m'avait
envahi au lendemain de ma faible
performance des Jeux. Mais, a-t-il
poursuivi, grâce aux encouragements
que vous m'avez prodigués, j'ai re-
trouvé la pleine possession de mes
moyens. En ce moment, je ressens
de telles vibrations à l'intérieur de
moi-même qu'il me serait possible

de franchir cette hauteur trois ou
quatre fois ce soir. Je n'ai qu'une
hâte, revenir le plus vite possible à
Philadelphie ».

Dwight Edwin Stones est né le
6 décembre 1953 à Los Angeles.
Etudiant à l'université de Long Beach
State, ce blond Californien est un
athlète magnifiquement proportionné
(1 m 97 pour 81 kg). En 1972, à
Munich, il avait déjà terminé troi-
sième du saut en hauteur avant de
faire passer le record du monde de
2 m 29 à 2 m 31.

CHRONOLOGIE
DU RECORD DU MONDE

2,18 John Thomas (EU) le 24.6.60
à Bakersfield

2.22 John Thomas (EU) le 1.7.60
à Palo Alto

2.23 Valeri Brumel (URSS) le 18.6.61
à Moscou

2.24 Valeri Brumel (URSS) le 16.7.61
à Moscou

2.25 Valeri Brumel (URSS) le 31.8.61

2.26 Valeri Brumel (URSS) le 22.7.62
à Palo Alto

2.28 Valeri Brumel (URSS) le 21.7.63
à Moscou

2.29 Ni Chi Chin (Chine) le 8.11.70
à Changcha
Pat Matzdorf (EU) le 3.7.71
à Berkeley

2.30 Dwight Stones (EU) le 11.7.73
à Munich

2.31 Dwight Stones (EU) le 5.6.76
à Philadelphie

2.32 Dwight Stones (EU) le 4.8.76
à Philadelphie

? 

COUPE
DE LA LIGUE

Stade de la Maladière
Samedi 7 août

à 20 h 15

NEUCHATEL XAMAX
BIENNE

Cartes de membres non valables
Location d'avance :
Wagons-Lits Cook

Delley Sport Service
Stade de la Maladière

Les clubs heureux n'ont pas d'histoi-
re... Fétigny en fait partie. Lors de son
assemblée générale annuelle, ses diri-
geants se sont plu à relever l'excel-
lente gestion du club, qui se traduit
par un bénéfice de 60.000 fr. environ.
Ce bénéfice est dû principalement aux
recettes enregistrées lors des rencon-
tres : 50.000 fr., soit environ mille spec-
tateurs par match pour un village de
quatre cents habitants !

Dans son rapport présidentiel , le pré-
sident Arrighi releva l'excellente colla-
boration qui règne au sein de son co-
mité, de même que l'excellent état d'es-
prit existant au sein du club. Il tint à
remercier les autorités, tant religieuses
que civiles, pour leur précieux apport
à la bonne marche du F.-C. Fétigny.

G. R.

# Young Boys s'est qualifié pour la
finale de la coupe horlogere en battant
Bienne par 6-1 (mi-temps 2-1). Mercredi
prochain à Granges, il affrontera le
FC Zurich.

# Matches amicaux : Corcelles -
Boudry 3-2 (0-1) — Bôle - Audax 2-2
(0-0).

Fétigny :
un club sans histoire...

Réunion de Zurich: que de vedettes
Le « meeting » international du LC

Zurich , qui aura lieu le mercredi 18
août au stade du Letzigrund, réunira
une fois encore une participation de
premier choix. Parmi les inscrits à
ce jour, on trouve douze champions
olympiques de Montréal, à savoir :
Irena Szewinska (Pol-400 m. féminin),
Annegret Richter (RFA-100 m. fémi-
nin) , Hasely Crawford (Trin-100 m.),
Don Quarri e (Jam-200 m.), John
Walker (NZ-1500 m.), Guy Drut
(Fr-llO m. haies), Jacek Wszola
(Pol-hauteur), Amie Robinson (EU-
longueur), Tadeusz Slusarski (Pol-
perche), Mac Wilkins (EU-disque),
Steve Riddick (EU-4xl00 m.) et
Benny Brown (EU-4 x 400 m.).

Parmi les autres engagés, on note
Steve Williams (EU), Ray Robinson
(EU), James Gilkes (Guy) et Pietro
Mennea (It) dans les sprints,
Alphonse Brijdenbach (Be) et David
Jenkins (GB) sur 400 m., Mike Boit
(Ken), Ivo Van Damme (Be), Rick

Wohlhuter (Eu), Willi Wuelbeck
(RFA) et Luciano Susanj (You) sur
800 m., Paul-Heinz Wellmann (RFA)
et Thomas Wessinghage (RFA) sur
1500 m., Dick Quaz (NZ), Klaus-
Peter Hildenbrand (RFA), Carlos
Lopez (Por), Brendan Foster (GB),
Bronislaw Malinovski (Pol) et Rod
Dixon (NZ) sur 5000 m. Sur les
haies, Guy Drut aura comme prin-
cipal adversaire l'Américain Willie
Davenport alors que les Américains
Jim Bolding et Quentin Wheeler
seront en lice sur 400 m. haies.

La participation ne sera pas
moins brillante dans les concours
avec Dwight Stones (EU) en hauteur,
Randy Williams (EU) en longueur,
Grzegorz Cibulski (Pol) et Guido
Kratschmer, médaille d'argent du
décathlon , à la perche, Al Feuer-
bach (EU) et Geoff Capes (GB) au
poids et Ludvik Danek (Tch) au dis-
que.

Dans notre édition du 3 août dernier,
nous avions communiqués les différents
résultats des épreuves de sauts de Tra-
melan. Toutefois, l'Agence de presse
chargé de diffuser ces résultats a
commis une erreur pour l'épreuve qua-
lificative pour la coupe de Suisse de
Catégorie SI barème C, la première
place étant remportée par t Havana-
Royal» le cheval de Gerhard Etter de
Monsmier. Cette victoire méritait
rectification ! C.G.

Concours de Tramelan :
rectification

• La logique a été généralement res-
pectée au cours de la seconde journée
du critérium national, à Lausanne. Dans
le simple messieurs (deuxième tour), on
a toutefois pu noter que Ruedi Gmuer,
le « tombeur » de René Bortolani, avait
été éliminé par le Nyonnais Marc Kim-
ber. Le Genevois Andréas Hufschmid a
pour sa part peiné devant le Bernois
Sauerer, auquel il a concédé un set

L'état de santé de Niki Lauda s'est
nettement amélioré, ont déclaré jeudi
ses médecins traitants de l'hôpital de
Mannheim.

On a noté une nette amélioration
des fonctions cardiaques et respiratoi-
res. Les médecins ont par ailleurs
réussi à maîtriser le danger d'infec-
tion qui menaçait le plus gravement
la vie du pilote.

Tout en n'excluant pas totalement
une nouvelle manifestation d'infec-
tion, les médecins espèrent pouvoir
se prononcer favorablement dès au-
jourd'hui sur l'état de santé de leur
patient,

Niki Lauda aurait déjà évoqué
avec eux l'éventualité de son retour à
la compétition.
«4&feuUe%^S *?pté publié jeudi ,

soir précisait : «La respiration est '
satisfaisante, le rythme cardiaque et
les fonctions circulatoires se norma-
lisent. Si Lauda continue à être ali-
menté par sonde, il a néanmoins pu
absorber normalement, en quantité
minime, quelque boisson et nourri-
ture ».

Par ailleurs, on a appris de sour-
ce proche des médecins qu'il sera
possible d'effacer les traces de brû-
lures qui marquent le pilote au vi-
sage, mais qu'il devra subir un exa-
men ophtalmologique approfondi
pour savoir s'il pourra reprendre un
jour la compétition.

Niki Lauda ;
amélioration

MwS )̂ automobilisme
i

REGAZZONI. — Coup dur pour le
Suisse. (Archives)

La marque Ferrari a annoncé jeudi
à Modène qu'elle ne participera plus
à aucune épreuve du championnat
du monde des conducteurs cette sai-
son.

Cette décision a été prise à la suite
de l'accident dont a été victime Niki
Lauda dimanche au Nurburgring.

L'annonce de ce retrait a été fait
alors même que l'on venait d'appren-
dre de Londres que l'Automobile-
club de Grande-Bretagne avait rejeté
le protêt déposé par Ferrari contre
James Hunt, le vainqueur du Grand
prix d'Angleterre. Ferrari demandait
la disqualification de Hunt et la pro-
clamation de Niki Lauda comme
vainqueur.

La maison de Modène va sou-
mettre le cas maintenant à la com-
mission d'appel de la Fédération in-
ternationale à Paris. C'est cette com-
mission qui avait récemment annulé
la disqualification de James Hunt
dans le Grand prix d'Espagne.

Ferrari se retire
des Grands prix
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Peter Pazmandy engage une partie difficile
mais exaltante. Un double pari : être champion
tout en assurant le spectacle.

Il a les moyens de ses ambitions. Le tandem
directorial lui a offert sur un plateau d'argent
les renforts nécessaires pour rompre l'hégé-
monie du FC. Zurich. Au moment de prendre
l'équipe en mains, au début juillet , le succes-
seur de Sundermann nourrissait une petite in-
quiétude : Martin Chivers était-il encore digne
de sa réputation? Les premiers entraînements
- au cours desquels le Londonien perdit quatre
kilos... - et surtout les premiers matches (sept
buts en quatre rencontres) démontrèrent que
l'avant-centre de Tottenham représentait, à
31 ans, un renfort tout neuf. Sa manière de
jouer a forcé l'enthousiasme du public gene-
vois qui a toujours eu un faible pour les foot-
balleurs intelligents. Chivers se distingue en
effet par sa clairvoyance, la qualité de ses re-
mises dans le jeu court et la précision de ses
ouvertures. Devant le but adverse, sa détente
verticale est une menace permanente. Certes
le Britannique n'a pas un démarrage acéré. Il
ne sera pas l'homme des contre-attaques. Fort

heureusement, il est entouré de suffisamment
de chevaux légers.

Avec Chivers comme pivot , Barberis et Pfis-
ter, vifs et incisifs, voient leur efficacité
augmenter encore. Pour Barberis. un seul
match suffit à lui conquérir l'admiration de ses
nouveaux « supporters ». Le Sédunois entame
cette saison au pas de charge. Pazmand y a l'in-
telligence de laisser libre cours au tempéra-
ment offensif de son nouveau demi. Alors
qu 'aux Grasshoppers, «Bertine» devait trop
souvent oeuvrer en soutien de sa défense, il a,
au Servette, le feu vert pour attaquer. Il ne
s'en prive pas.

Joko Pfister aurait eu la possibilité de jouer
à l'étranger. Une offre ferme, intéressante du
Real Madrid était parvenue. Le blond Seelan-
dais a préféré la quiétude helvéti que. Mais
sous l'aiguillon de Pazmandy, l'international
n 'aura pas le temps de s'endormir sur ses lau-
riers. Après une demi-saison complètement
ratée, Pfister sait qu 'il lui faut reconquérir son
standing et sa popularité. Avec le nouvel en-
cadrement, il est placé dans les meilleures
conditions. Son camarade de l'équipe natio-
nale Kudi Mueller ne peut lui non plus jouer

FORCE DE FRAPPE. - Pour Pazmandy (à gauche), Barberis, Valentini, Chivers,
Bizzini et Pfister (de gauche à droite) représentent de très solides atouts.

(Keystone)

simplement sur son nom. Au moindre relâ-
chement , Pazmandy n 'hésitera pas à le rem-
placer par Frantz Barriquand , un « battant » lui
aussi que redoutent toutes les défenses.

ANDREY «MENACÉ »

Bien que le contingent soit fortement réduit
- 16 éléments seulement - les places sont chè-
res. Ainsi « Didi » Andrey est directement me-
nacé par l'éclosion du jeune Thouvenel. Ce
frontalier de Ferney- Voltaire aura 18 ans en
octobre. Or il a réussi des débuts tonitruants
en Coupe des Alpes. Au contraire d'Andrey,
qui mesure ses efforts , le Français manifeste
une générosité remarquable. Sa fraicheur
d'action , sa facilité à s'adapter à des postes dif-
férents - il ferait également un excellent ar-
rière latéral - séduisent Pazmand y. Thouve-
nel par son abattage pourrait seconder Barbe-
ris dans l'entrejcu au même titre que Franco
Marchi. A 30 ans, l'ancien joueur de Versoix
demeure encore une pièce maîtresse. Sa pon-
dération est précieuse.

Marchi est toujours prêt, par exemple, à
prendre, au cœur de la défense, la place de l'un
des deux arrières centraux Bizzini et Guyot,
lorsque ceux-ci se sentent attirés par le but ad-
verse.

Changements d'hommes mais également de
système. En demandant à ses arrières «de
jouer plus haut» , le nouvel entraîneur les
obli ge à modifier leurs automatismes. Cela ne
va pas sans quelques bavures. Le gardien En-
gel et l'arrière latéral Schnyder éprouvent le
plus de difficulté.

DE VRAIS «PROS »

Le président , M. Roger Cohannier, et son
vice-président , M. Olivier Maus , diri gent la
marche du club d'une main ferme et selon des
méthodes de gestion qui rompent résolument
avec le dilettantisme de leurs prédécesseurs.
Les joueurs , ou du moins la grande majorité ,
sont traités et honorés financièrement comme
de vrais professionnels. Peter Pazmandy n 'hé-
site pas à organiser parfois deux séances d'en-
traînement dans la même journée. En revan-
che, il n'est pas partisan des mises au vert trop
fréquentes.

Si Chivers et Barberis constituent l'attrac-
tion de ce début de saison avec le néophyte
Thouvenel, Valentini , le second Sédunois, fait
des débuts discrets mais tout de même heu-
reux. Marcel Mouthon , l'ancien joueur et nou-
veau chef de presse, lu prédit une carrière à la
Raymond Maffiolo. C'est un compliment.

J. DUCRET

Le double pan du F.C. Servette

LAUSANNE: DES AMBITIONS
TRABER. - «Le meilleur ailier gauche du pays» affirme Blazevic...

(Pierre Michel - A)

— En posant la question à Miroslav Blaze-
= vie, je ne m'attendais pas à cette réponse :
= Champion suisse. Tout l'homme est là.
= Boutade ou vantardise, peut-être, mais
S bien plus sûrement profond désir, comme
= farouche détermination de réussir. Le rêve
j5 de Blazevic d'être l'entraîneur d'un grand
S club, est réalisé, l'obligeant à tout pour
= prouver sa valeur. Les ambitions de Lau-
= sanne passent par celles de l'entraîneur.
= Leur conjugaison peut-elle faire un
= malheur?
S Devant mon scepticisme, l'adroit
S contradicteur loue sa marchandise : Traber
= est le meilleur ailier gauche du pays. Du-
= cret a signé et repris l'entraînement,
= comme Maret. Ma première tâche est de
= renforcer la défense, qui à mon avis reçoit
= trop de buts, d'où l'engagement de Devcic,
ES par ailleurs un bon joueur. Et, j'ai Kunzli.
'; Au cours de la discussion à bâtons rom-
= pus, à laquelle viendra prendre part M.
= Antonietti , membre du comité, j'apprends
§S que les quelques jeunes qui ont quitté le
= club, tels Marazzi et Monteleone l'ont fait
= parce que leurs places n'étaient pas assu-
H rées en première équipe. Il est clair ,
= qu'après le gentil Garbani toujours à mé-
gi nager la chèvre et le chou , Blazevic ne fera
S pas de sentiment, si bien que Lausanne de-
ï viendra une équipe de combat, avec la-

= quelle il faudra compter. Au reste, la parti-
= cipation à la poule finale pour le titre ne

S fait pas l'ombre d'un doute, ajoute Blaze-

vic, qui croit dur comme fer que trois équi-
pes romandes seront dans les six premiè-
res : Servette, Neuchâtel Xamax et Lau-
sanne. - Ce qui suppose... Je n'ai pas le
temps de terminer que fuse l'explication :
Je ne crois, ni en Bâle, ni en Grasshop-
pers...

Avec un peu de chance, la saison lau-
sannoise peut être intéressante, à Blazevic
de provoquer le « bol ».

A. EDELMANN-MONTY

Contingent
Burgener Eric 1951 gardien
Burren Guy 1957 gardien
Devcic Jusko 1948 défenseur
Hostettler Roger 1955 défenseur
Loichat Jean-Paul 1946 défenseur
Piccand Roger 1950 défenseur
Vuilleumier Georges 1944 défenseur
Ducret Jacky 1949 défenseur
Levet Jean 1951 défenseur
Carrel Alec 1956 défenseur
Guillaume Jean-Michel 1953 demi
Maret Philippe 1950 demi
Mathez Guy 1946 demi
Parietti Marcel 1952 demi
Zweili Philippe 1956 demi
Diserens Georges 1955 attaquant
Duvillard Marc 1952 attaquant
Kunzli Fritz 1946 attaquant
Traber Peter 1951 attaquant
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i Demain, dès 8 heures 1
I Place rue du Seyon I

I Venez-y I
I ((brocanter» i
8 Fins de série
g Vaisselle au kilo
m Coupons de rideaux au kilo I

etc., etc., etc. I

i à des prix de ((brocante)) I
1 Pour vous, c'est la plus belle affaire de l'été 1
I Profitez-en ! I
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Un succès sans précédent... | I
En quelques mois, des milliers de clients satisfaits I

Notre formule de vente : révolutionnaire - Nos prix : à tout casser \
Notre choix gigantesque: vente directe du dépôt (8000 m2) \ ,
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Enfin un vrai discount du meuble! J| ; i
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Heures d'ouverture : de 9 h. à 12 h. et de Automobilistes : dès le centre de Bôle,
13 h. 45 à 18 h. 30. Samedi de 8 h. à 12 h. suivez les flèches « Meublorama ».
et de 13 h. 30 à 17 h. Fermé le lundi matin. Q Grande place de parc f

[m^ubloramaj
¦£> Meubles-discount 2014 Bôle/NE <ïmu\\mW
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A sans caution
M de Fr. 500.— à 10,000.-
K& Formalités simoti-
t,',M  ̂tapj  ̂ -<<Xi> léw. Rapidité.
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Envoyez-moi documentation sent engagement
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H Nous améliorons sans cesse
NOTRE SERVICE DE DÉPANNAGE

H Téléphonez jusqu 'à 12 h et nous I
H réparons dans la journée H
HHkfj^̂  ̂

Maîtrise fédérale *̂mmm\

Karl Engel, né le 24.11.52. Employé de banque. International juniors et «B» . FC.
Ibach , FC Lucerne. Servette dès 1975.

Aldo Brignoio, né le 27.9.48. Italien. UGS, CS. Chênois, UGS. Servette dès 1972.
Commerçant (accessoires auto) .

Gilbert Guyot , né le 4.7.48. Typographe (ne travaille plus). FC. Saint-Jean , junior à
Servette, international. Entrepreneur.

Lucio Bizzini , né le 18.8.48. Psychologue. Giubiasco, CS. Chênois. Servette dès 1975.
Capitaine de l'équipe nationale.

Jean-Luc Martin , né le 11.3.47. Employé aux services industriels. Bernex, junior à Ser-
vette.

Marc Schnyder, né le 25.9.52. Junior à Servette. International. Etudiant.
Jean-Christophe Thouvenel, né le 1.10.58. Lycéen. Junior à Servette. Français.
Franco Marchi, né le 18.4.46. Italien. FC. Versoix, Servette dès 1968. Ferblantier.
José Zapico, né le 1.4.48. Espagnol. Saint-Maurice, Bienne. Servette dès 1973. Dessi-

nateur.
Jean-Yves Valentini, né le 27.5.50. Sierre. Sion, Servette dès 1976. Gypsier peintre. In-

ternational.
Umberto Barberis , né le 5.6.52. Sion, Grasshoppers , Servette dès 1976. International.

Footballeur.
Claude Andrey, né le 13.6.51. Servette junior B, Etoile Carouge, Grasshoppers, Xa-

max, Carouge. Servette dès 1974. International. Dessinateur architecte.
Hans-Joerg Pfister, né le 4.5.51. Mett, Bienne, Servette dès 1972. International. Ven-

deur.
Kudi Mueller, né le 9.5.48. Emmenbrucke, Lucerne, Grasshoppers, Hertha Berlin , Ser-

vette dès 1975. Commerçant. International.
Frantz Barriquand , né le 8.7.49. Français. Nîmes, Meyrin , Servette dès 1971. Institu-

teur.
Martin Chivers, 31 ans. Anglais. Southampton, Tottenham Hotspur , Servette dès 1976.

Professionnel, international.

Contingent de la première équipe

Si vous oubliez
de faire de la publicité

vos clients vous oublieront
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plastifiée, imprimée, divers dessins et couleurs. Acryl, divers dessins et couleurs, lavable à 40°. Polyéthylène, couleurs grand teint, imprimée de
0 140cm. 130x160 cm. divers dessins. 140x,165 cm.

Embellissez votre intérieur à peu de frais. I

Sets de table N.̂  ̂y Linge de cuisine  ̂  ̂ Essuie-mains *̂*-— B
1 Polyoléfine, diverses couleurs. ^̂ <̂  Mi-fil , avec bordure. Diverses couleurs résistant Mi-fil retors. A rayures multicolores, Diverses M
\ 30x40 cm, lavable 2.30, rond 36 cm, lavable 2.80 à la cuisson, 45x88 cm. couleurs résistant à la cuisson. 50x88 cm. J&
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appareils aérosol automatiques,
insecticides, désodorants, polir
appartements, bureaux, restaurants,
caravanes, etc.
Documentation, sans engagement,

î^TCase p8$HIWIiS '''"WJ «WMC'i11
2035 Corcelles. '^mmm 1 <•«• *st». ' ** «r

~̂ \ votre partenaire 11
J

/VVARE  ̂pour cuisine i

Faire du neuf avec du vieux... î j j
I Sachez, avant tout que nous I II
I pouvons moderniser votre cui- j j i
1 sine en quinze jours. / I

/MAREX 2502 Bienne / III/pWHt  ̂RUe Du(our38 M h';

|téiéphone 032 42 32 41 ""'""'""' fff

i MADRID
Vols spéciaux pour Madrid par

| DC-9 d'IBERIA et SWISSAIR/BALAIR

[ M JEUNE GENEVOIS, jeudi 9
' 1v ? au dimanche 12 septembre

H| JEUNE FÉDÉRAL, vendredi 17
- ;v au lundi 20 septembre
I SÉJOUR "MJD-WEEK" A PRIX

! RÉDUIT en septembre
I dès Fr. 295.—
¦ SaGÏTaiR tours ;

I Procrédit 1
Comme particulier vous recevez I
de suite un prêt personnel

pas de formalités
discrétion absolue

Aucune demande de renseignements à n Il'employeur, régie, etc. Ot X B

I A^ vm
| I ^Hk ÂW Je désire 

n, 
\ \m \

^Q^T 

Nom 
Prénom il

JH Rue .No |1

H^§T ^% A retourner aujourd'hui à: lB

Banque Procrédit
2001 Neuchâtel. Avenue Rousseau 5
Tel.038-246363 |JH

VL
^ 

920 000 prêts versés à ce jour JE

MARCHE AUX PUCES
Samedi dès 9 heures, à ROCHEFORT

PMJlFfTlâ lif 1
H m 

MM

Vendredi 6 août

BOUDRY
Salle des spectacles

BAL D'ÉTÉ
Org: Société Accordéonistes

Helvétia de Serrières

Le docteur
VINCENT BARRELET

spécialiste FMH gynécologie et obstétrique, médecin-chef de la
maternité de Pourtalès, ancien 1e' chef de clinique du service uni-
versitaire d'obstétrique et de gynécologie de Lausanne (Prof. W.R
Merz)

a ouvert son cabinet médical
Consultation sur rendez-vous, tél. 25 06 06

maternité de Pourtalès, 1er étage.
'

f§J SEMAINES
Vf INTERNATIONALES
•Aff DE MUSIQUE

MM LUCERNE
18 AOÛT - 9 SEPTEMBRE 1976
Il y a encore des billets disponibles pour les manifestations
suivantes:

Concerts symphoniques I, II, III, V, VIII, XI, XII
Concert de chambre I (19 août)
Musica nova (20 août)
Musica antiqua (20 août)
Sérénade (22 et 23 août)
Séance de quatuor à cordes (24 août)
Soirée II (25 août)
Récital d'orgue (27 août)
Soirée III (28 août)
Matinée II (29 août)
Soirée IV (29 août)
Récital de piano II (30 août)
Récital de chant I (31 août)
Soirée V (Ie' septembre)
Concert de chambre II (4 septembre)
Nocturne (4 septembre)
Soirée VI (5 septembre)
Récital de chant II (8 septembre)
Opéra (28 et 30 août, 1°' septembre)

PROGRAMMES ET BILLETS :
Semaines internationales de musique, case postale,
6002 Lucerne. tél. (041) 22 82 12 ou auprès de notre bureau de
location à Neuchâtel : Musique Hug, vis-à-vis de la Poste,
Tél. 25 72 12.

économiser
sur

la publicité
c'est vouloir
/^ récolter
vî/ sans avoir

Service de publicité
FAN-L'EXPRESS
Tél. (038) 25 65 01

Danse
au buffet de la Gare
Les Hauts-Geneveys
Tous les vendredis et samedis
restauration et fermeture tardive

" -̂avec-*"- .«•,

Lulu et son accordéon
électronique
Soupe à l'oignon dès 24 heures.

En Valais, au carrefour des vallées pour
Verbier, Grand-Saint-Bernard, Aoste, La
Fouly-Ferret, Champex, Mauvoisin, Cha-
monix,

Pour vos vacances
estivales dans un
hôtel de famille

Pension complète ,
30 fr. par personne,

par jour.
Prière de se renseigner, auprès de la
famille Delasoie, hôtel de la Gare,
1933, Sembrancher.
Tél. (026) 8 81 14.

Ëxpôfy ;,y !
l l l Niri'BÉHBri
MOOREHHz o R i c H BSÎ PB
Près du Zùrichhorn, ouverte tous
les jours de 10 à 21 heures, par
tous les temps

mmmmmmmmMumwMWMwmwMm mk
Demain et dimanche,

FÊTE
DE LA MI-ÉTÉ
A LA BRÉVINE

Plâtrerie-Peinture
Delley Daniel
entreprend tous travaux de peinture,
plastique tout genre, papier peint, à
des prix modérés.

Tél. (038) 31 77 16.

FAN FAN FAN FAN FAN FAN
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r̂ j pJ~_ MË[f Une course contre la montre... «-̂

Ĵ \ Nr' I Vous aimez les sports, vous aimez la 
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une 
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chez vous.
£ Car vous l'attendez, votre journal. ĥylj Chaque matin, fidèle au poste, il vous 

^5 4̂ aide à bien commencer votre journée, f-^
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Les réparations de votre voiture
à des prix avantageux

et discutés d'avance, seront exécu-
tées dans le garage. Benzine 93-97.
H. Comtesse.
Draizes 68, Neuchâtel.
Tél. 31 38 38.



Superbe

RÔTI I
pour la broche I

avec notre assaisonnement
spécial et toujours nos

belles petites langues
de bœuf

Nos magnifiques poulets I
frais

«FINBEC»

T.2S1050 / /BOUCHERIE CHARCUTERIE,

I Rue Fleury 20 - NEUCHATEL I

Pour (aire publier une « Petite annonce »,
il suffit <fe remettre un texte clair
et très lisible à notre réception,
4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

BOUDRY, IMMÉDIATEMENT dans zone de ver-
dure, 3 pièces, cuisine bien agencée, balcon (log-
gia), 492 fr., charges comprises. 1 mois de loca-
tion payée plus divers avantages. Tél. 42 47 12.

A SAINT-BLAISE 4'/2 pièces, tout confort , vue, si-
tuation tranquille, place de jeux , piscine chauffée,
800 fr. par mois, charges comprises. Garage indi-
viduel, 80 fr. Tél. 33 59 54, heures des repas.

A HAUTERIVE, sur route cantonale à proximité
trolleybus et commerce, appartement 3V4 pièces,
cuisine agencée, 422 fr., charges comprises. Libre
24 septembre 1976. Tél. 33 11 44.

A HAUTERIVE, sur route cantonale à proximité
trolleybus et commerce appartement 2% pièces
meublé ou non, cuisine agencée. Libre immédia-
tement. Tél. 33 11 44.

CHAMBRE MEUBLÉE frigo , place de parc. Adres-
ser offres écrites à 6008-820 au bureau du journal.

STUDIO MEUBLÉ, cuisinette, douche, W.-C,
situation tranquille. Libre fin août. 300 fr., charges
comprises. Tél. 25 50 74.

CHAMBRE INDÉPENDANTE, douche, cuisine.
Tél. 33 53 65, soir.

LA COUDRE bel appartement 3 pièces, tout
confort. Tél. 33 11 28.

GRAND STUDIO meublé, confort, au centre,
360 fr., charges comprises. Tél. 33 32 90.

CORMONDRÈCHE, spacieux studio, tout confort,
grand balcon, proximité bus. Libre immédiate-
ment. Tél. 31 78 32. dès 14 heures.

ROCHEFORT appartement 3 pièces avec confort,
380 fr. + charges. Tél. 45 12 01.

BOUDRY joli 4 chambres à 200 m du centre, enso-
leillé, vue, tranquillité, grande terrasse, cave, gale-
tas, parking. Tél. 33 36 07.

SAINT-BLAISE jolie chambre meublée, part à la
salle de bains; place de parc, 5 minutes du bus.
Tél. (038) 53 25 19.

A LA NEUVEVILLE. studio meublé, cuisine,
confort. 215 fr. tout compris. Tél. (038) 51 13 48.

STUDIO, rue de Bourgogne, 205 fr. charges
comprises. Tél. 31 45 16.

SAINT-BLAISE 4 pièces, tout confort, libre tout de
suite ou à convenir, 690 fr. charges + garage
compris. Tél. 31 59 91.

SERRIÉRES, 2V4 pièces, tout confort, dès le
24 septembre, 380 fr. tout compris. Tél. 31 59 91.

TOUT DE SUITE ou à convenir 1V4 pièce cui-
sine.bains, quartier Vauseyon Fr. 360.—. Adres-
ser offres écrites à BK 1666 au bureau du journal.

CHAMBRE INDÉPENDANTE, confort, douches, à
monsieur, à Neuchâtel. Tél. 24 70 23.

4Vi PIÈCES, tout confort, à Serrières, 8™ étage,
vue panoramique. Tél. 24 04 21; après 19 heu-
res, 31 58 02.

SAINT-BLAISE, belle chambre meublée, indépen-
dante avec douche. Tél. (032) 23 16 55.

pcMAimn-y/unin-Hv
PROFESSEUR CHERCHE APPARTEMENT 4 à
5 pièces près université. Tél. 25 66 25 ou 25 52 25.

ATTIQUE ou grand appartement, avec balcon ou
dégagement, ville ou environs. Tél. 25 85 40
ou 24 47 62.

PESEUX, GRAND 3 PIÈCES confort pour le 24 oc-
tobre. Adresser offres écrites à AT 1717 au bureau
du journal.

CHERCHONS APPARTEMENT environ 4 pièces,
même ancien, pour courant septembre 1976 ou
date à convenir, dans campagne tranquille. Ré-
gion Chambrelien, Montezillon, Montmollin, Ser-
roue, Corcelles, Cormondrèche. Tél. (038)
55 15 12.

SECRÉTAIRE cherche emploi du 9 août au 25 sep-
tembre. Monique Weber, Louis d'Orléans 36,
Neuchâtel. Tél. 25 85 59.

NURSE DIPLÔMÉE garderait bébé à la journée ou
pour des vacances. Tél. 41 12 75. v

SOMMELIER QUALIFIÉ cherche emploi comme
extra pour le soir. Téléphoner au 25 22 36.

JE GARDE ENFANT. Tél. 31 52 80.

SECRÉTAIRE cherche travail de secrétariat à mi-
temps. Adresser offres écrites à BV 1718 au bu-
reau du journal.

JEUNE FILLE, 20 ans, vendeuse CFC, ayant suivi
cours de dactylo, cherche place d'aide de bureau.
Libre dès le 1" septembre. Tél. (038) 25 19 12 , en-
tre 12 h-14h-17 h-19h.

A DONNER JOLIS CHATONS propres.
Tél. 25 69 35, soir.

PEROU CHATON PERSAN tigré à Fontainemelon.
Récompense. Tél. 31 2645.

MACHINE A ÉCRIRE ÉLECTRIQUE Tél. (038)
31 86 86; heures des repas 31 83 95.

MEUBLES style espagnol. Tél. 25 61 01 (in-
terne 317).

VÉLOMOTEUR 2 vitesses modèle 75, parfait état.
Tél. (038) 46 22 93.

ROBE DE MARIÉE à traîne, en broderie anglaise,
taille 36-38, prix intéressant. Tél. (038) 65 13 33.

VÉLOMOTEUR PUCH 2 vitesses, excellent état,
expertisé. Tél. (038) 41 29 54.

VOILIER A CABINE polyester 605 x 205 cm 5 voi-
les, équipé complètement avec place d'amarrage.
Prix à discuter. Tél. (038) 33 39 73.

SALON ANGLAIS, parfait état. Tél. 25 46 53.

TÉLÉVISION NOIR-BLANC 5 postes. Parfait état ,
bas prix. Tél. 31 19 69.

CUISINIÈRE THERMA 4 plaques + four, avec in-
fra-rouge; frigo Siemens 150 litres 300 fr.
Tél. 55 22 61.

TOUR 102 école mécanique La Chaux-de-Fonds,
ancienne exécution, moteur 32 rapports, outillage
traditionnel, 1500 fr. Tél. 55 22 61, le soir.

ANCIENNES PIÈCES DE MONNAIE suisses en ar-
gent. Tél. (038) 36 11 81.

UNE CABINE dise-jockey avec accessoires. Prix à
discuter. Tél. 41 37 48.

3 GROUPES DE BANQUETTES rembourrées en
skai vert, à l'état de neuf. Prix à discuter.
Tél. 41 37 48.

1 ARMOIRE sapin, ancienne et 1 lit. Tél. 24 70 23.

A vendre

Ford
Mustang
6 cylindres, décapota-
ble. Expertisée,
4200 fr.

Tél. (038) 51 30 56
112 h-13 hl.

T 

Restaurant du
Pavillon des Falaises
Nou s cherchons

jeune fille
| ou

jeune homme
jusqu'à fin septembre pour le buf-

Â fet.
M Prière de téléphoner le matin au

M N° 24 58 42.

Judo Cernier
Reprise des entraîne-
ments depuis le
2 août 1975.

On cherche très
anciens

livres
culinaires
Ecrire
à case postale 257.
1920 Martigny.

L'IMPRIMERIE
CENTRALE
NEUCHÂTEL
achète

CHIFFONS
toile et coton ,
dimensions
minimales :
30 cm v 30 cm.
propres, blancs
et couleurs.
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clients?
Si vous oubliez de faire
de la publicité
vos clients vous oublieront
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ACTION D'AUTOMNE
Vacances balnéaires

et pédestres
à Porterez, Yougoslavie

au GRAND HOTEL METROPOL,
R0ZA ET BARBARA

9 jours pension complète

Prix forfaitaires par personne dès Fr. 450.—
Supplément pour chambre
personnelle dès Fr. 70.—
Semaine de prolongation dès Fr. 200.—
Réduction pour les enfants dès Fr. 100.—

• Voyage dans des cars modernes avec toi-
lette de bord et frigo.

Logement dans nos hôtels les plus connus.
• Chaque chambre avec douche et W.-C.
• Cadres hôteliers formés en Suisse
• Piscine couverte avec eau de mer

30-32°C, 1 2 x 2 5  m
• Salon de massage, sauna, salon de coif-

fure et magasin de souvenirs
• American Bar Club 21, orchestre de

danse, Night-club et casino
• Mini-golf , cours de tennis, terrain de

football , jeux de quilles et chemins pé-
destres. Guide de voyage Suisse sur
place.

Départs de Bâle, Bienne, Berne et Vevey
tous les samedis dès le 4 septembre.

Renseignements et inscriptions dans votre
agence de voyage ou chez

w4TCHMkN
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Le 
système

sf <Z. d'alarme
Tfijy^etiicace
Conseils et installation:

A. CRESSIER
Electricité-Téléphone

ï Une sécurité
ZETTLER pour voire propriété

Neuchâtel - Peseux
Sablons 53 - Corcelles 10

25 71 35 - 31 12 17

â /̂ U&tÙ ^Sr ^
Ĵ2$  ̂ NEUCHÂTEL
^^3T-MAURICE 7 • ST-HONORÉ7

PESEUX «RUE DE NEUCHÂTEL 6

NOUVEL ARRIVAGE

D'ESPADRILLES
en corde

On cherche

aide de cuisine
nourri e, logée.

Tél. (038) 51 24 51
Hôtel du Chasserai, 2518 Nods.

Nous cherchons un

RADIO-
ÉLECTRICIEN

Adresser offres sous chiffres
CW 1719 au bureau du journal.

Commerçants
Ne vous creusez
pas la tète pour
vos problèmes de
publicité. Nous
avons pour les
résoudre un service
à votre disposition.

Technicien-mécanicien
bon constructeur, solide expérience
en automation-organisation indus-
trielle, études de postes de travail,
calculation, français-allemand, sa-
chant traiter avec les clients, fournis-
seurs et le personnel,
cherche situation stable.

Faire offres sous chiffres 80-68795
aux Annonces Suisses S. A.
« ASS A» , 2500 Bienne.

Fleurier
Nous cherchons
pour entrée immé-
diate

sommelière
Débutante acceptée,
bon gain, congés
réguliers.

Tél. (038) 61 23 98.

Je suis une jeune employée suisse
alémanique avec des connaissances
scolaires en français, un examen de
l'école commerciale professionnelle
et je cherche un

travail de bureau.
Veuillez faire offres à :
Monika Nyffenegger,
Neuquartier 49,
4562 Biberist.

Jeune

maître-peintre
d'expression française, cherche
nouvelle activité dans une entreprise
ou fabrication de peintures ou en-
core comme conseiller dans cette
branche. Région Neuchâtel et envi-
rons, éventuellement Bienne.

Offres sous chiffres J 920308 à Pu-
blicitas, rue Neuve 48, 2501 Bienne.

Chauffeur
sérieux avec expérience (cat. D)
cherche emploi si possible dans la
région. Entrée immédiate ou à
convenir.

Tél. (038) 24 63 86. le matin.

Secrétaire
25 ans, cherche
place à Neuchâtel
(cabinet médical,
hôpital).

Adresser offres
écrites à DX 1720
au bureau du journal.

Nous cherchons

apprenti(e)
de commerce

Place intéressante et variée.

CAP. Saint-Maurice 7, Neuchâtel.
Tél. 24 03 44.

La papeterie Reymond,
.St-Honoré 5, à Neuchâtel,
engagerait encore

une apprentie vendeuse
Prière de prendre rendez-vous par
téléphone au (038) 25 44 66.

Coiffeuse
expérimentée
cherche
remplacement
1 ou 2 mois.
Date à convenir.

Tél. 31 11 42.

Jeune
fille
ayant obtenu
son diplôme d'Ecole
de commerce,
cherche emploi
dans section
informatique
ou comptabilité.

Tél. (038) 531192.
de 11 h à 13 h 30.

Français
29 ans, permis C,
cherche remplace-
ment 1 ou 2 mois:
bar-restaurant ou
autres travaux.
Entrée immédiate
ou date à convenir.

Tél. 31 11 42.

Demoiselle
de 19 ans cherche
emploi du lundi
au vendredi.

Tél. 31 91 89.

Couple 35 ans, cher-
che place de

concierge
à plein temps, avec
logement pour fin
1976.

Ecrire sous chiffres
14-350069
à Publicitas S.A.,
2800 Delémont.

UN POINT IMPORTANT
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AUTO-SENN
NEUCHÂTEL - TÉLÉPHONE 24 72 72

dont
MANTA GT/E 1975 > 'ï
Vert métallisé 15.000 km Fr. 13.200 —
AUDI COUPÉ S 1973,
blanche, 21.000 km Fr. 14.400. 
CITROËN GS 1972.
beige. Fr. 3.900.—
D SPÉCIAL 1974-11, beige
30.000 km Fr. 11.900.—
DS 21 PALLAS 1972, 70.000 km
bronze Fr. 8.700. 
PEUGEOT 204 1972 blanche Fr. 4.900.—
CORTINA 1300 1970, 5EflJ00 km Fr. 3.400 —
TAUNUS 2000 GXL 1972. brun
métallisé. 40.000 km Fr. 8.800.—
DS 23 1973, bronîe, 66.000 km Fr. 8.800.—
HONDA 1500 4 portes, 1975,
10.000 km Fr. 10.800.—
SIMCA 1100 GLS
1973, vert métallisé Fr. 4.900.—
HONDA CMC 1200 1976, brun
métallisé, 7000 km Fr. 8.500.—
DS 23 INJECTION 1" mise en
circulation 1975, verte Fr. 8.500.—
LADA 1500 1976, rouge
5000 km Fr. 9.700.—
AUTOBIANCHIA 112, 1970.
peinture neuve, bleue Fr. 3.800.—
AMI SUPER BREAK
1974, 14.000 km Fr. 8.100.—
COUPÉ FIAT 850, rouge Fr. 3.300.—
2 CV-4 1972 Fr. 4.200.—
GS 1220 CLUB
1973, beige Fr. 7.900.—
VW 1600 TL
1970, gris métal . Fr. 3.500. 
AUD1 100 L, 1971-72 Fr. 8.500.—
PASSAT L
1973. 30.000 km Fr. 9.300. 
RENAULT R4 1970 Fr. 4.000.—
RENAULT R6 TL1973 Fr. 6.200 —
MANTA SR 7500 km Fr. 12.200.—
FORD TRANSIT vitré avec sièges,
mod. 1975, 23.000 km, gris Fr. 12.600.—
Et bien d'autres ,'

MES5SH¦iiin
¦pk̂ iiJjH

OFFRE ACTUELLE
L'eau et le soleil, c'est le meilleur pour le cœur et les
nerfs.
Nous offrons en exclusivité des

bateaux à moteur
à des prix choc

Quali té de premier choix , modèle de luxe. Dès 5,1 m -
9,7 m de longueur , avec moteur de bord intérieur -
Chrysler-V-8 ou Mercruiser et Volvo-Z-moteur propul-
sion.
Comme la demande est considérable, demandez-nous
aujourd'hui encore la documentation sans engagement.

HEGA BOOTE, Re nnweg 30, 8001 Zurich .
ai.mmuuU Tôt (01) 27 53

1 
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Importateur général pour la Suisse des bateaux à _ .
*' '̂ '̂ Triote-ùr CENTTjRV Et FJORD.

A vendre

Peugeot 204
1975, 2500 km 8800 fr.

Porsche
911 T
1968, 8800 fr.

Triumph
2500 PI
1971 3400 fr.

Mini 1000
1971 3400 fr.

Fiat 124
Break
2200 fr.

Renault 4 L
1970 2200 fr.

Peugeot 404
1970 1800 fr.

Garage des Sapins
Villiers.
Tél. 53 20 17.

T l
Triumpli (
Herald ?

' 1967, expertisée, 1 I
1700.— I

I
Sunbeam |
Hunter i
1966. 2000.—

Datsun i
I Cherry I
I 1972, 4200.— 1 !

[ Sunbeam / ]
IIMP 1 ;
f 1972, 4200.— t j

) Datsun 1
11200 |
f 4 p. 1972, 4800.— I '

Ford f
Taunus I
1600 GT
1971, 5700 —

Ford
Taunus
2000 GXL, V6,
2 p., 1972, 5800.—

Escort
Sport 1300
1973, 6000.—

Volvo I
144 S
limousine, 4 p.

1 6200.—

/ Opel
r Record
1 1900 S, 4 p..
I 8500.—

J Ford
i Escort II
11300 L, 2 p.,
¦ 1975, 8900.— f
IFord (
r Consul J
12000 L I
I coupé, peu roulé, 1
F 72.000 km, 9000.— /

) Opel )
I Kadett I
11200 S 1
I 4 p., 1974, 9200.— C

I F'at I
1124 S (
f Coupé, 1800, f
1 1973, 9300.— 1

f Ford 1
c Taunus I
J 1600 XL )
$ 1974, 9500.— J

I &AR/X&E l
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3 RO\S f
11. Pierre-à-Mazel , I
Neuchâtel. m '
Tél.toiM 15.63.0*1

Mi
« Nos occasions 1976
avec multigarantie
3 ans »
Austin Princess
2200
3000 km, radio
Austin Allegro
1300
2500 km Fr. 9300.—
Morris Marina
1300
Coupé 3500 km
Fr. 9500.—
Grandes facilités
de paiement
Echange.

ff
Occasion unique!

Porsche
911 S
2,2 litres, modèle
1970. Carrossée
type Carrera, moteur
révisé ; boîte +
embrayage neufs ;
jantes 7 + 8.'
pneus P7 R, nombreux
accessoires. 15.000 fr.
comptant.

Tél. (038) 25 77 51,
interne 50, bureau.
(038) 29 75 35 dès
19 heures, privé.

A vendre

Peugeot
304 BREAK
1974.

Tél. (038) 33 42 10.
privé;
(038) 24 54 66, bureau.

A vendre

Yamaha .
50 CC
plaque jaune, modèle
1975. 4100 km, état
neuf. Taxes et assu-
rances payées fin
1976. Prix à discuter.

Tél. 42 38 90.

A vendre

Sunbeam
1250
de luxe. Nouveau
moteur, expertisée,
prix à discuter.

Tél. 41 28 98.

A vendre

Simca
Rallye I, modèle
1974. Expertisée.

Tél. 41 20 48.
heures des repas.

A vendre avec radio-
cassette stéréo (deux
ans)

Renault 6R
1970, 1600 fr., non
expertisée.

Tél. 31 11 42.

A vendre

Austin
1300 GT
1973, 44.000 km.
Expertisée, cause
double emploi.
Kreidler RS, 1972,
9000 km. Expertisée.
Fr. 1300.—.

Tél. 55 13 04, heures
des repas.

BiPpi
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RENAULT 30 TS 1975
RENAULT 17 TL 1975
RENAULT 12 TL 1974
MIN1 1275 GT 1973
FORD CONSUL 2000 1973
VW PASSAT TS 1975
ALFASUDTI 1974
VW VARIANT 1970
VW BUS 1970

I
A vendre

VW 21
Fourgon
(non vitré) état de
neuf.

Tél. 33 15 43
J.-J. Porchet,
Saint-Biaise.

A vendre

Fiat 128
année 1970. En
bon état , expertisée.

Tél. 31 78 36.

A vendre

Volvo 164
86.000 km, état
impeccable avec
crochet. Expertisée,
6500 fr.

Garage des
Sablons S.A.
Tél. (038) 24 18 42.

VOITURES
EXPERTISÉES,

prêtes à la livraison :
DATSUN 1200 Coupé
4200.—
FIAT 124 Sport 3900.—
RAT 127 4700.—
FORD CORTINA GT
3800.—
TOYOTA CARINA
5600.—

Garage des
Sablons S.A.
Neuchâtel _„> — ,
tél. (038) 24 18 42.

¦¦
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Toyota
Copain
1974, 36.000 km,
Fr. 5500.—

Tél. 25 68 96
ou 25 89 29.

A vendre pour cause
de double emploi

Opel Kadett
jaune métallisée,
non accidentée,
parfait état de marche.
Année 1972,
32.500 km. Prix
à discuter.

Tél. (038) 31 40 79.

A vendre

Yamaha 250
Trial expertisée,
17.000 km.
Plaques et assurances
payées jusqu'à fin
septembre.

Tél. (038) 33 19 06
(entre 17 h et 20 h).

A vendre

dériveur
léger 505
équipé complet
3900 fr.

Tél. 24 77 05.

A vendre

Trial Honda
125
4500 km,
état de neuf.
Prix intéressant.

Tél. (038) 63 21 01.

PEUGEOT 104 GL 5 CV 74 corail 4 p 16.000 km
PEUGEOT 204 GL 6 CV 72 beige TF 47.000 km
PEUGEOT 204 GL 6 CV 69 blanche TO 83.000 km
PEUGEOT 304 7 CV 75 bleue TO 12.000 km
PEUGEOT 304 7 CV 72 blanche TO 85.000 km
PEUGEOT 304 7 CV 73 blanche TO 16.000 km
PEUGEOT 304 7 CV 71 blanche TO 63.000 km
PEUGEOT 304 S Coupé 7 CV 75 jaune 11.000 km
PEUGEOT 304 S 7 CV 74 gris-métal. TO 35.000 km
PEUGEOT 504 GL 11 CV 7? beige TF 62.000 km
PEUGEOT 504 GL Aut. 11 CV 75 vert-met.

intér. cuir 19.000 km
AUDI 100 LS Aut. 11 CV 73 verte 4 p 39.000 km

, OPEL COMMODORE GS,A 13 CV 71 verte 4 p 78.000 km
MINI 1275 GT 7 CV 71 rouge 2 p 47.000 km
INNOCENT! BERTONE 7 CV 75 rouge 2 p 16.000 km

'- , RENAULT R 12 TS 7 CV 73 rouge 4 p 25.000 km
CITROËN GS 1220 Club 6 CV 73 beige 4 p 60.000 km
SIMCA 1000 GLS 6 CV 75 verte 4 p 25.000 km
VF 1100 Fourgon 6 CV 75 blanche 3 p 27.000 km
SIMCA MATRA BAGHEERA 7 CV 74 rouge coupé 2 38.000 km

Demandez liste complète avec détails et prix
Facilités de paiement

Essais sans engagement même i votre domicile

GARAGE DU LITTORAL
M.+J.-J. SEGESSEMANN & Cie

Plerre-èrMazel 51 - Début route des Falaises
NEUCHATEL - Tél. (038) 25 9991 (5 lignes)

VOITURES
EXPERTISÉES
prêtes à la livraison
ALFA ROMEO 1600
2900.—
AUSTIN 1100
2400.—
CITROËN AMI 8
3900.—
DATSUN 1200
Coupé 4200.—
RAT 124 2900.—
MAZDA 1800 6900.-

Garage des
Sablons S.A.
Neuchâtel •
tél. (038) 24 18 42.



RADIO
RADIO ROMANDE 1 ET TÉLÉDIFFUSION

Informations toutes les heures de 6 h à 23 h,
sauf à 20 h, puis à 23.55. 6 h, le journal du matin
et à 6 h, 7 h, 8 h, éditions principales. 8.05, revue
de la presse romande. 8.20, spécial vacances.
8.25, mémento des spectacles et des concerts.
8.55, bulletin de navigation. 9 h, informations et
news service. 9.05, la puce à l'oreille. 10.05, avec
Rafel Carreras. 12 h, le journal de midi. 12.30, édi-
tion principale. 13 h, faites diligence. 14.05, la ra-
dio buissonnière.

16.15, Des bretelles pour le ciel (25). 17.05, en
questions. 18 h, le journal du soir. 18.10, faites di-
ligence. 18.20, édition régionale. 18.40, informa-
tions sportives. 18.50, revue de la presse suisse
alémanique. 19 h, édition nationale et internatio-
nale. 19.30, magazine 76. 20.30, pour un soir
d'été. 22.05, blues in the night. 24 h, hymne na-
tional.

RADIO ROMANDE 2
7 h, Suisse-musique. 9 h, informations et news

service. 9.05, le troisième quart du siècle.. 11 h,
Suisse-musique. 12 h, Midi-musique. 14 h, in-
formations. 14.05, vivre. 16 h, Suisse-musique.
17 h, l'orchestre Radiosa. 17.30, rhythm'n pop.
18 h, informations. 18.05, au pays du blues et du
gospel. 18.55. per i lavoratori italiani in Svizzera.
19.30, novitads. 19.40, soul-jazz. 20 h, informa-
tions. 20.05, M. Tompkins au pays des merveilles
(1). 20.30, Festival Tibor Varga Sion 1976 : l'Or-
chestre de chambre d'Oslo et l'Orchestre de
chambre de Detmold, à l'entracte : interviews et
commentaires. 22.30, plein feu. 23 h, informa-
tions. 23.05, hymne national.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
Informations à 6 h, 7 h, 8 h, 9 h, 11 h, 12.30,

14 h, 16 h, 18 h, 20 h, 22 h, 23 h. 6.05, espresso.
9.05, mixture multimusicale. 10 h, guide touristi-
que sonore. 11.05, musique légère. 12 h, musi-
que à midi. 12.15, félicitations. 12.40, rendez-
vous de midi. 14.05, magazine féminin. 14.40, sa-
lutations musicales. 15 h, interprètes célèbres:
Duo de pianos Kontarsky, I. Stern, D. Fischer-
Dieskau, Wiener Symphoniker.

16.05, le disque de l'auditeur malade. 17 h,
onde légère. 18.20, musique de danse. 18.45,
sport. 19 h, actualités, musique. 20.05, radio-hit-
parade. 21 h, musique de Londres. 22.15-1 h, ra-
pide de nuit.

La matinée sera sans configurations nota-
bles. Des influences violentes se manifes-
teront l'après-midi. La soirée sera plus
calme.

NAISSANCES : Les enfants de ce four
seront décidés, énergiques, très indépen-
dants et travailleurs.

BÉLIER (21 3 au 19-4)
Santé : Risque de blessures. Amour: Ne
vous compliquez pas l'existence. Affaires:
Ne ménagez pas votre peine.

TAUREAU (20-4 au 20-51
Santé: Voyez un spécialiste pour votre
gorge. Amour: Votre vie privée est très
heureuse. Affaires : Vous apprendrez des
nouveautés par des tiers.

GÉMEAUX (2 1-5 au 21-61
Santé: Des massages soulageraient vos
douleurs. Amour: Votre gentillesse vous
attire des amitiés. Affaires : Mettez vos pro-
jets à exécution.

CANCER (22-6 au 22-71
Santé : Vos gencives sont très fragiles.
Amour: Soyez très prudent dans vos pro-
pos. Affaires: Ne perdez pas votre temps
en discussions.

LION (23-7 au 23-81
Santé: Prenez le matin à jeun un jus de
fruits frais. Amour: Soyez discret sur vos
succès sentimentaux. Affaires : Vos efforts
seront plus fructueux.

VIERGE (24-8 au 23-91
Santé : Bonne, cependant, ménagez-vous.

Amour: Consolidez vos liens d'amitié. Af-
faires : Efforcez-vous de stabiliser votre
emploi.

BALANCE (24-9 au 23-10)
Santé : De multiples accidents vous guet-
tent. Amour: Soyez compréhensif envers
les enfants. Affaires : Améliorez vos mé-
thodes de travail.

SCORPION (24-10 au 22-11)
Santé: Recherchez la cause de vos migrai-
nes. Amour: Risque de tension en famille.
Affaires : Un échec ne doit pas vous abattre
ainsi.

SAGITTAIRE (23-11 au 21- 12)
Santé : Vous mangez beaucoup trop rapi-
dement. Amour: Evitez les discussions.
Affaires : Ne lâchez pas la proie pour l'om-
bre.

CAPRICORNE (22- 12 au 19- 1)
Santé : Menez une vie plus saine. Amour:
Ne vous repliez pas sur vous-même. Affai-
res : Changez vos méthodes de travail.

VERSEAU (20- 1 au 18-2)
Santé : Vous constaterez une nette amélio-
ration. Amour: Bouleversement dans vo-
tre vie privée. Affaires : Sachez vous mon-
trer perspicace.

POISSONS (19-2 au 20-3)
Santé : Attention au surmenage. Amour:
L'être aimé est sincère, soyez plus confiant.
Affaires : Ne vous laissez pas abattre par
les événements.
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NOTRE FEUILLETON

par Alix André
16 LIBRAIRI E J ULES TALLANDIER

Il me parut - mais je n 'en fus pas certaine - que le frère et la
sœur échangeaient un regard rapide. Tout de suite, du reste,
Anouk reprit :
- Oh! ces gens-là trouvent toujours des historiens. (Je

pense, naturellement , au vieux toqué... ce cousin de Chriss,
qui prétendait être l'auteur d'une Vie de Jean Norman, le cor-
saire !) Il est vrai qu 'il n'en avait , en réalité , pas écrit une seule
ligne et confondait intention avec exécution !

«Donc , ce tableau au sujet insolite , fut probablement peint
par un marin de La Joyeuse, le vaisseau dont les canons
conquirent cette île. Il représente, vous le voyez , deux cama-
rades de combat : Jean Norman , corsaire du roi , et son second,
François Montfort , dont l'un devait assassiner l'autre . Et voici
le récit de leurs derniers exploits.

« Ce fut le 1er mars 1692 que Norman et Montfort, rôdant
dans la mer des Antilles, jetèrent leur dévolu sur Sainte-
Victoire. Avant ce jour , ils avaient certes attaqué , abordé ,
pillé , rançonné , brûlé , navires ou villes. Mais , pour cette der-
nière conquête , les choses se passèrent différemment. L'île
prise, en effe t, contre la coutume, on ne la mit pas à sac. Elle
regorgeait , pourtant , de nègres, de sucre et de rhum. Mais
Norman avait déjà son idée. Il était las de naviguer, souffrait
de vieilles blessures, et surtout... surtout, le corsaire traînait
une grande amertume de s'être vu refuser, à son départ , le

brevet de capitaine , sur lequel il comptait. Et puis, cette île for-
tunée lui plaisait. Par ailleurs , il ne possédait plus, en France,
aucune famille, et décida de n'y pas revenir. Montfort reparti-
rait seul et le donnerait pour mort. En compensation , chaque
fois qu 'il repasserait dans ces parages, le second n'aurait qu'à
s'arrêter à Sainte-Victoire pour y charger son bateau à ras bord
sans coup férir. L'île soumise n'était-elle pas, en somme, de par
cette entente, devenue leur commune propriété?

«Le crédule Montfort mit donc à la voile, emportant ,.à la
vérité, bien plus de promesses que de rhum. Il laissait derrière
lui , outre son ami , quelques marins résolus, et, pour protéger
leurs conquêtes contre d'éventuelles entreprises, armes et
munitions que les armateurs de La Rochelle croiraient perdues
en de glorieux combats. Et voilà comment Jean Norma n
devint le propriétaire de cette île. Par la suite il s'y maria avec
une jeune Anglaise, seule survivante d'un navire coulé par La
Joyeuse quelques mois auparavant , y fit souche et défendit
farouchement Sainte-Victoire contre tout et contre tous.

« Oui , contre «tous» , car François Montfort revint. Il repa-
rut l'année suivante , au terme d'une tragique navigation ferti-
le en mauvaises rencontres et en tempêtes, son équipage rongé
par les fièvres, son vaisseau tru ffé de boulets, et ayant perdu
les trois quarts de ses canons. U reparut , croyant trouver
mouillage et secours. Mais Norman avait bien employé son
temps, creusant , cuirassant , fortifiant son île ; et ce ne fu rent ni
barriques de sucre, ni barils de rhum , qu 'on offrit à l'associé,
au complice, à l'ami , mais une salve de bombes, dont l'impré-
vu et l'efficacité tout ensemble l'envoyèrent rapidement par le
fond.

«Voilà , termina Anouk , dont le regard appuyé semblait
guetter mes impressions sur mon visage, voilà l'histoire de
Sainte-Victoire et de la fortune des Norman. Qu'en pensez-
vous?»

Ce que je pensais était difficile à exprimer. J'éprouvais sur-
tout de l'étonnement pour la sorte de complaisance avec

laquelle les jeunes gens me livraient un passé peu favorable à
l'ancêtre du planteur. De l'embarras, aussi ; un embarras dont
je me tirai comme je le pus.
- Ah ! je comprends, dis-je. L'épitaphe du tombeau signifie

que Jean Norman, à ses dernières heures, s'est repenti . En
demandant à ses proches de la faire graver , après sa mort, il
avouait son forfait et souhaitait attirer la miséricorde divine

' sur sa victime tout autant que sur lui-même. N'ai-je pas
raison ?

y,  - Parfaitement raison, mademoiselle, articula une voix
j glaciale. Mais cette charitable interprétation n 'était pas, je le

crains, la seule évidence qu'on souhaitait vous inspirer.
.'¦ •: La foudre tombant au milieu de nous n'eût pas plus violem-
ment commotionné mes compagnons, et , je l'avoue, moi-

. même, que cette réponse inattendue. Nous nous trouvions
tous les trois devant le tableau , et tournant le dos à la porte que
nous n'avions pas entendu s'ouvrir. Ensemble nous fîmes face
à M. Norman. Anouk avait changé de visage. Quant à Gilles,
d'ordinaire si maître de lui , il me parut encore plus déconte-
nancé.

Christopher Norman s'avançait ver nous, tout à la fois som-
bre et ironique, sans quitter des yeux le visage de sa belle-
sœur. Et je me dis que si un tel regard s'était adressé à moi,
j'aurais souhaité rentrer sous terre.
' - Tout d'abord, Anouk, dit-il - et sa voix n'avait plus rien
des harmonieuses résonances que j e connaissais — tout
d'abord , vous voudrez , je pense, me donner une valable expli-
cation de votre présence dans mon bureau. Oui , je sais, il est
admis que je ne me trouve ja mais à la maison à cette heure.
Raison de plus pour respecter une pièce qui m'est personnel-
le... J'attends votre réponse.
\ Je plaignais la jeune fille , sa confusion. J'imaginais combien

cuisant à son orgueil devaient être le ton de Norman, ses paro-
les fustigeantes.
- Il ne m'a pas semblé indiscret de montrer à Marie-Neige

le portrait de votre ancêtre, murmura-t-elle sans assurance.
- C'est une présentation qui pouvait attendre et dont je me

serais chargé volontiers. A moins que M"c Courcel ait insisté
pour...
- Non, interrompit Anouk avec une vivacité dont je lui sus

gré. Non, il n'en est rien.
- Dans ce cas, poursuivit le planteur, toujours aussi froid, il

aurait été préférable de me laisser parler moi-même de ma
famille. Vous voudrez bien dans toute autre occasion, vous
souvenir que ce soin m'appartient.

«Vous vous en souviendrez aussi, n'est-ce pas Gilles?»
poursuivit-il en se tournant vers le jeune homme.

En s'adressant au frère et à la sœur tout ensemble:
- Vous possédez, je pense, dans ma maison, assez de

libertés et de prérogatives pour m'abandonner au moins celle-
là.

Le ton cassant des derniers mots me fit frémir, comme si
j'avais été moi-même prise à partie. Puis Christopher Norman
détourna les yeux du groupe immobile que nous formions, en
disant brièvement:
- Je vous rends votre liberté.
« Non, mademoiselle, pas à vous », jeta-t-il comme je

suivais les jeunes gens.
J'eus, avant de m'arrêter, une hésitation qu 'il dut remar-

quer. La porte refermée, en effet , il ajouta plus doucement :
- Excusez mes manières abruptes. Je suis un sauvage qui

conserve quelques points de ressemblance avec son ancêtre le
corsaire.

Puis, sans faire de pause :
- Je vous pne d oublier cette discussion. Entre ma belle-

famille et moi , il y a parfois de ces différends sans gravité, mais
qui exigent une mise au point immédiate. Gilles et Anouk
montrent trop souvent l'inconscience d'une jeunesse que la vie
a beaucoup gâtée, et rendent mon rôle de censeur nécessaire.

(A suivre)

UN TRÈS BRILLANT PIRATE

«L'HONNEUR ME FORCE À RESTER»

La lettre tremble aux doigts de Mmc de La Fayette. Les larmes glissent sur
ses joues au teint pur qui ont encore les rondeurs de l'enfance, tandis
qu'elle lit : « De bonne foi. mon cher cœur, croyez-vous qu'il ne me faille
pas de fortes raisons pour me déterminer à ce sacrifice? (de rester en

j Amérique). Tout me disait de partir, car l'heureuse issue de la guerre ne
fait plus de doute aux plus aveugles. Mais il n'y a pas que les succès mili-

! taires. Ma présence reste plus nécessaire que jamais à la cause américai-
ne. Tant d'étrangers qu'on n'a pas voulu employer ici, car ils ne cher-
chaient qu'intérêt matériel , ont fait contre moi des cabales puissantes. Ils
m'ont tendu' tous les pièges possibles pour me dégoûter de la cause
américaine et me séparer du grand chef de sa liberté, Washington. Ayant
échoué, ils ont répandu le bruit que je quittais l'Amérique. Mais l'hon-
neur me force de rester, car si je partais, la cause de l'Amérique ne per-
drait pas que moi seul... Et puis cela porterait un coup à Washington qui a
une confiance en moi que je n'ose avouer à cause de mon âge. Voilà
pourquoi je dois rester ici. J'ose presque dire que vous m'approuverez.
J'ai appris la naissance d'Anasthasie et cet événement m'a rendu si
heureux. Quel plaisir j'aurais à embrasser mes deux petites filles et à leur
faire demander mon pardon à leur mère. »

Adrienne détourne la tête. Elle ne peut plus retenir ses sanglots. Son
regard voilé contemple la besogne qu'elle accomplissait lorsqu 'on est
venu lui porter le « courrier d'Amérique » : ranger dans un coffre, pieu-
sement, de petits vêtements, de petits bonnets , des rubans, qui gardent
encore le parfum de la fillette aux boucles de cuivre, ses jouets qu'elle
brandissait fi gaiement.

RÉSUMÉ : Gilbert Motier de La Fayette est le dernier descendant d'une
grande famille d'Auvergne. Le jeune homme se passionne pour la guerre
d'Indépendance que les colons d'Amérique mènent contre la tyrannie
anglaise. Il frète un navire et, le 16 juin 1777, il aborde en Caroline. Il
rejoint l'armée américaine qu'il trouve fort misérable et disparate, mais
aussitôt une profonde amitié le lie à George Washington, le général en
chef. Au cours de la campagne, La Fayette remporte la victoire de Glou-
cester , qui rend courage aux Américains. Mais les Anglais répandent de
la fausse monnaie parmi les confédérés, ce qui entraine l'inflation et la
misère.

La jeune femme serre contre elle une petite robe rose. «Ah ! Gilbert,
j'avais tant besoin de te revoir... Si tu savais ! Mais il ne saura pas I Pas
encore...

La duchesse d'Agen est entrée dans la pièce. Elle est vêtue de noir, ses
yeux sont rouges. «C' est Gilbert ? Revient-il?» Elle prend la lettre et la
parcourt. Son visage se fige. «Ainsi, tu lui as caché la mort subite de
notre pauvre Henriette ? » Adrienne se redresse. « Oui, je la lui ai cachée...
et je continuerai à la lui cacher aussi longtemps que nécessaire. Je
sentais que le coup l'atteindrait à un moment où il avait besoin de toutes
ses fo rces morales. Et n'avais-je pas raison ? Voyez. S'il revenait mainte-
nant, emporté par le découragement, cela pourrait avoir des conséquen-
ces incalculables. Il regretterait toujours d'avoir failli à sa tâche. Non, je
ne lui dirai rien encore. C'est la seule façon dont je puisse l'aider au loin. »

Demain: Enfin l'escadre française ! —

DESTINS HORS SÉRIE 1

SUISSE ROMANDE
18.10 (C) Point de mire
18.20 (C) Téléjournal
18.25 (C) Vacances-Jeunesse
18.55 (C) Petit ours Colargol
19.00 (C) Anne, jour après jour
19.15 (C) Un jour d'été
19.40 (C) Téléjournal
20.00 (C) Fragile
20.20 (C) La bien-armée ,
21.35 (C) Bruno Leonardo Gelber
22.00 (C) Le château
23.25 (C) Téléjournal

SUISSE ALEMANIQUE
18.35 (C) Téléjournal
18.40 (C) Entreprise navale
19.30 (C) Fin de journée
19.35 (C) Point de vue régional
19.40 (C) Reportage
20.00 (C) Téléjournal
20.20 (C) Le secret des mers
21.10 (C) 8 x 1 en notes
22.10 (C) Téléjournal
22.20 (C) Tous dans le même bateau

FRANCE I
11.30 Madame, êtes-vous libre?
12.00 T F 1 actualités
12.35 John l'intrépide (6)
13.05 Secrets de la mer
17.40 Jeunes en vacances
18.20 Actualités régionales
18.40 Minutes pour les femmes
18.45 Le «Trois de cœur»
19.00 T F 1 actualités
19.30 Monsieur Silence
21.25 Jean et Thérèse
22.00 T F 1 dernière

FRANCE II
14.00 (C) Aujourd'hui Madame
14.55 (C) Annie, agent très spécial
15.45 (C) L'aventure est au Nord (4)
16.15 (C) Les 12 légionnaires (4)
16.45 (C) Vacances animées
17.15 (C) Ce jour-là j'en témoigne
17.40 (C) Palmarès des enfants
17.55 (C) Chiffres et lettres
18.20 (C) Actualités régionales
18.45 (C) Bonjour Paris
19.00 (C) Antenne 2 journal
19.30 (C) Molière pour rire

et pour pleurer
20.35 (CI Ah !

vous écrivez...
21.40 (C) Antenne 2 dernière

FRANCE III
11.30 (C) Relais de T F 1
18.05 (C) Etranger d'où viens-tu ?
18.20 (C) Actualités régionales
18.40 (C) Mon ami Guignol
18.55 (C) F R 3 actualités
19.00 (C) Heures d'été en Arles
19.30 (C) Erreurs judiciaires
19.55 (C) Grandes batailles du passé
20.50 (C) F R 3 dernière

SVIZZERA ITALIANA
18.30 (C) Programmi estivi
19.30 (C) Telegiornale
19.45 (C) Situazioni e testimonianze
20.15 (C) Il régionale
20.45 (C) Telegiornale
21.00 (C) Anatomia

di Un omicidio
21.50 (C) Ratopolis
22.45 (C) Telegiornale

ALLEMAGNE I
15.50, téléjournal. 15.55, le spectacle

Gilbert Bécaud. 16.40, pour les petits.
17.10, Teamwork 76. 17.55, téléjournal.
18 h, programmes régionaux. 20 h, té-
léjournal, météo. 20.15, Jessica, la
sage-femme, le curé et le bon Dieu.
21.55, conseils de la police criminelle.
22 h, ici Bonn. 22.25, téléjournal, mé-
téo. 22.40, télésports. 23.20, téléjour-
nal.

ALLEMAGNE II
16.30, aventures au désert. 17 h, télé-

journal. 17.10, jeux dangereux. 17.35,
plaque tournante. 18.20, Vàter der Kla-
motte. 18.55, Barbapapa. 19 h, télé-
journal. 19.30, journal du soir. 20.15,
Vienne et ses habitants. 21.40, téléjour-
nal. 21.55, kino kino. 22.30, les rues de
San-Francisco. 23.15, téléjournal.

A LA TV AUJOURD'HUI
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clients?
Si vous oubliez de faire
de la publicité
vos clients vous oublieront

Le mot caché
SOLUTION: Le mot à
former avec les lettres
inutilisées est :

CHAMEAU.

HORIZONTALEMENT
1. Du foin. 2. Elle nous charme, il nous ennuie.

Ce qu'on a de bien. 3. Il nous garde une dent.
Ames de morts. 4. Dans les Pyrénées-Atlanti-
ques. Participe. Son bagage ne l'embarrasse pas.
5. Ce que sont les ptôses. 6. Lieu de délassement
populaire. Que nous réserve-t-il ? 7. Pronom.
Symbole. Nom donné à certains rayons. 8. Tran-
siger. 9. Qui favorise injustement. Près du pisto-
let. 10. Ne ménage pas sa peine. Sorties animées.

VERTICALEMENT
1. Sorte de mouche. Petits bijoux. 2. Se propa-

ge en rayonnant. Article. 3. Pour exclure. Mon-
naie japonaise. Tapis vert. 4. Répété, c'est une
sorte de tambour. Assemblée parlementaire. 5.
Arme de jet. Victime de la jalousie de Polyphème.
6. Habitudes ridicules. Bruit sec. 7. Salut à César.
Il explora le pôle Nord à bord d'un dirigeable. 8.
D'une belle couleur devenue sale. 9. Participe.
Elle ne laisse pas de place au doute. 10. Vagues.
Station girondine.

Solution du N° 589
HORIZONTALEMENT: 1. Monogramme. - 2.

Emu. Rosier. - 3. Réel. Tien. - 4. Léon. Etel. - 5.
Ré. Ion. Tri. - 6. Eternité. - 7. PTT. Ecosse. - 8.
Rein. Eu. Et. - 9. Iseut. Rapt. - 10. Réussite.

VERTICALEMENT: 1. Mer. Repris. -2. Omelet-
tes. - 3. Nuée. Etier. -4. Loir. Nue.- 5. Gr. None.
Tu.-6. Rôt. Nice. -7. Asie. Tours. -8. Miettes. Aï.
- 9. Mener. Sept. - 10. ER. Lisette.

[ MOTS CROISES I

Service d'urgence des pharmacies: région Bou-
dry - la Côte. M. J.-D. Bonhôte, Boudry,
tél. 42 18 12.

AUVERNIER
Gâterie Numaga II : Sofu Teshigahara, peintures

et sculptures. Art primitif.

BEVAIX
Arts anciens : Accrochage.

COLOMBIER
Cinéma Lux: 20 h 30, Le corniaud (12 ans).

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, Folle à tuer.

NEUCHÂTEL
Aula de l'université : 15 h 05, Séance de clôture

des cours.
Jardin de l'hôtel DuPeyrou : 20 h 30, Concert de

musique enregistrée.

EXPOSITIONS, - Musée d'art et d'histoire : Pote-
ries de Bizen (Okayama, Japon). Hommage à
André Evard. Collection et œuvres de Fujiwara
Kei et Fujiwara Yu.

Musée d'ethnographie : Les Esquimaux hier et
aujourd'hui.

Musée cantonal d'archéologie.
Musée d'histoire naturelle : Planches originales

arbres et arbustes d'Europe et exotiques en
fleurs.

Galerie des Amis des arts.
Galerie Ditesheim : Peter Paul, gouaches et litho-

graphies.
Galerie Média : Accrochage d'été.
Péristyle de l'hôtel de ville: Environnement ur-

bain.

TOURISME. - Bureau officiel de renseigne-
ments: place No"rmWJroz 1,*MF25''42'4K$'

CINÉMAS. -R**:38**5, SpflKMMOMMI
Studio : 21 h, Les cinq salopards. 16 ans. 2"" se-

maine. 23 h , Les avaleuses. 18 ans.
Bio : 16 h et 23 h 15, Enfonce-toi mon copain.

18 ans. 18 h 40, Jonathan Livingston le Goé-
land. 12 ans. 7™ semaine. 20 h 45, Le train.
16 ans.

Apollo : 15 h et 20 h, Le jour le'plus long. 12 ans.
17 h 45, Jeux interdits. 12 ans.

Palace: 15 h et 20 h 45, Soleil rouge. 16 ans.
Arcades: 20 h 30, Le téléphone rose. 16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS (jusqu'à 4 h)
L'ABC, L'Escale, La Rotonde.

DANCINGS (jusqu'à 2 h)
Le Corsaire, Milord, Big Ben bar, Red club,
Bavaria, Bar du Dauphin, Vieux-Vapeur.

Urgences: La main tendue, tél. 143. (20 secon-
des d'attente).

Pharmacie d'office: M. Wildhaber, Orangerie. La
période de service commence à 8 h. La phar-
macie de service est ouverte jusqu'à 22 h. De
22 h à 8 h, le poste de police (25 10 17) indique
le pharmacien à disposition en cas d'urgence.
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Un menu
Chicorée frisée aux lardons
Poulet frit

LE PLAT DU JOUR:

Poulet frit
Coupez le poulet en morceaux; enlevez la
peau et les os les plus faciles a détacher;
salez et poivrez les morceaux; roulez-les
d'abord dans de la farine, puis dans de
l'œuf battu et enfin dans de la chapelure ;
plongez les morceaux de poulet dans la
friture chaude; laissez-les cuire 10 minutes
environ ; égouttez-les et dressez-les sur du
riz; entourez de quartiers de citron.

Escalopes Argenteuil
(Pour 4 personnes)
ingrédients : 4 escalopes, une belle botte
d'asperges, 60 g de beurre, sel, poivre,
persil haché, 2 jaunes d'oeufs, 1 dl de
crème, un peu de farine.
Assaisonnez les escalopes de sel et de
poivre. Farinez-les et faites-les cuire dans
une poêle contenant la moitié du beurre.
Retournez-les à mi-cuisson. Auparavant
vous aurez nettoyé les asperges et les
aurez fait cuire dans de l'eau bouillante
salée. Préparez là sauce en faisant chauffer
la crème doucement et en y incorporant les
jaunes d'oeufs , du sel, du poivre, une cuille-
rée à soupe de persil haché, et, hors du feu,
par petites parcelles, le beurre ramolli.
Dressez les escalopes sur un fond de sauce
et groupez les asperges.
Préparation : 20 minutes.
Cuisson: 30 minutes + 10 minutes.

Conseils pratiques
Comment entretenir votre poste de télévi-
sion? une importante firme américaine
donne les conseils suivants pour nettoyer
les postes de TV. Le verre peut être nettoyé
avec une peau de chamois bien essorée,
essuyez avec un linge doux et sec, n'utili-
sez ni produits de nettoyage, ni dissol-
vants. En nettoyant le bois du meuble, veil-
lez à ce que le produit employé ne touche
pas le verre car cela peut irrémédiablement
abîmer ce dernier. Le fini d'un meuble de
TV sera préservé en appliquant régulière-
ment une bonne encaustique.

Ne mettez pas un napperon sur un poste de
TV d'autant plus qu'un napperon pend très
souvent en arrière, ce qui empêche la
bonne ventilation des lampes. C'est pour la
même raison que,vous ne pouvez placer un
poste trop près du mur.
Comment enlever les taches de parfum?
les parfums tachent la plupart des tissus.
On traite d'abord ces taches avec du savon
benzine, puis en changeant très souvent le
tissu absorbant sur lequel on a placé la
tache, on tamponne avec un chiffon imbibé
de benzine. Si cela est nécessaire vous frot-
tez prudemment la tache avec de l'essence
de térébenthine, puis vous traitez à
nouveau à la benzine. Pour éviter les
auréoles, employez de la poudre absor-
bante, humectée avec de la glycérine.
Rincez à l'eau chaurlp

Votre santé
Le mal des transports
Il est recommandé de se détendre pendant
les quelque vingt-quatre heures qui précè-
dent le départ. Choisir une tenue de voyage
peu guindée, accepter à bord une alimen-
tation légère, pauvre en graisse, riche en
glucides. Il peut y avoir un intérêt à ne pas
s'embarquer à jeun. En avion et en bateau,
les sujets sensibles s'efforceront de se
placer près du centre de gravité de l'avion
ou du bateau et de garder une position
aussi couchée que possible, la tête bien
allongée en arrière. En automobile, il sem-
ble qu'une électricité statique s'accumule
dans le corps à la hauteur du plexus solai-
re. Un truc: une tige noire et souple que
vous avez sûrement remarquée à l'arrière
de certaines voitures, qui vous sera fournie
par votre garagiste. Plus scientifique, un
inventeur a étudié comment contrecarrer
cette électricité statique, directement et
individuellement, en développant un
champ électrique opposé à celui que
retient le corps du voyageur, et il a créé une
capsule contenant certains types de sels.
Elle sera suspendue à une chaînette que
l'on met autour du cou, à la hauteur du
plexus solaire. La lecture et les distractions
verbales qui occupent l'esprit ont aussi
leur utilité, la lecture peut être néfaste.

A méditer
L'amitié est une bonne chose, à condition
que chacun garde son tabac.

Proverbe russe

POUR VOUS MADAME

Judo féminin
Les Françaises ont pris goût au judo.

Selon les statistiques, elles sont mainte-
nant 30.000 à posséde r une licence de ce
sport. On ne compte cependant parm i
elles que 250 «ceintures noires ». Ce qui
tendrait à prouver que la plupart des
dames cessent leur formation dès qu 'elles
estiment en savoir assez pour se défendre
correctement - avec l'avantage de la
surprise.

Ivresse publique

Les policiers de Laon, jouant les cow-
boys, ont dû, ap rès une poursuite aussi
mouvementée qu 'exténuante , capture r
au lasso afin de le recondu ire dans sa
forêt natale un jeun e chevreuil en parfait
état... d'ébriété. Bizarre, bizarre, direz-
vous ? Pas tellement. A cette époque les
chevreuils se gavent de bourgeons ruisse-
lants de sève qui les «saoulent» comme
de l'alcool.

I DE TOUT POUR FAIRE UN MONDE



BIEN CHAUSSEE POUR LA RENTREE
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C'est la chaussure qui fait le sty le d'une
tenue ! Qui lui donne son âge aussi : un
œil expert décèlera à quelle époque vous
avez acheté les escarpins ou les bottes
dont vous êtes fière , car même si vous
êtes soigneuse, une chaussure, hélas, ne
« triche » ni avec les rides ni avec sa forme
surannée. C'est pour cette raison d'ail-
leurs que les femmes les plus raisonnables
accomplissent des prouesses financières
pour s'offri r les modèle de la saison.

Mieux vaut donc ne pas commetre
d'erreurs, céder au coup de foudre et le
regretter par la suite - quand par exem-
ple la couleur ne s'harmonise décidément
pas avec celle de votre sac, ou de votre
manteau. Alors, il faut réfléchir et surtout
se documenter avant d'acheter... Que
nous propose-t-on cet automne? Des
styles différents. Afin que nous ne
soyons jamais la même, d'une heure à
l'autre . Si bien sûr nous avons le temps de
nous changer pour chaque circonstance ,
au cours de la journée. Les grandes ten-
dances seront , tout à la fois, au confort et
à la sophistication: ce n'est pas cette
année, rassurez-vous, qu 'on nous impo-
sera l'austérité. Et c'est tant mieux.

BOTTES POUR LA MARCHE

Jeune femme qui êtes à la mode, vous
jetterez , négligemment, un plaid de
mohair sur vos épaules. Il jouera les
ponchos, les capes, les cache-poussière,
les réchauffe-corps. Vous l'accompagne-
rez de drôles de bottillons de cuir mate-
lassés à semelles crampon, tout à fait
adaptés au froid , à la campagne, à la
montagne. En peausserie souple, glacée
ou non, sur semelle de crËpe, en rangers
ou en bottes , ces articles iront tout aussi
bien avec les flanelles, les écossais, les
jupes ou les pantalons.

On disait : «Les bottes , c'est fini... »
Mais pourquoi abandonner l'élément le
plus confortable de mise de l'hiver? Des
bottes, il y en aura plus que jamais. Elles
seront aussi diverses que possible, les
unes moulantes, d'autres plus cavalières.
Et toutes ont été réalisées sur plusieurs
hauteurs de talons. Si la nouveauté 1977
est le boot à talon fin , à glisser sous un
pantalon-ci garette ou à porter avec la
jupe plissée, peut-être préférerez-vous,
parce qu 'elle est plus classique, la botte
cavalière avec surpiqûre. A moins que,
devant arpenter la terre détrempée des
campagnes et des bois, vous n'optiez
pour la botte sportive à talon plat.

DU^SOIR À LA VILLE
.

A côté de ce «vraiment sport », voici
pour le soir les sandales les plus féminines
dont on puisse rêver. Le chausseur Jour-
dan , qui excelle dans le genre, a retrouvé
l'allure folle des talons aiguilles qu 'il
avait su si bien mett re au point. Ses mo-
dèles habillés se cambrent sur les talons
de 10 cm, ultra-fins. Quelques brides, à la
cheville , ou croisées sur le pied suffisent à
composer des chaussures d'un suprême
raffinement. Mais tout le monde ne peut
pas.s 'offrir pareil luxe. Heureusement ,
vous trouverez, en grande vente des
« sandales de harem » dorées ou argent , à
des prix beaucoup plus modestes. Et pour
la ville ? D'abord que faut-il entendre par
là? Il y a beau temps que les femmes dans
leur immense majorité, ont cessé de pas-
ser leurs fins d'après-midi dans les salons
de thé pour y retrouver leurs amies. Nous
travaillons. Nous avons en tout cas des
activités bien plus sérieuses. Certaines
bien sûr exigent des tenues élégantes et
des chaussures coordonnées : elles ne
seront jamais ostentatoires.

Ce sera dès lors le triomphe du Louis
XV. Il s'accorde parfaitement avec les
ensembles fluides en jersey, avec les
robes d'inspiration folklorique. Les créa-
teurs au reste ont joué sur le thème en des
variantes multiples: escarpins, Charles
IX, Salomés en chevreau , en veau-ve-
lours ou les deux mélangés. Trois hau-
teurs de talons , 4, 6, 8 cm, permettent de
composer des ensembles plus ou moins
«habillés » selon l'esthétique tradition-
nelle. Cependant , l'extra-plat des balle-
rines, qui opèrent un retour en force , se
mariera de façon charmante avec les
pantalons bouffants d'odalisques , ou plus
simplement, avec les pantalons classiques
du soir. Pour le manteau et les deux-p iè-
ces en tricot , la ligne bottier prévaut al-
lant du Richelieu au Charles IX en pas-
sant par le loafer.

FORMES-JEUNES
ET COULEURS MODE

Quant aux demoiselles , elles succom-
beront à la séduction piquante des cuis-
sardes et plus encore peut-être des botti-
nes et des boots en cuir naturel conçus
pour valoriser les couleurs vives de leurs
pantalons et de leurs jupes. Les sabots si
appréciés des jeunes acquièrent à présent
de la « classe » : façonnés sur bloc, sou-
vent cloutés, ils se portent du reste aussi
bien en été qu 'en hiver. Et les douillettes
auront droit , lors des grands froids, à des
doublures de mouton bien agréables.
Restent les coloris. Bottes, Charles IX ,
trotteurs sont réalisés dans toute la
gamme des fauves , des terres, des violi-
nes, des verts, des bleus. Pour le soir, le
noir triomphe avec quelques touches
d'or. Et maintenant , vous pouvez prépa-
rier votre rentré,e en connaissance de
cause, toute prête - c'est la formule qui
convient - à repartir du bon pied.

Les bottes sont à la mode, aussi bien pour l'automne , l'hiver ou le printemps.
(Avipress-Agip)

Voulez-vous repeindre
votre maison ?

Il suffit de faire le tour des grands
magasins pour découvrir que de nom-
breuses personnes consacrent leurs va-
cances au bricolage. Il est de fait que si
vous avez quelque courage - ou le sens
de l'économie - c'est le moment de vous
mettre au travail , soit que vous ne puis-
siez partir, soit que vous passiez un mois
dans votre maison de campagne. Les
débutants ont évidemment besoin de
quelques indications à cet effet , ne se-
rait-ce que pour faire leurs achats sans
s'attirer de la part du vendeur un regard
trop apitoyé...

D'ABORD, QUELLE PEINTURE?

Vous devez savoir que chaque pein-
ture a une destination particulière . Cer-
taines « font tout » : l'intérieur, l'exté-
rieur, toutes les pièces de la maison. Ce
sont les vinyliques, inodores, qui sèchent
en 20 minutes. Plus chères, bien entendu ,
que les peintures ordinaires , elles accep-
tent les supports les plus divers : le bois, le
plâtre, le ciment , le béton , les agglomé-
rés, les papiers peints, les peintures an-
ciennes, les métaux déjà traités à l'anti-
rouille.

Pour des travaux particulièrement
soignés, il existe d'ayj£e par^&gljscéro-
phtalique, qu'on vous proposera satinée
ou mate, laque ou émail-brillante. Cette
dernière variété convient parfaitement
aux cuisines et salles de bains.

Le pouvoir couvrant de ces peintures
est excellent et elles se lavent de façon
impeccable. Pour les diluer, du white
spirit.

Notez encore que vous pouvez selon
l'emploi , trouver des peintures antisalpè-
tre , antirouille , anticondensation , insec-
ticides et spécial-plafonds. Consultez
là-dessus votre fournisseur. Quant au
choix de la couleur , vous êtes seul juge.
Mais essayez de sortir un peu des sentiers
battus. Rien du reste ne vous empêche de
peindre vos murs dans une teinte totale-
ment opposée à celle de vos tentures et de

vos meubles, pourvu que le contraste soit
heureux.

AVANT (ET APRÈS)
LE « COUP DE PINCEAU »

Pour réussir votre travail , il vous faut
un matériel adéquat : un rouleau à poils
longs pour les aspérités, un rouleau à
poils courts pour laquer, un rouleau anti-
goutte pour les plafonds . Un pinceau à
bout rond à réchampir pour les endroits
difficiles d'accès. Un pinceau queue de
moreau pour les vernis et peintures la-
quées. Un pinceau coudé pour les radia-
teurs. Un pinceau pour les boiseries.
Ensuite, vous préparerez votre pièce :
meubles sortis, vitres protégées avec un
papier adhésif spécial , sol totalement
couvert, avec des journaux ou des feuilles
de plastique. Les pinceaux neufs doivent
tremper quelques heures dans l'eau avant
utilisation. Ils seront plus souples. Vous
commencerez par le plafond. Vous devez
peindre d'abord les lisières et les angles
au pinceau. Après, employez le rouleau ,
ce qui va beaucoup plus vite. Et effor-
cez-vous de faire tout d'un coup. De
même pour les murs. Là, si vous êtes
obligé d'interrompre votre tâche , allez
cependant jusqu 'à la fin du panneau enzo^vouU&y imtësmmïUtè"
ses très souvent visibles...

Lorsque vous en aurez terminé ,
n'abandonnez pas votre matériel , net-
toyez pinceaux et rouleaux au white spi-
rit; puis à l'eau et au savon pour la pein-
ture glycérophtalique, et simplement à
l'eau savonneuse pour la vinylique. Lais-
sez sécher, enveloppez enfin les poils
dans un papier d'aluminium. Et n'oubliez
pas de fermer vos pots, comme les pein-
tres, d'un coup de talon. Vous pourrez
alors les renverser: la peinture se conser-
vera mieux. Bien sûr, vous ne réaliserez
peut-être pas, du premier coup, des
merveilles. Mais, en observant soigneu-
sement ces précautions élémentaires,
vous devriez déjà vous en tirer très cor-
rectement.

Rêves et activité mentale
La sécheresse et ses néfastes répercus-

sions ont fait revivre certaines réminis-
cences des temps anciens, où famines et
calamités naturelles se trouvaient au
centre des préoccupations de toutes les
sociétés humaines.

On évoque par exemple le réci t bibli-
que des sept années de vaches maigres
ayant succédé, dans l'Egypte pharaoni-
que, aux sept années de vaches grasses,
conformément aux prédictions de
Joseph , telles qu'elles furent formulées
en interprétant les rêves du monarque...
Parm i les multi ples significations de cette
histoire, il y a donc celle des rêves
prémonitoires, c'est-à-dire des rêves
annonçant que certains événement précis
vont se produire dans la vie du rêveur.

LES DEUX «CONTENUS»

Cette catégorie de rêves ne retient
guère l'attention des recherches scientifi-
ques modernes, encore qu 'on puisse en
trouver des observations détaillées dans
divers textes contemporains destinés par-
fois à l'étude psychologique , voire médi-
co-psychologique.

C'est que la littérature médicale en ce
domaine se consacre de manière prati-
quement exclusive à l'analyse des rêves
dont la structure est relativement simple
et apparemment rationnelle. Cependant ,
aussi rationalistes soient-ils dans leur
analyse des images produites pendant le
sommeil , les théoriciens de la santé
mentale reprennent finalement , pour
leur propre compte, l'antique principe
expliqué par Joseph , à savoir que les
images des rêves ont une signification dif-

férente de leur aspect immédiat. Dans la
terminologie moderne, l'application de
ce principe consiste à distinguer le conte-
nu des rêves selon deux composantes
fondamentales : le contenu « manifeste »
et le contenu «latent» .

DU NORMAL AU PATHOLOGIQUE

On désigne par contenu manifeste les
scènes vues en rêve, telles que le dormeur
se les rappelle au réveil. Ces images sont
souvent fragmentaires et ne présentent
pas de suite logique. Dans certains cas,
l'analyse psychologique permet de déce-
ler une signi fication plus profonde et plus
importante en ce qui concerne le caractè-
re et la personnalité du sujet. Les divers
éléments de cette signification profonde
fournissent !a connaissance du contenu
latent des rêves. Il s'agit là de notions très
utiles pour la compréhension de l'activité
mentale normale , dont les rêves font
partie chez tout le monde. Mais à côté de
cette activité normale on peut observer,
en cas de maladie , des manifestations
pathologiques où les rêves s'imbri quent
et se confondent avec des phénomènes
hallucinatoires.

Les maladies en cause ne sont d'ailleurs
pas toujours d'origine mentale propre-
ment dite, car elles comportent aussi bien
diverses infections et intoxications, par
exemple la fièvre typhoïde ou l'érysipèle.
Les rêves hallucinatoires au cours de ces
affections toxi-infectieuses ne sont
cependant que des épisodes passagers,
sans influence durable sur la personnalité
profonde du sujet.

Le Kung-Fu,
cet art martial

Serge Hutin , qui appartient au CNRS,
est un chercheur infatigable et un écri-
vain prolifique. Son dernier livre, «Les
sociétés secrètes en Chine», apporte des
révélations parfois stupéfiantes. En parti-
culier sur l'origine de ces arts martiaux
mis à la mode par le cinéma et la télévi-
sion.

Au début de notre siècle s'était créée
en Chine une société secrète appelée « Le
poing de la Concorde et de la justice »
dont les affiliés subissaient un entraîne-
ment d'exercices de boxe. D'une boxe, il
faut le préciser, qui n'avait rien de
commun avec boxe anglaise ou française.
Cette boxe chinoise était en effet un sport
complet , qui servira de base au karaté et
autres kung-fu . Les cris de guerre y
jouaient un rôle important. On appelait
donc « boxeurs » - boxers, en anglais » ces
drôles de conjurés qui militaient pour
jeter l'étranger dehors et auxquels les
Occidentaux , pour une fois unis , durent
livrer une guerre pénible.

PLUS QUE DU SPORT: DE LA MAGIE

Lors de cérémonies occultes, des cen-
taines de jeunes garçons recevaient ainsi
les premiers principes des fameux arts
martiaux et, surtout, étaient fanatisés par
un véritable lavage de cerveau. On invo-
quait Chen-Wou, le dieu de la magie, et
celui des bandes armées Kouan-ti. Dans
une hystérie collective, les adolescents
hurlaient , frappaient , puis tombaient en
catalepsie. Ranimés, ils se relevaient fous
de fureur et mimaient le combat avec
poignards et épées avec tant de fougue
inconsciente que très souvent ils se bles-
saient l'un l'autre... Et cela se passait à
l'intérieur d'un temple, dans une demi-
pénombre, dans l'éclat violent des cym-
bales.

Peu à peu , les adolescents devenus à ce
régime insensibles à la souffrance se
croyaient invulnérables aux lames et
même aux balles. D'ailleurs, les états-ma-
jors sélectionnaient leurs recrues, en
choisissant des jeunes très sérieux qu 'ils
conditionnaient en outre à grands ren-
forts de séances d'incantation , des passes
magnétiques. A un certain degré, le
néophyte recevait un « charme » écrit sur
papier orange ou rouge, censé protéger
celui qui le portait de tout mal, physique
ou moral. Enfin venait l'usage méthodi-
que des drogues euphorisantes et extati-
ques. Le guerrier sacré était alors prêt. Il
n 'éprouve aucune peur et s'avance la
poitrine offerte face à un ennemi qu 'il n 'a
plus qu 'à abattre impunément.

ANCÊTRES DES GARDES ROUGES?

C'est au cours de l'été 1900 que l'on
pourra juger de l'inhumanité de pareil
dressage. Lors du siège des légations
étrangères à Pékin , les « Boxeurs », parmi
lesquels se trouvaient des filles - encore
presque des enfants - se jetaient en
hurlant contre les tireurs britanniques,
assez effarés de découvrir de tels diables.
Ce furent les «Cent jours de pékin».

L'audace de l'opération étonna et in-
quidéta le monde. Une expédition inter-
nationale , où se retrouvèrent Allemands,
Français , Anglais , Russes. Américains et
Japonais , fut organisée pour sévir contre
ces « rêveurs » et réprima sans tendresse
le soulèvement des Chinois qui , d'après
l'auteur , étaient des gardes rouges avant
la lettre.

Quoi qu 'il en soit, ceux qui aujourd'hui
pratiquent le kung-fu en Europe seraient
certainement assez terrifiés s'ils devaient
en subir le véritable entraînement mental
- un entraînement où, plus qu 'ailleurs,
«tout n'est qu 'illusion ».

Les entorses
Les entorses représentent le degré le

moins grave des traumatismes articulai-
res.

Pour diagnostiquer une entorse, le mé-
decin doit donc avoir d'abord la certitude
que l'articulation n 'a subi aucune atteinte
osseuse, telle que fracture ou luxation.
Les lésions osseuses ayant été éliminées,
il ne reste plus qu 'à considérer les dégâts
subis par les éléments ligamentaires de
l'articulation: on appelle entorse, préci-
sément , tout traumatisme localisé au ni-
veau des ligaments, lesquels forment
l'appareil ligamentaire des diverses arti-
culations. . .

DES LÉSIONS DES LIGAMENTS

Comme leur nom l'indique , les liga-
ments ont pour fonction de relier les sur-
faces articulaires les unes aux autres.
Leur nombre, leur disposition et leur
puissance varient selon les articulations,
de sorte que l'aspect clinique et le traite-
ment des entorses comportent certaines
différences selon les localisations articu-
laires.

Aux membres inférieurs par exemple ,
les problèmes diagnosti ques et thérapeu-
ti ques ne sont pas tout à fait les mêmes
pour les entorses des genoux ou des che-
villes. En ce qui concerne particulière-
ment la cheville, ses lésions ligamentaires

sont relativement simples en cas d'en-
torse. Cela s'explique par la structure
anatomique des ligaments de cette articu-
lation , qui , unissant les surfaces articulai-
res de la jambe et du pied , porte aussi le
nom de « cou-de-pied ». Ces surfaces arti-
culaires sont en effet maintenues en pré-
sence essentiellement grâce à deux liga-
ments situés chacun sur l'un des côtés de
la cheville : le ligament latéral externe et
le ligament latéral interne.

DES ENTORSES RÉCIDIVANTES

Sans entrer dans une description ana-
tomique détaillée, retenons seulement
que les ligaments latéraux du cou-de-pied
s'insèrent par leur extrémité supérieure
sur les deux saillies osseuses de la che-
ville, qui correspondent aux malléoles ,
l'une externe, l'autre interne. C'est le li-
gament latéral externe qui supporte le
plus fréquemment les effets de l'entorse,
car dans la plupart des cas, le mouvement
de torsion du pied se fait de son côté. Le
premier signe qui en résulte, c'est l'appa-
rition d'une vive douleur dans la région
externe et en même temps dans la région
antérieure de la cheville, accompagnée
rapidement d'une enflure d'autant plus
importante que la lésion ligamentaire est
plus étendue.

Statistiquement ce sont les lésions bé-
nignes qui prédominent , de sorte que la
guérison complète intervient habituelle-
ment dans les entorses du cou-de-pied
qu 'on observe en médecine praticienne.

Cependant , certaines lésions sont plus
sérieuses, par exemple en cas de rupture
ligamentaire totale. La cheville peut alors
conserver des séquelles cliniques, avec
entorses récidivantes.

La photo de vos vacances

C'est la fin de vos vacances ? Mais l'été lui n est pas encore termine. (Archives)

Gâteau brioché aux cerises
(Pour 6 personnes)
Ingrédients : 150 g de brioches rassi-

ses, 1 dl de lait , 75 g de sucre, 60 g de
beurre , 4 œufs , 750 g de cerises
dénoyautées (demi-douces, demi-acides,
griottes), une demi-cuillerée à café de
cannelle , une cuillerée à dessert de sucre
glace.

Emiettez les brioches dans une terrine.
Arrosez-les de lait chaud et laissez-les
gonfler. Ajoutez-y la moitié du beurre

amolli. Battez 2 œufs entiers et 2 jaunes.
Continuez à battre avec le sucre et la
cannelle. Ajoutez-y les brioches trem-
pées et refroidies ainsi que les cerises.
Battez les blancs d'œufs en neige bien
ferme et incorporez-les à la préparat ion
précédente. Versez dans un moule à bord
haut bien beurré , saupoudrez de sucre
glace et faites cuire une heure à feu doux.
Servez tiède dans le plat de cuisson.

Préparation: 40 minutes.
Cuisson : une heure.

Conseils pratiques
• Offrez à vos mains un traitement de beauté: chaque semaine, baignez-les

dans un bain de gros sel : 100 gr de gros sel marin dissous dans un litre d'eau
chaude. Laissez tremper dix minutes. Vous serez étonnée du résultat.

• Votre soupe est trop salée, ou vos ragoûts ? Pour arranger les choses, il suffit
d'y plonger pendant quelques secondes un morceau de sucre ou bien , s'il s'agit
d'un potage , d'ajouter quelques tranches de pommes de terre.

• Vous avez - ou croyez avoir - le nez trop long? Il paraîtra beaucoup plus
court si vous mettez sur son extrémité un peu de fond de teint plus foncé que
celui que vous employez d'ordinaire.

• Vous avez trouvé un œuf fêlé ? Frottez la fente avec urie'rërio'èlFéHe citron ,
puis placez-le dans une cuillère et plongez le tout dans l'eaufchatjdei-îjnais sur-
tout pas bouilla.ite. L'œuf , « raccommodé», sera très présentable (comme œuf
dur...) après dix minutes de cuisson.

• Refaire les plâtres, c'est bien. Malheureusement , on salit parfois les plan-
chers. Ne grattez pas les taches de plâtre : frottez-les plutôt avec un chiffon
imbibé de vinaigre tiède.

mm\ M iSj

• Même si votre petite -fille , très coquet-
te, vous supplie de lui acheter des sabots à
la dernière mode, attendez qu'elle ait
neuf ans. C'est un spécialiste qui
l'affirme : avant cet âge, la voûte plantai-
re de l'enfant n'est pas assez musclée
pour porter impunément ce genre de
chaussures.

ENTAL DÉLICATE
Une seule crème de soins qui fait
tout ce que l'on peut demander
d'une crème matin , midi , soir,

n 'importe où , n'importe quand.
C'est une création de

ffa ffufte--
qu 'il faut tout de suite essayer au

moyen d'un échantillon.

KINDIJER
Rue de l'Hôpital 9 - NEUCHÂTEL



Berne, une ville comme une uutre ?
A la fois siège de la Confédération,

du canton et de la commune, Berne est-
elle vraiment une ville comme une au-
tre, ainsi que l'affirme son président,
M. Raynold Tschaeppat ?

Musées, églises et fontaines ont, de-
puis toujours, trouvé refuge au. cœur de
îa ville même, lequel ne semble battre
que pour eux et par eux. En revanche,
la banlieue est tout entière tournée vers
l'avenir. L'industrie bernoise porte de
grands noms : Tobler, Wander (Ovo-
maltine), Kummerly et Frey sans ou-
blier Wifag (machines d'imprimerie).

Archiviste de la ville, M. Guido
Schwezer aime à dire que la c Pravda »
de Moscou est imprimée sur une ma-
chine fabriquée à Berne. Et même si le
président du Conseil de ville est so-
cialiste, ne voyons là aucune intention

politique. Le Bernois est comme chacun
sait conservateur.

« Berne ne doit pas deven ir un mu-
sée », répète M. Tschaeppat. Mais n'est-
ce pas le danger qui la guette ? L'un
des grands problèmes qui préoccupent
les autorités est justem ent celui de la
diminution de la population urbaine. De
1910 à 1970, celle-ci n'a cessé d'aug-
menter pour amorcer, tout à coup, dans
les trois années qui suivirent une chute
spectaculaire. La population a en effet
passé, durant cette période de 162.405
habitants à 154.700 à fin 1973.

Aujourd'hui, la ville ne compte plus
que 150.000 habitants environ. Comment
expliquer cet exode urbain ? On peut
avancer certes bien des hypothèses, mais
une constatation s'impose. Berne est
avant tout une ville de fonctionnaires

(banques et administrations comprises).
Le secteur tertiaire occupe 64 % de la
population active (dont 25 % sont des
fonctionnaires administratifs) contre
0,7 % pour le secteur primaire et
35,3 % pour le secteur secondaire. Con-
séquence : la plupart des logements du
centre de la ville ont été affectés à
des bureaux. Le danger de voir des
bâtiments entiers non habités a amené
la population à réagir et à décider que
dans tel quartier par exemple , il serait
interdit de faire des bureaux. Aussi la
ville a-t-elle à présent une base juri-
dique pour la protection des logements.
Mais ces mesures suffi ront-elles à en-
rayer l'exode urbain ? Sans doute pas.
Car on constate le même phénomène
dans les autres grandes villes de Suisse
(Zurich , Bâle , Genève). 11 s'agit donc
d'un problème général et non spécifique
a Berne.

Les autorités ne s'avouent pas vain-
cues pour autant . Elles essaient de faire
de Berne une vill e « habitabl e » en
créant des zones de verdure où il est
désormais interdit de bâtir . La ville est
en outre l'une des mieux équipées sur
le plan de l'épuration des eaux usées.

Berne est, certes, une ville comme une
autre . Ses problèmes démographiques
rejoignent ceux des autres villes , de mê-
me que ses préoccupations financières.
Le budget de la ville a été refusé par
deux fois, en décembre 1975 et en
avri l 1976 avant d'être accepté lors du
week-end électoral, le 13 juin. Et on ne
cache pas un grand sentiment de sou-
lagement dans les milieux intéressés.
Membre du Conseil municipal depuis
16 ans, président de la ville depuis
10 ans, M. Raynold Tschaeppat avoue,

sans fausse honte , qu 'il aime sa ville et
le prouve, en résidant à Berne même
et non dans la banlieue.

— Berne, ville fédérale, est-ce que
cela vous apporte des avantages ?

—- Des avantages non, le prestige
peut-être ! La Confédération est résiden-
te à Berne et ne paie pas d'impôts. En
revanche, la ville accomplit envers elle
des devoirs spéciaux. Berne est une ville
comme une autre à ceci près que nous
avons maintenant 116 ambassades et que
notre police est chargée de veille r à
leur sécurité.

Depuis peu de temps, la Confédéra-
tion rémunère la ville pour ces « de-
voirs » spéciaux.

— La diminution de la population
urbaine a-t-elle une incidence sur les
recettes fiscales ?

— A long terme, elle en aura sans
doute, mais pas dans l'immédiat. En
fait, la plupart des gens travaillent en
ville tout en habitant la banlieue.

— Berne est-elle en perte de vitesse
par rapport à d'autres villes comme
Zurich ou Bâle ?

— Pas du tout, affirme avec force
M. Tschaeppat. La jeun esse a ici beau-
coup de possibilités. Nous sommes cer-
tes traditionnalistes , mais nous avons
accompli plus de choses que les autres
villes. Dans le domaine de l'épuration
des eaux par exemple, Berne est en
avance sur Bâle.

— Est-ce que la ville essaie d'attirer
de nouvelles ' entreprises ?

— Non. En période de récession, nous
essayons avant tout de conserver celles
que nous avons.

Depuis qu'il a été" nommé président
de la ville de Berne, M. Tschaeppat a
encouragé ses collègues à accomplir de
grands efforts. On a construit des bains,
un stade de hockey, le plus grand d'Eu-
rope. On a bâti des logements et on
a essayé de rendre la ville plus « viva-
ble » en réglant le trafic en ville et en
laissant certaines rues aux piétons.

Le déficit des finances municipales ?
C'est la conséquence d'une politique
dynamique, répond M. Tschaeppat.

Un équilibre politique règne au légis-
latif : 33 socialistes sur les 80 mem-
bres, les autres sièges étant répartis entre
les radicaux , les indépendants , les ca-
tholiques , les artisans-paysans, etc. Les
souhaits du président pour l'avenir de
la ville ?

— Je souhaite, dit-il, un peuple qui
comprenne mieux les problèmes.

Les Bernois semblent certes un peu
lents à s'émouvoir, ils sont sans doute
un peu trop conservateurs dans un mon-
de où tout va vite, où il ne faut pas
rater le train en marche. Mais les ci-
tadins bernois ne sont-ils pas un peu
à l'image de ces joueurs d'échecs géants
qui se rassemblent, le soir, sur la place
s'étendant devant le Palais fédéral :
lents mais réfléchis, ne déplaçant leurs
pions qu'avec prudence tout en obser-
vant leur adversaire. R. Wé

(A suivre)
nrvr&'i&œr'v. «Ksf . *:Vl?i K ira r.' ¦"» ¦ : V

MONTREUX (ATS). — Dans trois
lettres adressées au président de la Ré-
publique française, à celui de la Confé-
dération suisse et au Conseil de l'Euro-
pe, M. Franz Weber, faisant un parallèle
entre les événements de Seveso, près de
Milan, et la construction d'une centrale
nucléaire à Malville, en Haute-Savoie,
estime que les mesures de sécurité sûres
n'existent ni dans un cas ni dans l'autre.
« Malville se fait en violation des droits
de l'homme », écrit-il entre autres.

Seveso et Malville :
Franz Weber prend

position

Trois grands-ducs rendus ù lu nature
(cj Toute information n'est pas bonne à
dire. Et l'on ne dira pas, par exemple, le
lieu où viennent d'être lâchés trois ma-
gnifiques hiboux grands-ducs. Conten-
tons-nous de savoir qu'ils le furent dans
le canton de Fribourg, le long des Pré-
alpes, dans un site où ils pourront
trouver un habitat convenable à la na-
ture du rapace qu'on appelle « l'aigle de
la nuit ».

Ces trois oiseaux sont nés au zoo de
La Garenne à Le Vaud. Le vaillant ani-
mateur de cet établissement, M. Erwin
Meier, les a très gracieusement offerts
en vue de tenter un repeuplement dans
une région où le grand-duc a presque
disparu. En fait , ce lâcher paraît avoir

les meilleures chances de réussite. Il
s'est fait sous l'égide du conservateur du
Musée d'histoire naturelle de Fribourg,
M. André Fasel. Un conservateur qui ne
dédaigne pas jouer le rôle d'une agence
matrimoniale...

Dans la région où les trois grands-
ducs viennent de trouver la liberté, en
ef fe t , habitait déjà une femelle solitaire.
Comme de bons conseillers conjugaux,
MM . Meier et Fasel lui font  en quelque
sorte un appel du pied. Les trois congé-
nères nouvellement libérés sont nés en
mars au zoo de la Garenne. Pesant deux
à trois kilos, ils ont déjà , à six mois,
une envergure pro che de celle des
grands adultes : 180 centimètres. Rien ne
permet de dire qu 'ils s'établiront à coup
sûr dans la région du lâcher. Du moins
ont-ils plusieurs territoires à leur dispo-
sition dans le secteur. Il y a peu d'an-

nées, une femelle avait été repérée près
du Moléson. La Haute-Gruyère, égale-
ment, convient aux grands-ducs.

Ces animaux sont nés en captivité.
Mais des précautions toutes spéciales ont
été prises par M. Meier afin de les « éle-
ver » dans les conditions les plus pro-
ches possibles de la vie sauvage. Les pe-
tits grands-ducs furent ainsi placés dans
un grenier-volière, loin de toute présen-
ce humaine. Des proies vivantes — des
rats surtout — furent mises à leur dis-
position, à charge pour les grands-ducs
de s'en saisir eux-mêmes. Les rongeurs,
renardeaux et chats errants, corbeaux,
pies et geais, entre autres oiseaux diur-
nes, constitueront le plus clair de leur
ordionaire. Ils pourraient même s'atta-
quer aux mouettes qui, ayant énormé-
ment proliféré , inquiètent les agricul-
teurs très loin des régions lacustres.

Un miffion -puar r encouragement au cinéma suisse
BERNE (ATS). — Le département fé-

déral de l'intérieur a accordé une
somme de 1.189.800 francs pour l'encou-
ragement à la production cinématogra-
phique suisse.

Se fondant sur la loi sur le cinéma, il
a octroyé des subventions à raison de
430.000 francs à titre de contribution
aux frais de réalisation de quatre films,
de 105.000 francs sous la forme de pri-
me de qualité pour trois films. Il consa-
cre en outre 30.000 francs de prime
d'étude à trois autres œuvres. Le dépar-
tement a enfin accordé pour 624.000
francs de subventions à diverses institu-
tions.

Des contributions aux frais de réalisa-
tion ont été accordées pour les films
suivants : « Jonas » (production : Citel
films SA, Genève, et Action films SA,
Paris , comme coproducteur français ,
réalisation Alain Tanner) : 250.000
francs.« Und Scheint die Sonne noch so
schoen... » (production et réalisation :
Roman Hollenstein , Zurich) : 110.000 fr.
« Warum Hanni K. heute mehr Zeit
hat » (production : Nemo Film GMBH ,

Zurich, réalisation : Iwan P. Schuma-
cher) : 40.000 fr. « La mort du grand-
père » (production et réalisation : Jac-
queline Veuve Lausanne) 30.000 fr.

Trois films ont fait l'objet d'une prime
de qualité : « Der Gehuelfe » (production
et réalisation Thomas Koerfer, Zurich) :
50.000 fr. « Petite vie » (production et
réalisation Paul Renaud, Lambert, Mei-
nier) : 35.000 fr. « Perspectives » (produc-
tion et réalisation Georges Schwizgebel,
Carouge) : 20.000 fr. Trois films ont fait
l'objet d'une prime d'étude : « Paraple-
gie-Schicksal oder Herausforderung ?
(production et réalisation Kurt Albisser,
Kriens) : 15.000 fr. « Accalmie » (produc-

tion et réalisation Pierre Dubois, Meyrin) :
7500 fr. Les primes devront être utilisées
pour poursuivre judicieusement la produc-
tion Milos-films SA, Les Verrières, réali-
sation : Jean-Marc Bory) : 7500 fr. « Le
marteau , première hivernale » (produc-
tion de films. Les producteurs sont tenus
de remettre au département fédéral de
l'intérieur une copie du film primé.
Cette copie, qui doit servir uniquement

à des fins historico-scientifiques, sera dé-
posée à la cinémathèque suisse.

En plus, les subventions suivantes ont
été accordées : 250.000 francs pour la ci-
némathèque suisse, à Lausanne ; 218.300
francs pour la fondation centre suisse du
cinéma, dont 135.000 fr. pour le film-
pool et la promotion du cinéma suisse
en général, et 83.3000 fr. pour la partici-
pation à des festivals internationaux de
cinéma à l'étranger ; 50.000 fr pour le
cinéma scolaire et populaire suisse,
25.000 fr. pour la centrale suisse de
l'éducation ouvrière, 25.000 fr. pour la
Société suisse des journées cinématogra-
phiques de Soleure, 56.500 fr. au total
pour des futurs cinéastes comme bour-
ses pour la fin des études aux écoles de
cinéma à l'étranger.

Pour une prochaine série de mesures
d'encouragement , les demandes peuvent
être adressées d'ici au 1er octobre à
l'Office fédéral des affaires culturelles,
section du cinéma, case postale, 3000 Ber-
ne 6. Les requérants sont priés de bien vou-
loir prendre contact avec la section du
cinéma dans les meilleurs délais.

« Hit Parade »
de la Radio romande

romande
Enquête No 31, avec, en caractères

gras, les nouveaux venus :
1. Derrière l'amour (Johnny Hally-

day) ; 2. Je vais t'aimer (Michel Sar-
dou) ; 3. Il était une fois nous deux
(Joe Dassin) ; 4. Patrick , mon chéri
(Sheila) ; 5. Papa tango Charlie
(Mort Shuman) ; 6. You know J love
you (Shake) ; 7. Comme hier (Rin-
go) ; 8. Fait chaud (Sophie Makhno) ;
9. Fanny Fanny (Frédéric François) ;
10. Stone come back stone (Stone et
Charden) ; 11. Music (John Miles) ;
12. T'aimer encore une fois (Al Bano
et Romina Power) ; 13. Je ne veux
que toi (Yoni) ; 14. Voyage en Italie
(Andrée Walser) ; 15. Pas de boogie
woogie (Eddy Mitchell) ; 16. Je
t'aime à la folie (Serge Lama) ; 17.
Tchin - Tchin (Hugues Aufray) ; 18.
Slow moi (Claude-Michel Schon-
berg) ; 19. Who's that lady with my
man (Kelly Marie) ; 20. Fernando
(Abba).

La sécheresse ne signifie pas
le début d'un changement de climat
BERNE (ATS). — Le temps excep-
tionnel de cet été ne signifie pas qu 'il
s'agit là du début d'un changement
de climat, estime le météorologue
Bernard Primault. Des observations
portant sur de longues périodes ont
montré qu 'un temps semblable s'était
déjà produit notamment au cours des .
années 1870 et 1893 pendant lesquel-
les la sécheresse en Suisse romande
fut encore plus grave qu'en 1976. Un
temps comparable à celui de cet été
survient tous les cent ans, a déclaré
mercredi soir à la Télévision suisse
alémanique le chef du service agraro-
météorologique de l'institut de météo-
rologie.

La grande sécheresse a été provo-
quée, a déclaré M. Primault, par le
fait que l'anticyclone des Açores est

habituellement situé en Méditerranée.
S'étant étendu cette année vers le
Nord , il s'en est suivi que le front
d'air froid de l'Atlantique Nord, et
les pluies qui y sont liées, n'ont pas
atteint nos régions.

M. Primault ne croit pas aux pré-
visions météorologiques à long terme
étant donné que l'on ne connaît pas
toutes les influences extra-terrestres.
Il faut pour le moment se contenter
de prévisions pour les prochaines 36
heures ou au m a x i m u m  pour les
trois prochains jours. Les prévisions
à long terme reposent pour la plu-
part sur des données transmises par
des ordinateurs , élaborées à partir
d'expériences insuffisantes , a encore
déclaré le météorologue.
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De notre correspondant :
La « dame en blanc », alias « l'incon-

nue aux doigts fourchus », a refait une...
apparition mardi à Fribourg. Affublée
d'un costume de moniale qui ne semble
être celui d'aucun ordre religieux connu ,
cette femme (à moins qu'il s'agisse d'un
travesti) est habile à « endormir » les
personnes trop crédules. Elle se rend, de
préférence, chez les rentiers AVS, se di-
sant dotée de pouvoirs surnaturels. Et
elle manifeste une prédilection pour les
économies de ses hôtes d'un moment.

L'une de ses « spécialités » consiste à
bénir les rentes AVS et autres bas de
laine qu'elle enferme dans un mouchoir
qu'elle attache avec une ficelle ou un
ruban. Lorsque c'est possible, elle em-
porte le magot pour aller le faire bénir
dans l'église la plus proche : le voyage,
via l'Esprit-Saint, est sans retour évidem-
ment.

Il arrive aussi que la dame confite en
fausse sainteté fasse des tours de passe-
passe sur les économies enfermées dans
le mouchoir... qu'elle conseille de n'ou-
vrir que le lendemain, après invocations
à Notre-Dame de Lourdes. Inutile de
dire que le bel argent a passé, dans l'in-
tervalle, au royaume des ombres.

Quelle que soit la méthode, il con-
vient de se méfier. La fausse religieuse
(qui s'est également manifestée à Genève
au cours des derniers mois) paraît âgée
de 50 à 60 ans. Voici son signalement :
160 à 165 cm, corpulence moyenne, visa-
ge pâle, cheveux bruns, parle le français,
longue robe noire (elle était blanche na-
guère), large bandeau noir sur la tête.

Quiconque recevrait sa visite, serait
bien inspiré d'avertir la police de sûreté,
tél. (037) 21 17 17, ou le poste de police
le plus proche.

Cette fausse religieuse
qui «bénit» les économies
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(C) En séjour depuis quelques heures
aux Paccots, M. Alexandre Stern,
propriétaire d'une grande scierie aux Ar-
bognes (Cousset), est décédé subitement,
alors qu'il venait de quitter un restau-
rant. Ancien député et juge au tribunal
de la Broyé, M. Stern fut en outre du-
rant plusieurs années syndic de sa
commune et président de paroisse. II
laisse le souvenir d'un homme
foncièrement droit.

Cousset :
Mort subite

d'une personnalité

(c) Plus de 140 délégués de la plupart
des confréries romandes participeront di-
manche à Estavayer au vingtième
anniversaire de la renaissance de la
noble confrérie des p êcheurs. La
cérémonie religieuse aura lieu en la cha-
pelle du monastère des dominicaines et
sera suivie, vers 10 h 30, de la proces-
sion au lac pour la bénédiction des ba-
teaux de pêche et de plaisance. Forte
aujourd'hui d' une soixantaine de
membres, la noble confrérie des
pêcheurs avait repris son activité en
1956 à la suite de la découverte , dans
une armoire de la sacristie, de la ban-
nière du groupement qui fu t  fondé en
janvier 1658. Plusieurs confréries exis-
taient jadis à Estavayer, dont celles des
menuisiers, des maréchaux et des sel-
liers. Il n'en subsiste aujourd'hui que
deux : celles des pêcheurs et des bastions
qui, chaque année , se manifestent à
l'occasion de la fête de leur céleste
patron.

Nombreuses délégations
de confréries

dimanche à Estavayer

Enfants naturels
Le» morts-nés sont relativement nom-

breux dans la catégorie des enfants con-
çus hors du mariage. Il y en a eu 48
l'année dernière.

Ce chiffre représente 8,6 % des morts-
nés enregistrés en Suisse l'année derniè-
re. Depuis la dernière guerre, un tel
pourcentage n'a été enregistré qu'une
seule fois, en 1962. Selon le professeur
de Murait, médecin-chef du « Frauen-
spital > de Berne, la mortalité de ces
enfants est spécialement élevée au
cours des premiers jours et des premiè-
res semaines de vie ». Il faut chercher
les causes d'une telle situation en dehors
du secteur médical.

De nombreuses mères célibataires sont
âgées de moins de 18 ans, ce qui repré-
sente un risque plus grand lors de la
naissance. Il arrive très souvent qu'elles
ne se préparent pas à l'accouchement ou
qu'elles ignorent durant plusieurs mois
le fait qu'elles soient enceintes. Lors-
qu 'elles sont abandonnées par les « pè-
res », il n'est pas rare qu'elles doivent
poursuivre leur travail trop longtemps.
En outre, elles sont souvent exclues de
leur propre famille. Enfin, le nombre
des mères célibataires qui tentent des
avortements avec des moyens rudimen-
taires et nuisent ainsi à la santé de leur
futur enfant n'est pas minime.
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Cartes d'identité suisses :
problèmes de numérotation

BERNE (ATS). — La Suisse est vrai-
semblablement le seul pays du monde
à délivrer des cartes d'identité non-
numérotées. En effet , depuis près de
20 ans, les autorités communales déli-
vrent des cartes d'identité uniformes
bleues, permettant aux Suisses désireux
de faire du tourisme de passer la fron-
tière. Depuis peu cependant, les autorités
douanières des pays frontaliers ont re-
gardé de plus près la carte bleue suisse
et se sont aperçus que, contrairement à
ce que veut la pratique internationale,
elle n'est pas numérotée.

Afin d'éviter une trop facile falsifica-
tion et pour améliorer les contrôles de
manière générale, certains cantons ont
recommandé aux communes de numéro-
ter elles-Biêmes les cartes délivrées. Mais
ces numérotations n'ont absolument au-
cune signification juridique.

C'est le secrétaire de la commune
argovienne de Brittnau qui a déclenché
la tempête en insérant dans un journal
local l'annonce suivante : « Un conci-
toyen a été retenu à la frontière, les
autorités d'un pays voisin exigeant qu'il
fournisse le numéro de sa carte d'identi-
té. Les habitants de la commune qui
comptent se rendre à l'étranger sont
donc priés, si leur carte n'est pas en-
core numérotée, de demander avant le
départ un numéro à la chancellerie
communale. »

Ce secrétaire communal avait en effet
été réveillé un samedi matin par un
père de famille indigné. Ce dernier
avait raconté que sa fille était
retenue à un poste frontière et qu'on
lui interdisait l'entrée en Suisse parce

que sa carte d'identité ne portait aucun
numéro.

LA NUMÉROTATION
AU NIVEAU NATIONAL

EST A L'ÉTUDE
M. Hans-Peter Wyssmann, adjoint

scientifique à la division fédérale de
la police, a déclaré à l'ATS que les
« cartes bleues non-numérotées » sont
toujours la règle. Juridiquement cepen-
dant, le problème des cartes d'identité
n'est pas absolument résolu et des amé-
liorations nécessaires sont actuellement à
l'étude. Il faudra également mettre au
point différentes mesures permettant
d'éviter la falsification et d'annuler les
cartes en cas de perte ou de vol. Il est
urgent d'améliorer les cartes d'identité
suisses, notamment en instaurant un
système de numérotation valable pour
l'ensemble du pays.

(c) Secrétaire à la délégation apostolique
de Pretori a depuis trois ans , l'abbé Jean-
Claude Périsset, d'Estavayer, vient d'être
appelé aux mêmes fonctions à Lima, au
Pérou. L'abbé Jean-Claude Périsset est
le fils de M. et Mme Georges Périsset ,
pâtissier, tous deux décédés.

De Pretoria à Lima



Israël s'intéresse
beaucoup au Liban

Pour des raisons de sécurité

Tel-Aviv en contact avec l'OLP
JÉRUSALEM (AP). — Bien qu'Israël

se soit bien gardé jusqu'ici d'envoyer
son armée prendre part aux combats au
Liban, son intervention indirecte dans le
conflit semble en fait devenir de plus en
plus évidente au fur et à mesure que le
temps passe.

Le conflit, il est vrai, a cessé depuis
longtemps déjà d'être un simple abcès
local pour devenir une véritable confla-
gration dont les conséquences pourraient
bien modifier les données de la confron-
tation israélo-arabe.

Depuis plusieurs mois, l'intérêt
manifesté par l'Etat juif à l'égard de ce
qui se passe chez son voisin s'est singu-
lièrement accru.

Des i n f o r m a t i o n s  de sources
étrangères, démenties sans grande
conviction à Jérusalem, soutiennent
qu'Israël fournit des armes aux chré-
tiens libanais qui font face aux fedayins
palestiniens.

Dans le même temps, Jérusalem a re-
cherché un modus vivendi avec la gau-
che libanaise afin d'obtenir que le calme
subsiste à la frontière entre les deux
pays. Des militaires israéliens et libanais
se sont rencontrés à trois reprises en

présence de représentants de l'ONU
dans ce but.

Des troupes israéliennes inspectent
régulièrement la zone frontalière pour
veiller à ce que l'OLP ne revienne pas
en force dans la région.

Israël a ouvert sa frontière aux villa-
geois libanais désireux d'obtenir des
soins médicaux ou du travail.

UN JEU COMPLEXE
Israël a de bonnes raisons de jouer

ce jeu complexe que le journal
« Maariv » considère pourtant comme
« une absurdité politique ». Jusqu'à ce
qu'éclate la guerre civile au Liban, le
sud du pays a servi de base aux Palesti-
niens pour lancer des opérations en
Israël, comme ce fut notamment le cas
pour le coup de main contre Maalot, en
1974, qui coûta la vie à 22 écoliers.

Les Israéliens souhaitent avant tout
maintenant que la région demeure à
l'écart des combats et surtout que l'OLP
ne puisse s'y implanter de nouveau. De
leur côté, les Palestiniens ont un intérêt
majeur à ce qu'Israël n'intervienne pas
au Liban. Les troupes israéliennes pour-
raient en effet occuper sans grande diffi-
culté le sud du Liban en cas de crise

Patrouille israélienne a la frontière libanaise. (Téléphoto AP)

majeure, et les couper du même coup
des ports de Tyr et de Sidon par où ar-
rive l'essentiel de leur ravitaillement en
armes.

C'est cette étrange « convergence d'in-
térêts » qui a conduit aux rencontres en-
tre officiers libanais et Israéliens dont la
dernière en date, selon certaines sources,
s'est déroulée dans un restaurant israé-
lien au bord de la Méditerranée, dans
une atmosphère très détendue.

FURIEUX
C'est aussi ce qui peut expliquer pour-

quoi le président du conseil M. Rabin a
paru irrité la semaine dernière lorsque
des membres de l'opposition ont accusé
les Etats-Unis d'avoir négocié avec les
Palestiniens au sujet de l'évacuation des
ressortissants américains du Liban. «Il
avait mie bonne raison d'être furieux, a
confié une personnalité informée. Les
opposants ne savaient pas qu'Israël
négociait indirectement avec l'OLP. »

Cet arsenal soviétique face à l'Europe
WASHINGTON (AFP). — La publi-

cation la semaine dernière à Washington
d'un rapport officiel très alarmiste sur
l'installation de l'arsenal nucléaire sovié-
tique face à l'Europe occidentale a
obligé le départem ent d'Etat à un cer-
tain nombre de mises au point qui con-
tredisent le contenu de ce rapport.

Celui-ci, préparé à l'usage du Congrès
par l'Agence pour le désarmement et
le contrôle des armements (ACDA),
affirme que l'URSS a d'ores et déjà
installé sur sa frontière occidentale 600
missiles de portée moyenne et intermé-
diaire (plus de 600 km) capables
d'atteindre n'importe quelle capitale de
l'Europe de l'Ouest.

Le rapport ajoute que l'ensemble de
ces missiles sont en cours de moder-
nisation et notamment de « mirvisation »,
c'est-à-dire qu'ils sont en train d'être
dotés de têtes indépendantes multiples

qui accroîtront considérablement leur
potentiel de destruction.

Devant l'émotion et l'étonnement pro-
voqués à Washington par ces révélations
le département d'Etat a apporté, après
quelques jours de réflexion, plusieurs
correctifs aux « erreurs d'interprétation
qu'aurai t pu susciter le rapport ».

Dans un communiqué, le département
d'Etat affirme tout d'abord que l'instal-
lation des missiles de portée moyenne
et intermédiaire en Union soviétique
occidentale n'a pas encore commencé.

Toutefois, elle est, semble-t-il, sur le
point d'intervenir, reconnaît le commu-
niqué ; ce qui signifie qu 'elle sera
probablement effective dans quelques
mois.

Le département d'Etat indique, d'autre
part, que seuls les « SS X 20 », les
plus récents missiles soviétiques de por-
tée intermédiaire sont en train de rece-

voir des têtes indépendantes multiples
alors que les « SS-4 » et « SS-5 », plus
nombreux que les « SS X 20 », ne dis-
poseront que d'une seule tête dans un
avenir prévisible.

En outre, la référence dans le rap-
port à une modernisation de ces missi-
les a posé la question de savoir si Mos-
cou ne cherchait pas à se dérober aux
obligations de l'accord Salt-1 sur la
limitation des armements stratégiques.

Il suffi rait en effet d'ajouter un seul
étage au « SS X 20 », opération consi-
dérée comme techniquement réalisable,
pour que sa portée dépasse 5500 km,
seuil à partir duquel les missiles amé-
ricains et soviétiques sont considérés
comme intercontinentaux en vertu de
l'accord Sait de 1972.

A cela le département d'Etat a
répondu ne pas avoir la preuve d'une
telle transformation.

Grands remous en France à propos d'Ecône
PARIS (AP). — Toutes les heures,

chaque dimanche matin, un prêtre à la
chevelure blanche et à la soutane tra-
ditionnelle dit la messe dans un audi-
torium en sous-sol que les Parisiens
connaissent davantage comme une salle
de boxe.

La hiérarchie catholique française a
interdit à Mgr François Ducaud-Bour-
get, 69 ans, d'exercer son sacerdoce dans
une église parce qu'il dit la messe en
latin, ne tenant pas compte des direc-
tives de Rome.

Des milliers de fidèles, habillés de
façon stricte, ignorent I'anathème pon-
tifical et assistent régulièrement à ces
offices, dans la fameuse salle Wagram.
De luxueuses voitures stationnent tout
autour de la salle tandis que Mgr
Ducaud-Bourget officie. Les responsa-
bles de la salle Wagram évaluent à
5000 le nombre des personnes qui, cha-
que dimanche, se pressent autour du
prêtre intégriste.

Des membres influents d* la confé-
rence épiscopale française estiment que
Mgr Ducaud-Bourget, chapelain officiel
de l'ordre de Malte, est à l'origine d'une
réaction conservatrice de plus en plus
puissante contre le pape et le courant
moderne issu du concile Vatican II.

De hauts responsables de l'Eglise
catholique ajoutent en privé qu'ils sont
davantage inquiets des activités du prê-
tre de la salle Wagram que de celles
d'un autre prélat français, Mgr Marcel
Lefebvre, qui dirige le séminaire
d'Ecône, et qui a été suspendu « a divi-
nis » par le pape Paul VI et menacé
d'excommunication.

Le Vatican craint que le mouvement
inspiré par Mgr Ducaud-Bourget et
Mgr Lefebvre ne provoque un schisme
au sein du catholicisme, qui aurait pour
conséquence de plonger dans le plus
complet désarroi des millions de catho-
liques de par le monde.

Malgré la mesure de suspension prise
à son encontre, Mgr Lefebvre a annoncé
son intention de dire la messe en latin
à Lille, le 29 août prochain. L'évêque
de Lille, Mgr Garni , a averti vigoureu-
sement ses ouailles de ne pas assister
à l'office traditionnaliste.

Mgr Ducaud-Bourget a encouragé
Mgr Lefebvre à se rendre à Lille,
d'autant que le « rebelle » d'Ecône
compte de nombreux partisans dans la
métropole du nord. On croit savoir que
des milliers de Lillois ont la ferme
intention d'être an rendez-vous.

Mgr Lefebvre et Mgr Ducaud-Bourget
sont issus de milieux sociaux sembla-
bles : leurs pères étaient de riches indus-
triels conservateurs, très liés à la hié-
rarchie catholique. Les deux prélats sou-
tiennent que leur projet n'a rien à voir
avec la politique, même s'ils ne font
pas mystère de leur anti-communisme.

Aggravation à Seveso
MILAN (AFP). — La contamina-

tion par le nuage de dioxine s'est en-
core étendue autour de Seveso.

Selon un communiqué de l'admi-
nistration provinciale de Milan, la
nouvelle zone atteinte concerne trois
mille habitants du quartier sud de
Meda, bourgade située à quelques ki-
lomètres au nord de Seveso. L'évacu-
ation des enfants et des femmes en-
ceintes est envisagée.

La concentration de la substance
toxique dans ce périmètre a atteint le
niveau enregistré dans la zone dite
« A », à Seveso même, dont tous les
habitants ont été déjà évacués, a
indiqué le directeur du laboratoire
d'hygiène de Milan. La route reliant
l'autoroute Milan • Côme à Meda a

été bloquée, pour isoler le quartier
contaminé. Meda est le quatrième
centre habité touché par le « nuage
maudit » après Seveso, Desio et Cesa-
no-Maderno.

Divers cas de brûlures ou d'irrita-
tion de la peau ont été constates
chez des touristes suédois qui ont sé-
journé dans le nord de l'Italie lors
de l'accident survenu à Seveso.

Le docteur Stig Tejning, de l'hô-
pital de Lund, dans le sud de la
Suède, qui a diagnostiqué ces cas, a
déclaré que le TCDD est bien la
cause clinique des brûlures ou irrita-
tions de la peau. Il a précisé cepen-
dant qu'aucun traitement particulier
n'est nécessaire, le mal étant encore
au stade primaire chez les patients
suédois.

Le médecin a ajouté que les symp-
tômes constatés sont des taches irri-
tantes d'une grandeur d'une pièce de
5 centimes ou de petits boutons qui
saignent un peu lorsqu'on les frotte.

Par ailleurs, un chercheur niçois,
M. Contou, affirme avoir mis au
point un produit capable de neutrali-
ser le nuage toxique de Seveso. Des
échantillons de ce produit ont été re-
mis aux autorités italiennes en vue
d'être soumis à des tests.

II s'agit d'un complexe d'huiles es-
sentielles naturelles qui possède un
pouvoir oxydo-réducteur, capable de
neutraliser la dioxine puis de la faire
disparaître totalement avant d'assurer
la régénération des plantes.

KHARTOUM (Soudan) (AP). — Dix-
sept autres personnes, accusées d'avoir
participé, le mois dernier, au putsch
manqué contre le général Noumeiry, ont
été exécutées jeudi à Khartoum.

On sait que 81 condamnés à mort ont
déjà été exécutés mercredi.

Parmi les suppliciés de jeudi , a dé-
claré Radio-Omdurman , figurait le géné-
ral Saad, qui , dit-on, était à la tête de
l'insurrection.

Comme pour les exécutions de mer-
credi, les condamnations à mort avaient
été personnellement ratifiées par le géné-
ral Noumeiry.

Deux cent dix inculpés attendent en-
core de connaître leur sort.

M. Saddik-el-Mahdi, ancien premier
ministre soudanais et dirigeant du parti
clandestin « Oumma », a confirmé au
cours d'une conférence de presse à Lon-
dres sa responsabilité dans la tentative
de coup d'Etat au mois de juillet à
Khartoum.

M. Saddik-el-Mahdi a précisé que plu-
sieurs pays du monde arabe et notam-
ment la Libye avaient apporté leur sou-
tien.

Soudan : encore
des exécutions

L'amnistie décidée par Juan Carlos
MADRID (AP). — Les 25 premiers

détenus politiques à bénéficier de l'am-
nistie décrétée par le roi Juan Carlos,
ont été libérés, a annoncé jeudi M. Mo-
reno, directeur des prisons.

Parmi eux figuraient trois dirigeants
communistes, Santiago Alvarez, Simon
Sanchez Montero et José Unanue Ruiz,
et six détenus politiques basques, qui ont

quitté la prison madrilène de Caraban-
chel mercredi soir.

D'autres prisonniers seront libérés au
cours des prochains jours, a déclaré M.
Moreno.

Selon les milieux judiciaires , 350 pri-
sonniers environ bénéficieraient de l'am-
nistie — dont sont exclus les détenus
condamnés pour terrorisme et les déte-
nus de droit commun.

Les premiers prisonniers libérés. (Téléphoto AP)

Une grève de la faim, entreprise à la
prison de Carabanchel, en signe de pro-
testation par les détenus de droit com-
mun , se poursuit.

On apprend par ailleurs qu'à l'invita-
tion du président de la République fran-
çaise, le roi et la reine d'Espagne feront
une visite officielle en France du 27 au
29 octobre 1976.

« Cette visite, dit-on à Paris, marquera
la volonté de deux peuples voisins qui
se respectent et s'apprécient depuis tou-
jours de resserrer leurs liens d'amitié et
de coopération. »

Quand la terre eut tremblé en Chine
PÉKIN (AFP). — Un territoire

d'une superficie presque égale à celle
de la France ou double de celle de
la Grande-Bretagne avait été déclaré
en état d'alerte, à la suite du trem-
blement de terre de Tang-chan, le 28
juillet dernier. Un voyageur chinois a
en effet indiqué jeudi à l'AFP qu'à
400 km de Tang-chan (150 km de Pé-
kin) où se situait l'épicentre du séis-
me, le parti avait donné l'ordre
d'évacuer les maisons en raison des
dangers de nouvelles secousses, com-
me dans toute la zone sinistrée.

L'ensemble de cette immense ré-
gion est restée en alerte pendant six
jours, avant que les habitants des sec-
teurs les plus éloignés de Tang-chan

ne soient autorisés à rentrer chez eux
« s'ils le désiraient ».

Jeudi, pour la première fois, la
presse officielle a confirmé implicite-
ment que Tang-chan avait été pres-
que entièrement détruite par le séis-
me du 28 juillet , le plus violent enre-
gistré dans le monde depuis douze
ans.

« Chine nouvelle » écrit , en effet ,
que la population de Tang-chan est
convaincue de pouvoir « certainement
panser les plaies provoquées par le
tremblement de terre (...) et recons-
truire Tang-chan, plus beau
qu'avant ». Les autorités chinoises
n'ont pas publié de bilan sur le trem-

blement de terre , se bornant a évo-
quer « des pertes extrêmement sévè-
res » en vies humaines et de lourds
dégâts matériels.

Les estimations les plus optimistes
dans les milieux diplomatiques de
Pékin font état de plusieurs dizaines
de milliers de morts. Compte tenu
des précédents , les observateurs dou-
tent d'obtenir un bilan chiffré de la
catastrophe.

Jeudi à Pékin , le temps s'est remis
au beau, au soulagement des quelque
six millions de Pékinois qui vivent
dans les rues, les parcs et les jardins
de la ville , sur laquelle des pluies se
sont abattues pendant plusieurs jours.

Dix-sept mineurs tués en Yougoslavie
BREZA (AP). — Dix-sept mineurs ont

été tués jeudi matin , dans une mine de
lignite, à Breza, à la suite d'un coup de
grisou. Dix autres mineurs ont pu être
dégagés rapidement et ont été transpor-
tés1 à l'hôpital.

Une équipe complète de 118 mineurs
se trouvait au fond au moment de l'ex-

plosion , dont le bruit est parvenu
jusqu 'en surface.

En 1958, un incendie dans une mine
de charbon à Povdis avait fait 61 morts.
En 1961, un coup de grisou dans une
mine de lignite, à Zagoje, avait fait 13
morts.

Londres: l'avenir de la Rhodésie
LONDRES (AFP). — Les Etats-Unis

sont résolus à contribuer au maximum
à la réalisation des propositions britan-
niques sur l'accession au pouvoir avant
deux ans de la majorité africaine en
Rhodésie.

C'est ce qui ressort des déclarations
faites jeudi par les porte-paroles britan-
nique et américain, à l'issue des deux
heures et demie d'entretiens que le secré-
taire d'Etat Kissinger a eus avec le pre-
mier ministre Callaghan, au 10 Dow-
ning-Street.

Le porte-parole américain a déclaré
que les deux hommes d'Etat avaient dis-
cuté des moyens « de donner une forme
plus concrète et plus pratique » au plan
britannique sur l'accession de la majo-
rité africaine au pouvoir en Rhodésie,
présenté par M. Callaghan aux Commu-
nes le 22 mars dernier.

M. Kissinger a, d'autre part, informé
le chef du gouvernement britannique des
initiatives américaines en Afrique aus-
trale en général , depuis son discours de
Lusaka en mai dernier. Les deux hom-
mes d'Etat sont convenus de la néces-
sité d'une coopération très étroite dans
cette région entre les deux gouverne-
ments.

M. Callaghan, précise-t-on à Dow-
ning-Street, a déclaré pour sa part que
son gouvernement manifestait « un
grand intérêt » pour les idées du secré-
taire d'Etat. M. Callaghan a également
exprimé l'espoir que des progrès seront
réalisés vers une solution des problèmes
qui s'accumulent en Afrique australe.

Aucune précision n'a, en revanche, été
donnée sur la teneur des initiatives
américaines.

En ce qui concerne particulièrement
la Rhodésie, on recueille l'impression,
dans l'entourage de M. Kissinger, que
les Britanniques restent réticents à
l'égard des projets de création d'un
fonds d'indemnisation des Blancs de
Rhodésie qui quitteraient le pays, avant
ou après l'accession de la majorité noire
au pouvoir.

Il semble d'ailleurs que M. Kissinger
ait mieux compris le désir de la Grande-
Bretagne de convaincre les colons blancs
de rester sur place, en garantissant dans
la future constitution leur sécurité et
leurs intérêts.

L'AFRIQUE DU SUD
Bien que les porte-paroles ne l'aient

pas confirmé, il ne fait pas de doute
que les deux hommes d'Etat ont évo-
qué les dernières émeutes de Soweto,
dans leur conversation sur la situation
en République sud-africaine.

M. William Schaufele, adjoint de
M. Kissinger chargé des affaires afri-
caines, pourrait se rendre de nouveau
en Afrique du Sud pour discuter du
problème rhodésien avec le p remier
ministre John Vorster, indique-t-on de
source américaine.

Quant à une deuxième rencontre entre
M. Kissinger lui-même et le premier
ministre sud-africain, elle n'aurait lieu
que si le chef de la diplomatie améri-
caine était convaincu qu'elle débouche-
rait sur des résultats concrets.

Dans le sourire de Kissinger et la réserve de Callaghan, le sort des Blancs de
Rhodésie. (Téléphoto AP)

L'erreur du PC
Le PC espagnol s est trompé.

Dans son analyse. Dans ses projets.
Lorsque ses chefs, sur la table de
l'exil, tentaient d'écrire l'avenir de
leur pays. Car, à Madrid, rien ne se
passe comme l'avaient prévu, et
sans doute espéré, Dolores Ibarruri
et Santiago Carrillo. Une signature
au bas d'un décret , une signature
promise, mais pas vraiment espérée,
et aes militants communistes sortent
de prison. Jamais la Passionnaria,
jamais Carrillo ne crurent vraiment
à cette hypothèse. Ils étaient prépa-
rés au combat et non à la clémen-
ce. A la vengeance sans doute. Pas
du tout à la paix. Celle du roi.

Je ne parle pas de la militante
révolutionnaire qui, le 28 octobre
1938, accueillant dans Barcelone les
membres des Brigades internationa-
les, s'écriait : « Drapeaux d'Espagne,
saluez tous ces héros. » Je parlé de
l'exilée, de la proscrite, de la ban-
nie. De la présidente du PC espa-
gnol. De la femme qui, pendant tarit
d'années, vécut à Moscou. De Mos-
cou. Et par Moscou. Dolores Ibarruri
rentrera peut-être à la fin du mois
en Espagne. C'est, nous dit-on, dans
l'ordre des choses. Alors, il paraît
bon de lui rappeler ce qu'elle disait
le 19 mars 1947 lors du 3me con-
grès de son parti : « L'impérialisme
anglo-américain veut un roi. Mais
un roi sans démocratie, sans liberté,
sans souveraineté. » La liberté ?
Voilà qu'elle enfile son costume du
dimanche. La démocratie bat des
paupières après un si long sommeil.
La souveraineté ? C'est en pleine
indépendance que Juan Carlos a
agi.

C est de lui-même que le roi a
décidé de rendre à la liberté, à la
vie quotidienne, aux certitudes de
l'opposition et de luttes politiques
qui s'annoncent importantes, quel-
ques centaines de militants d'ex-
trême-gauche dont il n'a rien à at-
tendre. A part quelques poings ten-
dus. Le roi en a décidé ainsi parce
qu'il est le roi. Parce qu'il a plei-
nement en charge la destinée de
l'Espagne. Parce qu'aucune échéan-
ce électorale, aucune pression par-
tisane ne peut l'atteindre et l'obli-
ger. C'est de son gré qu'il conduit
l'Espagne vers des eaux que, plus
tard, il espère apaisées. Les rendez-
vous ? Pour demain et après. Ils ne
seront pas esquivés. Voilà la grande
leçon de cette journée du 4 août en
Espagne. L'Espagne, comme la
France de 1789, vient de connaître
la sienne. Mais c'est du trône,
cette fois, que se joue la partie. Et
c'est le trône, aussi, qui espère la
gagner.

Mais la Passionnaria est sur le
plan politique un personnage histo-
rique. Et même, pour certains, un
personnage de légende. La Passion-
naria n'a pas marché avec son
temps. Avec l'air de son pays. Et,
depuis que Juan Carlos est roi
d'Espagne, c'est d'un pas pressé
que le gouvernement de Madrid va
à la rencontre de l'histoire. Santiago
Carrillo, le véritable chef du PCE,
n'avait pas, lui, les excuses de
l'éloignement. Ni celles des luttes
anciennes. Santiago Carrillo exilé
est toujours demeuré au contact de
l'Espagne où il s'est même rendu
parfois. En clandestin. Dans le pre-
mier discours qu'il prononça en
France — c'était le 1er août 1945 —
Carrillo en était encore à vouloir
prendre l'Espagne d'assaut. Comme
une forteresse. Comme une place
assiégée. Car, dans ce discours, il
en était encore à demander à ses
amis « de préparer la grève politi-
que générale qui appuierait l'insur-
rection générale ».

Il n'y a qu'un insurgé en Espa-
gne : c'est le roi. Le roi qui bous-
cule les habitudes et certains évan-
giles franquistes. Le roi qui change
les méthodes et les hommes, pour
préparer à l'Espagne le bain qui lui
fut depuis si longtemps interdit. Le
roi insurgé contre un certain style.
Un certain passé. A petites doses.
Par touches légères. Il fallut onze
ans (4 juin 1956) à Carrillo pour
pouvoir lui faire admettre, dans un
souci tactique, qu'il fallait « effacer
les responsabilités de la guerre civi-
le». Il ne s'attendait pas à ce que
Juan Carlos le prenne au mot.

L. GRANGER


